
Du nouveau dans le domaine
des allocations familiales

Apr ès l'assemblée de la F.O.M.H.

La décision prise samedi dernier à
Neuchâtel par l'assemblée des délé-
gués de la F.O.M.H., en ce qui con-
cerne les allocations familiales , est
d'une grande importance. Elle clari-
fie un débat qui jusqu 'à présent a
souvent été embrouillé. En ratifiant
l'accord passé avec le patronat par
leurs dirigeants , les délégués du
grand syndicat ouvrier horloger , dé-
clarent nettement qu 'ils sont hostiles
à toute législation étatique sur les
allocations familiales. Ils estiment
que celles-ci doivent être réalisées
dans le cadre de la profession. Et ils
vont plus loin encore : par l'article
6 de l'accord qui est publié simulta-
nément par la « Lutte syndicale » et
la « Suisse horlogère », ils admettent
le principe de la clause dérogatoire
qui avait été, pourtant , on s'en sou-
vient , l'objet de la grande colère de la
gauche et de l'extrême-gauche à notre
parlement neuchâtelois.

On ne peut que relever , dans ces
conditions, l'opposition qui existe en
la matière entre la thèse syndicale et
la thèse socialiste. Et l'on attend avec
curiosité, sur cette résolution , le
point de vue du parti socialiste neu-
châtelois qui , M. Corswant le note
bien entendu avec malice dans la
« Voix ouvrière », risque de se modi-
fier une fois de plus ! Les rédacteurs
de la « Sentinelle », si prompts à sus-
pecter leurs confrères de la « grande
presse » d'obéir à l'on ne sait quelles
influences occultes , n 'ont pas encore
pipé le mot sur l'assemblée des délé-
gués dv. la F.O.M.H. Serait-ce que,
leur parti ne s'étant pas encore pro-
noncé, ils n 'ont pas encore été auto-
risés à s'exprimer eux-mêmes ?

Mais ce qui sera intéressant surtout
à considérer , c'est la prise de posi-
tion pratique que prendront nos ou-
vriers neuchâtelois lorsque viendront
en votation l'initiative popiste sur les
allocations familiales en même temps
que le contre-projet de la majorité
du Grand Conseil (pour autant que
le Tribuna l fédéral n'admette pas sur
ce dernier point le recours du P.O.P.).
La logique voudrait que ceux-ci , s'ils
suivent à la lettre le mot d'ordre de
leur centrale syndicale hostile au
principe même d'une législation en
matière d'allocations familiales, s'op-
posent à l'un et l'autre projet comme
on le fera vraisemblablement dans
certains milieux patronaux. Ce ne se-
ra évidemment pas le cas, parce que
les ouvriers , chargés de famille , ne
voudront pas repousser un substan-
tiel avantage. Le « test » sera néan-
moins des plus intéressants.

Quant à nous , ce qui nous paraît
juste dans la résolution de la F.O.

M.H., c'est l'affirmation de principe
que , d'une façon générale , les problè-
mes intéressant la profession doivent
être résolus dans le cadre de la pro-
fession. Et nous ne pouvons que sous-
crire à ces lignes parues dans la
« Lutte syndicale»: « ... les syndica-
listes défendront les conventions et
les contrats collectifs de travail , éla-
borés bien avant l'apparition des lois
cantonales , contre l'empiétement de
politiciens qui voudraient se servir
des syndicats comme tremp lin pour
leur parti. » C'est bien là la base soli-
de de toute organisation sociale véri-
table.

Par ailleurs cependant , nous
croyons que l'Etat peut et doit aussi
avoir une politique familiale. Et cel-
le-ci , si elle était judicieusement con-
çue , ne devrait pas empiéter sur les
efforts réalisés par la profession ,
mais en quelque sorte elle devrait les
couronner. La faveur qu 'a rencontrée
l'initiative popiste dans la population
ouvrière est un élément qu 'on ne
saurait négliger. Elle prouve que
la famille est toujours une réalité
bien vivante pour tous les travail-
leurs et qu 'il faut  prendre en considé-
ration.

Aussi les centrales syndicales et le
patronat resté représentatif du libé-
ralisme économique se tromperaient
s'ils continuaient à penser , comme
ce fut  souvent le cas dans le passé,
que l'élément-travail est le seul à en-
trer en ligne de compte dans la rétri-
bution de l'ouvrier ou de l'employé.
L'élément-famille a toute son impor-
tance dans un pays comme le nôtre
où la famille est une cellule essen-
tielle de la structure sociale.

C'est pourquoi l'Etat, par un cer-
tain côté , ne saurait se désintéresser
du sort des pères de famille , ceux que
Péguy appelait les « grands aventu-
riers du monde moderne ». Mais le
système qu 'il çpnv.içnt d'élaborer ne
saurait être unilatéral. Il doit faire
appel à un principe nouveau dans ce
domaine , mais qui a déjà fait ses
preuves dans d'autres, celui de la so-
lidarité de tous.

Un projet , que nous avons présenté
à nos lecteurs , a été élaboré dans ce
sens chez nous. Une politique fami-
liale d'avenir en pays de Neuchâtel
devra tenir compte forcément de ce
principe de solidarité qui n 'ira nul-
lement à l'encontre , les syndicats
peuvent se rassurer , des droits légiti-
mes de la profession. Et ce sera la
vraie méthode pour porter pièce , une
fois pour toutes , aux projets inspirés
par le communisme.

Eené BRAICHET.

Le Conseil fédéral ne pourrait-il pas préciser
plus souvent la « pensée gouvernementale»?

UNE IDÉE À CONSIDÉR ER

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Un de nos confrères, M. Griitter ,
qui , voici dix mois, a passé de la
tribune de la presse clans l'hémici-
cle du Conseil national , qui peut
donc s'intéresser à la politique fédé-
rale à la l'ois de la scène et des cou-
lisses, en observateur et en acteur ,
vient de publier dans la « ' fat », or-
gane de l'Alliance des indé pendants ,
un article qui mérite attention.

Le message du président Eisen-
hower au Congrès américain , le
7 janvier dernier , suggère au député-
chroniqueur une comparaison entre
la pratique de la fonction gouverne-
mentale aux Etats-Unis d'une part ,
en Suisse d' autre part.

Dans la grande Ré publique nord-
américaine , en effet , le président ,
chaque année , fai t  le point. Il expose
aux représentants de la nation et
des Etats la s i tuat ion générale du
pays ; bien plus , il ouvre quelques
perspectives, il esquisse un pro-
gramme politique. Le message pré-
sidentiel va donc bien au-delà du
simp le rapport ; il prend la valeur
d'une déclaration qui permet non
seulement de juger les actes du gou-
vernement , mais encore de distin-
guer déjà les voies dans lesquelles
il entend s'engager. On y trouve
donc , à côté de la simple énuméra-
tion des faits , une idée , une pensée.

Ne pourrait-on pas, chez nous,
mettre à profit cet exemple ?

*** *-. ***
Je le sais, comparaison n 'est pas

raison et si les institutions améri-
caines ont quel que parenté avec les
nôtres , elles n 'en sont pourtant pas
le moule ni même le modèle parlait.
Il y aurait  donc quelque témérité
à vouloir  établir en tout et partout
d'exactes correspondances.

Aux Etats-Unis , le président , à la
fois chef de l'Etat et chef du gou-
vernement , dispose d'un pouvoir
considérable. Elu par le peuple et
dans des conditions qui le font
échapper aux caprices d'op inions
flot tantes et de majorités de re-
change , il n 'a pas à redouter le veto
de ce même peup le qui ne dispose
ni du droit d' initiative ni du droit
de référendum.

Chez nous , c'est un collège gou-
vernemental  et non un homme qui
a charge de diriger les affaires  pu-
bliques , un collège où le président
n 'est que le « primus inter pares »
et ne peut donc avoir de polit ique
personnelle , un collège enf in  où les
opinions divergent parfois et doi-
vent être ramenées à un dénomina-
teur commun , où l'on est souvent
forcé au compromis , aux dosages ,
aux transactions pour éviter d'irré-
ductibles oppositions non seulement
aux Chambres , mais dans le peuple ,

autorisé à manifester son opposition
autrement  que par des protestations
platoniques.

Il est flonc p lus malaisé de fixer
une doctrine , un programme , recon-
naissons-le.

On ne doit pas oublier non plus
que chaque député a le droit et le
pouvoir , par une interpellation , de
provoquer les déclarations du gou-
vernement , de l'amener à exposer
les principes directeurs de sa poli-
tique , ses intent ions ou le but qu 'il
fixe à son activité.

G. p

(Lire la suite en 8me page)

Protestation française
auprès du général Franco

Après la proclamation de Tétouan

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

C' est toujours l'a f f a i r e  de Tétouan
qui tient la vedette à Par is, bien
davantage que la conférence de Ber-
lin oit pourtant dès aujourd'hui les
trois ministres des a f fa i r e s  étrang è-
res des nations occiden tales vont
tenir une réunion préparat oire.

L'incident du Maroc espagnol a
évolué et il est devenu un d i f f é rend
d' ordre di p lomati que qui oppose le
gouvernement f rançais  au gouverne-
ment de Madrid.

La réaction française a bien été
celle qu 'on pouvait attendre. Elle
s'est traduite par l'envoi d' une note
au g énéral Franco dont on ignore
encore à Paris le contenu exact. Tout
ce qu 'on peut en dire est d'abord
qu 'elle est rédigée en termes « f er -
mes et précis », ensuite qu 'elle a été
longuement discutée au cours d'un
conseil interministériel spécial con-
voqué à cet e f f e t .

Il ne s 'agit pas en l'espèce , on le
voit , d' une simp le initiative du Quai
d'Orsay rentrant dans la routine ,
mais bien d' une prise de position
mûrement réf léchie .  C' est dire toute
l'importance de ce document dont on
précise à Paris qu 'il est parvenu à
Madrid avant même que soit connue
en France la réponse que donnera ,
ou croira devoir donner le gouver-

nement espagnol à la proclamation
agressive des notables marocains as-
semblés à Tétouan . M.-G G.
(Lire la suite en lime page)

Le calife de Tétouan , Moulay
el Hassen ben el Medhi.

Derniers préparatifs à Berlin
où la conférence quadripartite

s'ouvrira lundi matin
Les ministres des affaires étrangères des Etats-Unis, de Grande-Bretagne et de France

sont déjà arrivés hier dans l'ancienne capitale allemande

Un appel du chancelier Adenauer aux puissances occupantes
BERLIN , 22 (A.F.P.). — Comme on

le sait , la conférence des quatre com-
mencera lundi  à 15 heures , à Berlin-
Ouest. Cinq soldats soviéti ques , armés
tle fusils , baïonnettes au canon , ont été
postés clans les petits [mérites de p ierre
de l'ambassade soviétique , « allée des
Til leuls  », à la place des sentinelles de
la police populaire. Les barrages établis
autour de l ' immeuble ont été suppri-
més. De même , la station « sous les Til-
leuls », du chemin de fer électri que ur-
bain , sise à proximité de l' ambassade ,

qui avait été interdite au public , a été
rouverte.

Devant l'ambassade , des soldats so-
viéti ques et des ouvriers des postes ont
revisé vendredi les câbles télé p honi-
ques. D'autres travailleurs se sont em-
p loy és à faire disparaître , dans « l'allée
des Tilleuls », à la porte de Brande-
bourg et sur la Potsdamerp latz , les gra-
vats autour des ruines d'immeubles.

Aux environs de l'ambassade soviéti-
que et à la limite de Berlin-Est , les
nombreux transparents communistes où
l'on lisait des inscri ptions hostiles aux
puissances occidentales ont été enlevés.

Dans Berlin-Ouest , à la demande des
services de sécurité alliés , la préfec-
ture de police a interdit  le stationne-

Cette téléphotographie transmise de Berlin montre le déchargement de?
meubles destinés à la conférence , devant le bâtiment de la commission

de contrôle alliée. '

ment des autos tout le long de la Pots-
damerstrasse , qui conduit à la Potsda-
merp latz , à la limite du secteur sovié-
ti que.

Arrivée des ministres
des af f aires étrangères

occidentaux
BERLIN , 22 (A.F.P.). — M. Dulles

est arrivé à 11 h. 55, heure locale , à
l' aérodrome de Tempelhof , dans l'avion
du président Eisenhower , le Constella-
tion « Colombine ». Une salve de dix-
neuf coups de canon a été tirée en son
honneur.
(Lire la suite en lime page)

MENUS PROPOS ROUTIERS
— Bonjou r , Marne Gigognard I
— Bo njour , Marne Frache t. Ça va?
— On fai t  aller. Pis vous ?
— Ça va, ça vient ! Et p is vot' ma-

ri, toujours pareil ?
— Taisez-vous ! Vous savez ce que

c'est ! Tous les mêmes !
— A qui c'est que vous le dites ,

Marne Frache t ! Ça pense qu 'à eux !
— Enf in  quoi ! Faut quand même

rentrer leur fa ire  la soupe !. Adieu ,
Marne Gigognard , à la revogure! Fai-
tes voir attention , en passant la rue ,
g en a des autos ! Pis des qui sont
pas tant sûrs d'y voir clair , dessus ,
encore que c 'est samedi , et p is alors
je vous demande un p eu où vous en
êtes si vous passe z dessous ? C' est
toujours pas tout é t i a f f é e  que vous
pourrez le fa i re , le diner , et pis c ' es[
votre mari qui serait embêté , lui qui
sait pas fa i re  un œuf  au p lat , ça se-
rait bien fa i t , du reste , sans vouloir
lui bringuer contre , mais comme ça
pour dire !

— Oh, bien ! Marne Frachet , c'est
pas pour dire, moi , mais mon mari
y saurait au moins fa ire  autant que
le vôtre , si ça vous chicane pas que
je vous dise, mais quand même ça
leur fera i t  un vieux bien si on était
ècrabouillées les deux avant diner !
Sans compter que ça f e ra i t  toujours
deux de ces at itomobilisses à l' om-
bre pour un moment , et puis deux
f e m m e s  d' automobilisses qui se-
raient en paix pour un moment !

— Que vous dites , Mme Gigo
gnard, que vous dites ! Mais vous sa
vez , avec ces machetringues de tri
bunal , on n'est jamais sûr de rien
Gardez-la 'oire , sur sa colonne
qu 'est-ce qu 'elle se colle comme ban

deau dessus l'œil ! C' est faci le  de lui
faire prendre des lanternes pour des
vessies , après ça ! Elle voit p as bien.
Aussi c'est ceux qui f o n t  au pétard
à qui on cherche des brise-bises et
p is qu 'on fou t  re-dedans f e rme et
comme que comme. Mais qui z 'en
carambolent une , de bagnole , et p is
qu 'ils se carapatent en douce , même
si on les rattrape , les vlà qu 'ont le
sur-six même si i' sont sur-spects !

— Ouais ! Mais f a u t  qu 'i z-aient
des témoins à décharge publics , ça
veux dire des témoins qu'exercent
une décharge publ ique,  des légumes ,
des pré f e t s , des grosses nuques , ex-
cellera , quoi ! Vous pouvez tout dé-
caquemailler , et p is f i c h e r  le camp
quand on vous dit d' arrêter, et pis
vous bon-a f f i c i e z  encore du sur-six !

— Merci , c'est pas que j 'y tiens,
et pis du reste j' ai pas d'auto , vous
savez bien !

— Moi non p lus , Marne Frachet.
Mais vous en auriez une , Marne Fra-
chet, mais vous seriez rien qu 'un pe-
tit peu gaie (comme ça , pour dire ,
Marne Frachet) ,  vous fer iez  un peu
de pétdrd avec votre claque-son,
qu 'on vous g f icherait , dedans , mê-
me si c 'est que c'est par litres que
vous supportez (comme je sais, Ma-
dame , vous pensez bien!) , et je leur-
z-y dirait , je vous garantis , et vous
pouvez compter sur moi. Mais à quoi
ça me servirait ? Y diraient : Ah , elle
supporte ? Alors , c 'est encore p lus
dangereux ! Et vous supporteriez
pas (mais vous supportez , c'est moi
qui vous le dis !) ,  et vous seriez f i n e
saoule au milieu de la -oute que vous
risquez encore le sur-six, en faisant
pas de bruit. Mais autrement , Marne
Frachet, on vous tire du mauvais
sang parce que vous vo 'is en êtes
fa i t  une pinte de bon, et on vous y
trouve je sais pas combien de degrés
Oechslé , même si vous marchez
droit , ce que vous avez toujours fa i t ,
Marne Frachet, faut bien le dire !
Alors , pas de sur-six, et pis au clou
pour de bon !

— Eh monté ! Marne Gigoqnard !
Si qu 'on payait une auto a nos ma-
ris ? Même si leur arrivait rien de
tout ça , i seraient p 't'être à c 'te rail
de Monté-Carlot !

— Taisez-vous, Marne Frachet, ca
serait trop beau ! Adieu , Marne Fra-
chet , bon dimanche , fau t  encore que
j'âlle acheter mes deux litres de
Montagne supéri eur d' origine !

OLIVE.

Un procès criminel
va se plaider

à Genève

Dès lundi

Celui des gangsters Lugon,
Mounir et consorts

gui opérèrent notamment
à Neuchâtel

Notre correspondant de Genève
nous écrit :

C'est une bien sinistre bande , très
dangereusement organisée , que cell e des
Lugon, Mounir , Schneider et de leurs
sept comparses ou comp lices , qui aura ,
lund i  et probablemen t toute la semaine
prochaine , à répondir e de ses actes cri-
minels devant la Cour d'assises de Ge-
nève.

On n'a pas oublié, en effet , que deux
des pr inc ipaux  gangste rs de la bande ,
Lugon et Mounir ,  avaien t  couronné la
série de leurs méfait s — multiples
cambriolages de vi l la s  et de magasins
de b i jou te r ie  à Genève , escroquerie s de
montres à Lausanne et. comme début,
tentative de négocier en Suisse des cou-
pures de franc s marocains d' un million
et quart  qui provenaien t  d'un voi —
en exécutant , près de Lyon , un de leurs
complices , le nommé Inversin.

Ed. BAUTY.
(Lire la suite en lime page)

UN CURIEUX PARI
LONDRES , 22 (Reuter ) .  — Mme May

Cunl i f fe-Mil l ington , qui naguère prit
part à des cour ses d'auto et de moto et
est t i tu la i re  de son brevet de pilote
d' avion , s'est promenée ces derniers
jours le long de Piecadilly, une des ar-
tères les plus élégantes de Londres, vê-
tue d'un * ensemble » qu 'elle s'était
confect ionné avec de vieux sacs de fa-
rine. Bile passa sans se presser parmi
les femmes vêtue s des dernières créa-
tions des grands couturie rs de Londres
et de Paris , sans qu 'aucune tête mo se
tourne vers elle avec surpri se. Et ainsi ,
Mme Cii 'nl i ffe-Mil l ington gagn a le pari
de cinq livres sterling qu 'elle avait fait
avec son f i l s , jeune homme de 21 ans.

En effet, contrairement à l' avis de
son fils, Mme Cuinlii 'fe -Mi illington , qui
est fort psychologue, s'était  décilarée
certaine qu 'il é tai t  possible de se mêler,
vêtue Uniquemen t  de sacs, à la foule
élégante de Londres , san s que personney paraisse accorder la moindre atten-
tion.
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Qui s'intéresserait à l'achat d'un

terrain à bâtir
de 3500 mètres carrés à Hauterive ? — Adresser

' offres écrites à K. M. 77, au bureau de la
Feuille d'avis.

Bureau de la ville cherche pour date à convenir une

secrétaire-comptable
sachant aussi bien la sténo-dactylographie française
qu 'allemande et avant de l'expérience en comptabilité
double. EVENTUELLEMENT POUR DES DEMI-JOUR-
NÉES. Faire offres manuscrites (ne pas utiliser un stylo
à bille) , en y joignant les copies des certificats , photo-
graphie, curriculum vitae et en indiquant les préten-
tions de salaire sous chiffres A. C. 989 au bureau de la
Feuille d'avis.

La Direction générale de la Société suisse de Radiodiffusion,
à Berne, cherche une

traductrice
(éventuellement un traducteur )

expérimentée, de langue maternelle française, pour les
traductions d'allemand en français. Connaissance étendue

de l'anglais et de l'Italien désirée.
Activité intéressante et place stable avec caisse de retraite
pour personne de nationalité suisse, possédant une bonne
culture générale, habituée à travailler consciencieusement

et seule.
Le Service suisse de Télévision, à Zurich , cherche une

secrétaire
Poste de confiance pour personne de nationalité suisse,
de langue maternelle française , possédant l'allemand et
l'anglais, connaissant tous les travaux de secrétariat ,

habituée à travailler consciencieusement et seule.
Entrée Immédiate ou à convenir . Prière d'adresser les offres
avec curriculum vitae, copies de certificats, photographie,
prétentions de salaire et date d'entrée en fonction à la
Direction administrative de la S.S.R., Neuengasse 30, Berne.

RETRAITÉ
habitant Neuchâtel et ayant de bonnes rela-
tions serait engagé en qualité de

REPRÉSENTANT LIBRE
et à la commission pour visiter les commer-
çants , Industriels , gérants d'immeubles, hôpi-
taux , pensionnats et certains particuliers. Pas
d'échantillons, pas de matériel de propagande,
pas de démonstrations et pas de rapporte à
faire. — Adresser offres écrites à A. W. 90 au
bureau de la Feuille d'avis.

Compositeur -
typographe

serait engagé pour une place stable

par l'Imprimerie Centrale S. A.,
Neuchâtel

Garage d'une certaine importance
cherche un

concierge
laveur, graisseur, ayant certaines
connaissances en matière mécanique
et sachant conduire au moins depuis
deux ans et connaissant le service
de concierge. Marié. Entrée à conve-
nir. Joli logement de trois chambres,
cuisine et salle de bains à disposi-
tion ainsi que gages intéressants en
cas de convenance. De très bonnes
références sont exigées. Offres avec
détails et copies de certificats sous
chiffres Z. H. 69 au bureau de la
Feuille d'avis.

Fabrique d'horlogerie cherche pour entrée le
1er mars 1954 une

EMPLOYÉE DE BUREAU
connaissant la fabrication. Correspondance
française, allemande, anglaise. Offres avec
prétentions sous chiffres  P 1382 N à Publicitas

Neuchâtel.

JEUNE

VENDEUSE
connaissant bien la branche ̂ chaussures serait
engagée par magasin de Neuchâtel. Place sta-
ble et intéressante. Faire offres écrites détail-
lées avec prétentions de salaire sous chiffres
A. R. 66 au bureau de la Feuille d'avis.

Maison de la place cherche pour entrée
à convenir une

EMPLOYÉE
sachant bien la sténo-dactylographie.

Offres avec prétentions de salaire sous
chiffres V. R. 84 au bureau de la Feuille

d'avis.

Nous cherchons au plus tôt un

commissionnaire
âgé de 16 à 17 ans, pour la transmission
du courrier entre nos divers services.
Faire offres à CHOCOLAT SUCHARD

S. À., Serrières-Neuchâtel.

Fabrique suisse de machines, bien connue, cher-
che pour vente et démonstration de traetw»
monoaxe et motofaucheuses,

PERSONNE COMPÉTENTE
de toute moralité bien versée dans le commerc»
de machines agricoles en qualité de représentant.

Offres sous chiffres N. D. 81 au bureau de la
Feuille d'avis.

Commerce de la ville cherche une

CAISSIÈRE
présentant bien , pour entrée le 2 mars. Faire
offres avec références, curriculum vitae, pré-
tentions de salaire, photographie, sous chiffres

J. M. 88 au bureau de la Feuille d'avis.

Je cherche une

COURTEPOINTIÈRE
pour travaux soignés et pour aider . au ma-
gasin. Jean Perriraz, Neuchâtel, rue de l'Hô-
pital 8, tél. 5 32 U2.

La Société de consommation
de Dombresson

cherche une

EMPLOYÉE
DE BUREAU
Entrée le 1er mars ou pour date à
convenir. Situation intéressante, cais-
se de retraite. — Offres écrites jus-
qu'au 30 janvier à M. Jacques Gabe-
rel, à Dombresson.

PLACEMENT
A vendre à l'ouest de la ville un

IMMEUBLE LOCATIF
comprenant seize appartements de trois et
quatre chambres et deux garages. Situation
favorable. Loyers raisonnables et stables. Pour
tous renseignements, s'adresser à l'étude de

MM. WAVRE, notaires, tél. 510 63.

VIGNE
de 417 m3 à ven-
dre au lieu dit
Montillier, à Au-
vernier. S'adres-
ser à l'étude du
notaire Louis Pa-
ris, à Colombier.

BEAU DOMAINE
est d e m a n d é  par
acheteur solvable. —
Ecrire en Indiquant
prix et tous rensei-
gnements sous chif-
fres P. 10.402 A., à
Publicitas, Neuchâtel.

A vendre , à l'est de
Neuchâtel, une

villa familiale
six pièces, bains, W.-C,
garage , de construction
récente. Ecrire sous P.
B. 83 au bureau de la
Feuille d'avis.

IMMEUBLES
tous genres demandés.
Agence Despont , Ruchon-
net 41, Lausanne.

CORTAILLOD
A vendre une maison

de quatre chambres et
dépendances. Faire offres
sous chiffres P 1364 N à
Publicitas , Neuchâtel .

GARAGE
à louer à l'avenue des
Alpes. — Adresser offres
écrites à U. R. 948 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Fabrique de décolletages cherche

DÉCOLLETEUR
connaissant parfaitement la mise
en train , pour pièces de haute
précision 0 à 10 mm. Place stable
et bien rétribuée. Adresser offres
détaillées, avec prétentions de sa-
laire, sous chiffres P 1366 N à

Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons une

PREMIÈRE VENDEUSE
qualifiée pouvant occuper le poste de gérante.
EXIGENCES : connaissance parfaite de la
branche alimentaire, habitude de diriger du
personnel , sens de l'organisation et de la vente.
Place stable bien rétribuée, caisse de retraite.
Adresser offres avec photographie, certificats
et références sous chiffres P. O. 80081 L., à
Publicitas , Lausanne.

Entreprise de transports et garage cherche un

bon manoeuvre
pour être mis au courant de l'entretien , lavage
et graissage des voitures et des camions. Place
stable et bien rétribuée. — Adresser offres
écrites à J.G. 91 au bureau de la Feuille d' avis.

Importante entreprise de la place cherche
pour son service mécanographique un

jeune employé
consciencieux et précis, connaissant la comp-
tabilité. — Prière de «faire offres détaillées
avec photographie et prétentions de salaire
sous chiffres O. D. 82 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche dans une
faimllle avec trois enfants
une

volontaire
Très bonne occasion

d'apprendre l'allemand.
Vie de famille. Mme M.
Straubahaar , Bel-Airweg
No 5, Thoune. Tél . 2 45 02.

On cherche pour tout
de suite un

porteur
chez René Margot, bou-
cherie , Seyon 5.

Je cherche une

femme
de ménage

deux matinées par se
inalne. Offres à case pos
taie 212. Neuchâtel .

On cherche une

femme
de ménage

sachant bien travailler ,
soigneuse et de confian-
ce. Adresser offres écrites
sous D. R. 89 au bureau
de la Feuille d' avis.

Famille de trois per-
sonnes cherche une

employée
de maison

pouvant s'occuper seule
d'un ménage soigné. En-
trée tout de suite ou
pour date à convenir. Ga-
ges selon entente. Adres-
ser offres sous chiffres
P 1329 N à Publicitas,
Neuchâtel.

Ferblantier-
appareilleur

qualifié est cherché. —
Eventuellement logement
à disposition. Adresser
offres écrites à F. X. 72
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche dans ména-
ge soigné de quatre à six
personnes une

cuisinière
bonne à tout faire , ayant
de l'Initiative. Gages :
200 fr. Paire offres avec
références et photogra-
phie sous G. P. 48 au
bureau de la Feuille
d'avis.

VOYAGEUR
de commerce

désirant se faire une belle situation dans la
branche textile, peut faire ses offres sous
chiffres J. P. 76 au bureau de la Feuille
d'avis avec curriculum vitae et photographie.
(Débutant ayant une formation dans cette

branche peut être accepté.)

Cette offre est présentée par une maison de
confection pour dames et messieurs spécia-
lisée dans le modèle. Cette maison met à !
disposition de ses voyageurs une collection
de quelque 400 modèles et échantillons

différents.

Importante fabrique de Neuchâtel
cherche pour un de ses employés

UN MEUBLÉ
de trois pièces

pour une année. — Faire offres dé-
taillées avec prix sous chiffres G. J.
92 au bureau de la Feuille d'avis.

Technicien cherche une
Jolie

chambre
avec pension à partir
du 1er février , pour trois
semaines environ. Offres
sous chiffres D 60104 G
à Publicitas, Berne.

A proximité du centre ,
dans famille d'Institu-
teur , chambre et pen-
sion pour étudiant(e) ou
employé(e) de bureau .
Confort. Prix modique.
Tél. 5 65 68 aux heures
des repas.

Très belle chambre,
avec ou sans pension. —
Balance 4, 1er étage, à
droite (l'après-midi).

Jolie chambre à mon-
sieur sérieux. Sablons 33,
3me étage.

A louer, à deux minu-
tes de la gare, une cham-
bre meublée, chauffage
central , à monsieur seul.
Demander l'adresse du
No 976 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre à louer. —
Monr uz 2.

A louer chambre meu-
blée, avec part a la cui-
sine. Jonction Peseux-
Neuchâtel. Tél. 8 13 62.

Belle chambre chauf-
fée, à Jeune homme sé-
rieux. FamiUIe Kunz-Mo-
ser, Seyon 12.

A louer belle chambre
chauffée , tout confort.
Avenue du Mail 30. —
Tél. 6 41 60.

Chambre meublée , chauf-
fée , part à la salle de
bains. — Mme Cantova ,
Ecluse 58.

Chambre à deux lits.
Possibilité de cuisiner.
Portes-Rouges 153.

On cherche à louer

jardin
bien situé. Adresser of-
fres écrites à L. B. 78
au bureau de la Feuille
d'avis .

COIFFURE
Je cherche à louer ma-

gasin ou 1er étage pour
un salon de coiffure. —
Adresser offres écrites à
C. S. 41 au bureau de la
Feuille d'avis.

Appartement de quatre
chambres ou maison est
demandé par retraité , en
ville ou environs, pour
date à convenir . Ecrire
sous R. N. 973 au bureau
de la Feuille d'avis.

Employé ayant place
stable, cherche pour tout
de suite ou date à con-
venir

appartement
de trois pièces , bains,
2me ou 3me étage , quar-
tier ouest , maison an-
cienne si poslble. Adres-
ser offres écrites à W. N.
812 au bureau de la
Feuiille d'avis.

On cherche à louer un
jardin

entre Vauseyon et Pe-
seux. si possible avec une
baraque. Faire offres avec
prix à M. Henri Girard ,
Draizes 14, Vauseyon.

On cherche à louer à
Serrières une

CHAMBRE
pour une Jeune fille. —
Faire offres: cantine , Fa-
brique de tabacs réunies
S. A., Serrières .

URGENT
Je cherche à louer une

petite maison de cons-
truction ancienne ou ré-
novée, de quatre pièces
et dépendances. Région
entre Areuse et Corcelles.
Ecrire sous I. B. 75 au
bureau de la Feuille
d' avis.

RESTAURANT DE NEUCHATEL
cherche

DEMOISELLE
énergique, pour les contrôles d'entrée et de
sortie des marchandises et travaux faciles de
correspondance.

Préférence sera donnée à une personne
ayant travaillé dans un magasin d'alimenta-
tion ou entreprise similaire. Faire offre avec
prétentions de salaire (nourrie et logée) et
certificats sous chiffres P 1301 N à Publicitas,
Neuchâtel.

VOYA GMR (SE)
Maison de tissus, confection et

trousseaux, cherche voyageur actif et
sérieux , au courant de la branche
pour visiter sa clientèle particulière.
(Débutant pas exclu.)

Adresser offres avec prétentions,
références et curriculum vitae sous
chiffres F. R. 43 au bureau de la
Feuille d'avis.

TECHNICIENS
et dessinateurs qualifiés

seraient engagés
immédiatement

Adresser offres manuscrites avec
références à la maison

Haesler-Giauque & Cie, le Locle.

PREMIÈRE
VENDEUSE
active , de conliance , est deman-
dée pour entrée en mars-avril.
Connaissance des textiles dési-
rée. Faire offres écrites avec
prétentions de salaire et photo-
graphie à la Société de Consom-

mation de Fontainemelon.

Banque privée de la place cherche une

EMPLOYÉE
qualifiée connaissant la comptabilité. En-
trée immédiate ou pour date à convenir.
Faire offres avec prétentions sous chiffres

P 1352 N à Publicitas , Neuchâtel.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou
pour date à convenir,

mécaniciens
de précision

Prière d'adresser offres écrites avec copies de
certificats ou se présenter

m A w A f  Fabrique d'appareils
*f \  Y ^VVJ électriques S. A., Neuchâtel.

Nous engageons :

OUVRIÈRES HABILES
pour petits travaux d'atelier. Se présenter
chez Kyburz et Monnier , samedi 23 janvier,
de 14 h. 15 à 16 heures, route des Gouttes-
d'Or 7 (Monruz), Neuchâtel.

Menuisiers
sont demandés pour tout de suite ou
pour date à convenir. Places stables
pour ouvriers qualifiés. Faire offres
à Menuiserie M. Matthey, Cortaillod ,
tél. 6 41 10.

Lire la suite des annonces classées
en septième page

^m 2 *i—^—î
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Ecoles 

secondaires
3§l|||il  ̂

et Ecole supérieure
?@>%°Ù- de jeunes filles

Inscriptions
pour Tannée scolaire

1954-1955
Collèges classiques (garçons et filles)
Les parents qui désirent Inscrire leur enfant aux

Collèges classiques sont priés de le faire personnel-
lement auprès du directeur , dès aujourd'hui et jus-
qu'au 15 lévrier.

Collèges modernes (garçons et mies)
Les Inscriptions seront prises par l'entremise des

Instituteurs primaires en temps opportun .

ÉCOLE SUPÉRIEURE
DES JEUNES FILLES

Prière de faire parvenir les inscriptions à la
direction de l'Ecole supérieure au Collège latin
jusqu'au 8 février.

Le directeur des écoles secondaires et de l'école
supérieure reçoit tous les jours entre 11 heures et
midi , sauf le samedi , et sur rendez-vous, à son
bureau du Collège latin . Tél. 5 16 37.

Le directeur : Pierre RAMSEYEB.

On offre à louer à Neuchâtel
CARRELS

Logements de trois chambres, salle de bains,
chauffage général.
Prix : Fr. 145.— par mois, plus acompte pour
chauffage.
Garages pour voitures :
Prix : Fr. 40.— par mois.

Locaux disponibles tout de suite, ou pour
date à convenir.

CHARMETTES
Logement d'une chambre, bains, cuisine

et chauffage général.
Prix : Fr. 100.— par mois, plus acompte pour
le chauffage.

Locaux disponibles tout de suite, ou pour
date à convenir.

Pour tous renseignements, s'adresser à
l'étude Jacques Ribaux , avocat et notaire, Pro-
menade-Noire 2, Neuchâtel (téléphones Nos
5 40 32 et 5 40 33).

Echange. — Logement
près de la gare , de trois
pièces , central , balcon ,
vue. Bas prix, contre un
de quatr e pièces , bas de
la ville. Adresser offres
écrites à R. V. 79 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A Yverdon
au quartier
de la Prairie

à louer tout de suite
ou pour date à con-
venir un appartement
de trois pièces et de-
mie, cuisine, bains,
tout confort .

! Pour le 24 mars ou
date à convenir ap-
partements de deux
et deux pièces et de-
mie, cuisine, bains,
tout confort.

S'adresser: C. Dec-
ker fils , Plaine 38,
Yverdon .

A LOUER
pour le 24 mars, sous-
sol bien ensoleillé, deux
petites chambres , cuisi-
ne , cave, bûcher , au nord
de la ville. Maison an-
cienne. Loyer modeste.
Ecrire sous I. E. 87 au
bureau de la Feuille
d'avis.^̂  COMMUNE 

DE

5J|P la Chaux-de-Fonds

MISE AU CONCOURS
Six postes d'instituteurs

et cinq postes d'institutrices
Obligations : légales.
Traitement : légal.
Examen de concours : sera fixé ultérieure-

ment s'il y a lieu.
Entrée en fonctions : début de l'année sco-

laire 1954-1955.
Adresser les offres de service avec pièces à

l'appui, jusqu 'au 30 janvier 1954, à la Direc-
tion des écoles primaires, Numa-Droz 28, la
Chaux-de-Fonds, qui donnera tous renseigne-
ments nécessaires, et aviser le secrétariat du
département de l'instruction publique.

Le directeur : Paul PERRELET.

Petite maison
meublée à louer , deux
chambres et une cuisine.
Très belle situation à 2
minutes d'un tram. —
Demander l'adresse du
No 86 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer pour Juillet ,
dans Immeuble en voie
de construction , quartier
Monruz ,

appartements
de deux pièces. Faire of-
fres à l'Etude Eric et
Maurice Walter , avocats
et notaire , rue Salnt-Ho-
noré 3. Neuchâtel. Télé-
phone B 76 76.

A louer à Bonvlllars ,
pour date à convenir , un

appartement
de trois à cinq pièces ,
bains, toutes dépendan-
ces, jardin , belle situa-
tion . Avantageux. S'a-
dresser Denis Duvoisln,
Bonvlllars . — Tél. (024)
3 13 08.

Echange
On échangerait un ap-

partement de trois piè-
ces, bains. Loyer avanta-
geux, contre un apparte-
ment de quatre pièces ,
aux mêmes conditions.
Adresser offres écrites à
Z. B. 936 au bureau de
la Feuille d'avis .

L. K. 966
appartement loué

A louer pour le 24 fé-
vrier Joli

logement
de trois pièces , cuisine ,
tout confort , 165 fr. par
mois, chauffage en plus.
Riveraine 52, 2me.

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

A VENDRE À VEVEY
par suite de décès

bâtiment sur très bon passage, avec commerce
de droguerie et d'épicerie d'ancienne renom-
mée, et logement ; entrepôt commercial avec
cinq citernes à benzine , pétrole ou alcool , à
proximité immédiate de la gare ; voie indus-
trielle. Pour tous renseignements, s'adresser à
l'Etude des notaires Alex. Michel et Ele Felli,
à Vevey.

A VENDRE DANS LE VIGNOBLE un

immeuble
locatif neuf

magnifiquement situé, avec vue imprenable.
S'adresser sous chiffres  AS 60,439 N aux An-
nonces Suisses. Neuchâtel.

A vendre

à Peseux
et à Corcelles

jolis terrains pour mai-
sons familiales. Adresser
offres écrites à L. X. 95
au bureau de la Feuille
d'avis.
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Grand-Rue 6 1er étage

Rayon de confection
HH

Complets chevioîte el peigné QA 1
. depuis Fr. 3Ui"

Vestons sport depuis Fr. Oil."

Manteaux d'hiver depuis Fr. 60i" B

Manteaux mi-saison depuis Fr. 10U."

Pantalons depuis Fr. 25B- B

Prof itez I Prof itez ! M

ENCORE DE MAGNIFIQUES H

SOLDES I
À PRIX TRÈ S RÉDUIT H

Sacs - valises - parapluies 11
voiture d'enlant m

BIEDERMANN I
Maroquinier , Neuchâtel

^—— —

I 

Notre plus form idable m

t& "l U ^1 sBS ni In «9 ¦ W 1«8  ̂̂  ^ K̂ ir  ̂/ W Hih. T He F w «Si '_¦_• BR CT I nu  ̂m tgjg « a I Ba> £ _ -MBI>Jj HL. / /ai w |rw 1 «9 Jl k, " jn ¦

I ' officiellement autorisée ' '

connaît un succès extraordinaire.

¦ 

Quelle en est. la raison ?
Le Louvre, selon sa tradition, solde Loute sa marchandise dans
ses qualités proverbiales à des prix si bas que chaque article ***J

I 

offert représente une véritable aubaine pour vous

Nos derniers Une affaire du tonnerre

BAS NYLON BAS FILET ¦

¦ 

Surtout en coloris gris £fe 
pécheur nylon 15 ou 

|» !
et nos pure soie | 1 30 deniers |fj | Cf

Valeur jusqu 'à 4.50 J9 
cnlnr is  ac,,,els K UU

ÊFm B : Valeur 5.90 m, H ¦"
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Vu l'hiver clément 1 FANTASTIQUE !

¦j» Nous soldons nos Encore quelques an

I BAS LAINE BAS HELANCA B
Derby ou dessins ĵ  

en 
beige '"V J f \

relief Jj Valeur 11.80 
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Tout doit être vendu I
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Mesdames, profitez ! MJ

Vu l'hiver doux nous liquidons nos Nos dernières fins de séries en

I 
GANT S GANTS !
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coloris de la saison , H B sacr i f iés , va leur  jus- __J8'
B̂ BSNK ¦S™

I 

valeur jusqu 'à 5.90 ^^^ IBBBI rf u'<;' 22 - ,=> |ï Êl» ¦BHB ¦UJ
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VENTE DE BLANC

10%
d'escompte du 23 janvier au 5 février

Qualités sp éciales pour trousseaux
Fr R 7*1Coton écru double chaîne . . 180 cm. ¦'« W i I V

Coton blanchi double chaîne, fil retors [¦ "T QR
180 cm. rli I.OO

Coton double chaîne , extra-lourd, C- "7 QK
170 cm. "li IiUO

Mi-fil , très belle qualité , double chaîne , E» |fl Oft

Mi-fil , double chaîne , blanchi sur pré, Fp I A
en 180 cm. ¦ I. !*&• 

en 240 cm. "f "  ZZiOO

KUFFER & SCOTT
La Maison du Trousseau

(Autorisée par le département cantonal de police)

^

f  VAu magasin spécialisé i

VOLAILLE i
POULETS DE BRESSE *

POULE TS DU PAYS \ (
Petits coqs - Poules à bouillir $

Poulardes extra-tendres
Pigeons - Dindes - Oies â

Canards - I.apins frais du pays

Chevreuil, lièvre et civet *
Canards sauvages - Bécasses

Perdreaux • Escargots ^Caviar - Foie gras ,

AU MAGASIN i

LEHNHERR j
GROS FRERE S DÉTAIL |

Trésor 4 - Tél. 5 30 92 '

On porte à domicile - Expédition au dehors iL ggj

IHULUÎ UééÉ

^^^ffl̂ iÇVsx T^ijTs Une boisson ^^^iffisInS;
§3%>ïïr

^ 
ILv^KcftS précieuse pour ^^mSw?: t

<£&¥ Tli«55$' toute la famille 1 ^iBw '

| NeuchâtelJm de wisin 1|
{gWL Un verre de «Neuchâtel» sans j Gcj '
StnaV. alcool chaque Jour vous fera j m a § ^ .
, >v¥a:rf Ç>ymt̂  

du bien I *̂tf{Rpiç§S:

R. ETTER & CO., AARWANGEN TEL. (063) 2 2216 i
Demandez-le à votre épicier , au restaurant , ou par i

harasse à notre dépositaire '

ADRESSEZ VOUS AU CONSTRUCTEUR

A. ROMANG
Ttt, ::: :; NEUCHâTEL

Z^  ̂chez

S François ARNOLD
I Articles de voyage — Maroquinerie I

i Moulins 3 - Neuchâtel¦
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦ nau I
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Bulbes de BEGONIA
doubles, simples, multiflora

et pendula
Pour avoir de belles plantes , j

mettez-les en végétation dès maintenant. j

Choix complet en bulbes de 1er choix

Edouard BLANC
MARCHAND-GRAINIER

Place des Halles 13 - Neuchâtel

VENTE DE

autorisée par le département de police

du 23 janvier au 5 février 1954

IA 
0/ TROUSSEAU

! M ; / COUVERTURES

S. A. HANS GYGAX
Rue du Seyon Maison fondée en 1803 NEUCHATEL

I 

LAMPES NEON f

complètes , selon illustra-
tion, 220 volts, 40 watts,
1,2 m. de long, contrô-
lées par l'A.S.E., avec tu-
be 28 fr. Autres exécu-
tions sur demande. Envoi
rapide. N. Groggs Erben
& Oie. appareils d'éclai-
rage, Lotzwil (Berne),
Tél. (063) 2 15 71.

Fox-terrier
IOIIS durs, chiots mâles
rois couleurs, haut pedl-
;ree, à vendre. Dustour ,
ue Saint-Jean 92, Ge-
lé ve.

Belle maculature à vendre t
à l'imprimerie de ce journal t

. . g

A vendre un

setter irlandais
S'adresser à M. Vau-

olalr, la Rotonde , Neu-
châtel.

A vendre quatre
tableaux

de Theynet, de 80x70 cm.
S'adresser : café de l'ave-
nue de la Gare , Paul Tis-
sot , Neuchâtel.

A vendr e un grand

buffet de cuisine
165x150 cm., deux corps ,
cinq portes , à l'état de
neuf laqué blanc , 280 fr.
S'adresser : Orangerie 8,
1er étage. Tél. 5 53 36.

HERNIE
« MICHEL » sans ressort
et sans pelote, grâce à
son plastron fait corps
avec le corps. Marque et
modèle déposés . Envoi à ¦
choix. Indiquer taille et
côté. R. MICHEL, Merce-
rie 3, LAUSANNE. !

A vendre une

AUTO |
6 CV, en parfait état.
Prix très intéressant. —
Ainsi qu'un POTAGER
A BOIS , neuf , émaillé
blanc, à deux trous. — _
Ecrire sous chiffres P.
1392 N. à Publicitas , j
Neuchâtel.

9 /| O

l LA PLUS FORMIDABLE 1
{ VENTE DE CHAUSSURES f
9 SE DÉROU LE ACTUELLEMENT A

1CHEZ IKurM) I
Seyon S NEUCHATEL 

^A Mf Z  UNE ÉNORME MURAILLE DE CHAUSSURES X
P VOUS ATTEND M

| Prix incroy ables é
| Choix énorme S
• 

Vu les prix incroyablement bas, nous ne pouvons expédier iffî
les articles de cette vente extraordinaire à choix v^

 ̂
CHAUSSURES |g

i J. KURTH S. A. - NEUCHATEL f
9 (Vente autorisée par le département de police H
|fe dès le 15 janvier) ^»

jgggggggg ••»•»•»



n 'Ŵm Très recommandé

| &u (fty ton
suisse - filet indémaillable

1 Î95
^mw^^ ĵKV -̂ "̂ NEUCHÀT£L

Gardez-vous
des gens gui toussent!
Où que vous les rencontriez, en rue, dans le tram,
au bureau , évitez-les ! Dès qu 'un nez légèrement
rouge éveille le soupçon d' un rhume aigu, faites un
grand détour pour ne pas en approcher le pro-
priétaire, même si c'était votre meilleur ami ! Car
les gens toussant et éternuant sont remplis de ba-
cilles dangereux qui n 'attendent que le moment de
se jeter sur vous. Mieux vaut donc ne pas avoir
à faire à eux.

. Non,
une telle attitude n'est pas précisé-
ment amicale. En outre , le danger
n'est pas si grand qu 'on doive fuir les
gens atteints d' un refroidissement
comme des pestiférés. Gardons-nous
d'un contact trop étroit , mais évitons
aussi de les blesser en nous éloignant
ostensiblement d'eux.

Aidez-les plutôt!
en disant quel ques mots-d'encouragement à ceux
qui sont tourmentés par la toux ou le rhume et en
leur donnant un conseil utile : Dites-leur comme
le baume Libéral aide rap idement, même en cas
de toux , rhume et bronchite opiniâtre ; ils vous
seront reconnaissants d'apprendre qu 'il existe un
bon produit suisse qui peut les soulager et les
guérir. L'emp loi en est prati que et agréable :
enduire soigneusement le soir la poitrine et le
dos de baume Libero l , couvrir d'une flanelle
chaude et laisser agir pendant la nuit. Les huiles
essentielles curatives pénètrent à travers la peau
et parviennent par le plus court chemin au foyer
d'inflammation , où elles déploient leur effet
résolutif , réchauffant et désinfectant. On sent
l'amélioration le lendemain matin déjà.

Quant à vous , grâce à ce conseil , vous aurez ac-
quis la reconnaissance d' une personne souffrante !

L'ÉNIGME
DU TROCADÉRO

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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— Votre livre m'a passionné ,
lança-t-il à Robion par dessus
l'épaule de Ginette. Vous y décrivez
en termes émouvants les vestiges des
palais de Darius et de Xerxcs. .l'ai-
merais obtenir , de votre  part sur ce
sujet , une relation p lus détaillée.
Vous ne nous di tes  pas nolamtment
comment vous ave? pu a t t e indre  les
palais. Sont-iJs d' un accès facile ?
Je prêche pour  mon saint en vous
demandant  cela, car j ' ai t ou jour s  eu
le grand désir d' ailler les visiter.

— Le 'meilleur moyen pour ga-
gner le palais ,  expliqua Robion , est
bien de débarquer à Bender-Bou-
chir, au fond du golfe Pcrsique. De
là , vous pourrez vous aboucher avec
une des très nombreuses caravanes
qui remonten t  vers le Nord. Arrê-
tez-vous à Ch.in-az. C'est une ville
qui en vaut la peine. Quand , vous
vous y serez un peu reposé , ce sera
pour vous un jeu d'enfant ,  d' attein-
dre les palais. Deux jours de voyage
à peine et vous y serez. Vous pour-

riez faire étape à Zargoun. Somme
tout e, vous suivriez l'itinéraire ab-
solument opposé au mien. Car, moi ,
je "venais d'Abadeh ,' où j' avais sé-
journé  dix-huit mois , comme pré-
cepteur .français du fils aîné de
Nasr- Hatlji , le descendant d' un des
gouverneurs d ' ïspahan du temps de
Chah-Abbas...

Au baron d' agneau avait succédé
des canetons rouennais  au sang, le
triomphe du chef. Un Chàteau-Mar-
gaux 1868 les escortait. Le service
était  rap ide et discret. Deux maî t res
d'hôtel et un sommelier , sous la con-
duite d 'Albert ,  en tout , qua t re  ser-
veurs pour sept convives. Ces der-
niers n 'avaient  donc le temps de
manquer de rien .

— Abacleh est-elle égal ement cu-
rieuse à visiter , s' informa le docteur
Maillant ? Nous conseillez-vous de
pousser jusque-là  ?

— Bien en t endu , répondit Robion,
Ses triples remparts croulants  sont
pigmentés de briques d'émail bleu,
dont  l' effet  au soleil couchant est
magique.  Je ne pouvais m'empêche!-
d'aller chaque jow les aidmii'rer ainsi
que les fameuses portes de la vi l le
ornées de cornes de gazelle. Le pa-
lais d'hiver de Nasr-Hadji était  en
plein cœur de la vi l le .  Les jardins
et cours qui l' entouraient l'isolaient
heureusemcnit du grand bazar cen-
tral , où régnait , à certaines heures ,
la plus vive animation. On y trou-
vait de t out dans ce bazar ; des tap is
de laine , mille objets en cuir .travaillé ,
des produite de l'Inde. R se tenait,

même, dans les alentours une foire
au bétail célèbre. Comme les rues
étaient étroites on cir culait pour plus
de commodité, d' un toit à l'autre au
moyen de passerelles fixes ou vo-
lantes . En Perse , la vie se passe sur
les lO'ils. Oh ! les admirables nuits,
dont , nous autres , Européens , n'a-
vons aucune idée ! L'été , nous émi-
grions dans une autre résidence de
Nasr-Hadji , située à quelques heures
de cheval de la ville , dans une oasis
blott ie au creux du premier contre-
fort d' une haute montagne couverte
de neige...

Tandis que Robion par la i t ,  s'ani-
mamt de plus en plus, emport é, avec
une sorte de candeur enfantine , par
un sujet qui l' enthousiasmait , le ser-
vice ne s'était point ra lent i .  Des
cœurs de la i tues , ries asperges à la
Fomtenelile , des fromages — bri e et
chester — avaient  été présentés aux
convives. Robion , comme en extase ,
cont inuai t  à pérorer sans daigner
s'en apercevoir , ne mangeant plus,
ne buvan t  plus , en dépit  des signes
désespérés de Yane , qui estimait
cette conférence un peu longue.

On apportai t  la glace et un Châ-
teau-Yquem 1865. Ginette , en goûtant
ce dernier , ne put retenir  une excla-
mation ariniirailve.

Des éloges sur cette grande année
du Bordelais fusèrent de toute s parts ,
couvrant la voix ' de Robion. Yane
en profita pou r lui lancer :

—¦ Quit tez la Perse un instant ,
cher monsieur , et revenez dans le
pays de Montaigne. N'oubliez pas que

Sauternes a vu naître les- « Essais ».
. — Je proteste , chère madame , in-

tervint Mattiaini. M. Emile Robion
nous intéresse au plus naut point.
Qu'il porte un toast à notre grand
Michel Evquem avec ce nectar digne
des dieux , d'accord , mais qu 'il re-
gagne au plus vite l Oirient des Mille
et une Nuits...

— J'ai , d'ailleurs, moi aussi , d' au-
tres questions à lui poser , 'renché-
rit Valroy.

— Du moment que tout le monde
est contre moi, soupir a Yane d'un
ton mondain , je m 'incline.

• Emile Robion leva son verre et
se complut un instant à adm irer le
jeu de la lumière dans l'or de son
Yquem .

— Pardonne-moi , Montaigne , pour-
suivit-il. Toi aussi, tu aimais les
beaux voyages.

Et , sans transition , il enchaîna :
— R faut une dizaine de jours pour

se rendre , par caravane , d'Abadeh à
Bender-Bouchir. J' en ai employé
quinze , pour mon voyage de retour ,
ce qui m'a permis de visiter , dans
tous leurs détails , les fameux palais .

— Vous avez donc utilisé deux ca-
ravanes ? demanda Valroy.

— Que voulez-vous dire ? murmu-
ra Robion interloqué. Je ne com-
prends pas bien votre question .

— Oh ! ell e est sans importance !
s'excusa le détective. Simple curio-
sité. Une caravane met , prétendez-
vous , dix jours pour aller d'Abdeh
à Bender -Bouchir . Or , vous en avez
mis quinze — dont cinq ont été pro-

bablement consacrés par vous à vi-
siter les ruines. k,le ne supose pas
que la caravane vous ait attendu sa-
gemen t pendant votre exploration.
Je pense plutôt , qu 'une fois celle-ci
terminée, vous avez été guetter vous-
mêmes , sur la piste , le passage d'une
nouvelle caravane.

— Exactement , répondit Robion.
Mais en quoi ce renseignement peut-
il vous intéresser ?

— Oh ! tout bonnement parce qu 'à
l'instar du docteur Matt iani , un voya-
ge en Perse me tente depuis long-
temps . Je voudrais t outefois l' accom-
plir dans les meilleures conditions
et surtout sans danger . Un de mes
amis , hélas ! a trouvé la mort par
accident , justement dans les ruines
de Darius. Mais , au fai t , vous l'avez
peut-être connu en Perse. U s'agit
du marquis de Bengevil le.

— C'est un nom que j' ai entendu
en effet prononcer , dit Robion , mais
je n 'ai jamais eu l 'honneur de ren-
contrer ce personnage. Il avait une
assez mauvaise presse. On a même
insinué qu 'il avait été assassiné dans
les fameuses ruines et même que
cela était tombé pour lui à pic , car
la police commençait à se mêler un
peu trop de ses affaires  Inutile de
vous conf i rmer , n 'est-ce pas ? que
je considère tout cela comme des ra-
contars.

¦—¦ C'est aussi mon avis , approuva
Valroy. Mais que ee 'a ne vous em-
pêche pas de nous nur:r r , par la
puissance de votre verbe, dans ce
pays de rêve. 

Robion reprit la parole , tandis que
les auditeurs croquaient des ._pc-tits
fours , dégustaient des cerisésr des
fraises de serre et sablaient le cli-
quet 1900 , cuvée spéciale. Robion ,
au surp lus , était intarissable. Un
conférencier né . une voix chaude ,
évoeatricc. Comme il se perdait dans
de poétiques descriptions inspirées
par les environs d'Abadeh , région
où il avait séjourné plus particu-
lièrement , Yane sans ambages , l'in-
terrompit.

— Le café tur c nous at tend dans
le petit salon , cher monsieur Ro-
bion. Ne vous privez pas de le savou-
rer chaud. Nous n 'en goûterons que
mieux votre passionnant récit .

Tou t le monde se leva pour suivre
Yane , à qui Valroy venait  d'offrir
protocola lrement la bras. Elle em-
mena ainsi se amis dans la p ièce
directoire , qui avait été réservée
aux bridgeurs pendant la grande
soirée. Quand tous eurent  en main
une minuscule tasse de mokai un
cristal ballon de f ine 1818 ou une
liqueur , dans un verre biseauté , les
hommes un corona et les dames
une Laurens , Yane invi ta  Robion ,
qui avait pris place sur une méri-
dienne à Tomhre d' un Reynolds ,
à renouer le fi l  de sa relation de
voyage.

Il ne se fit  pas prier.

(A suivre)
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Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES : 14 Janvier. Bussy, Brl-

gitte-Elise , fille d'Ernest-Louis, agricul-
teur à Cottendart sur Colombier , et de
Mirta née Gantenbein. 15. Jeanneret, Ni-
cole-Moussla, finie de Francis-René, chauf-
feur de taxi à Neuchâtel , et de Jeanine-
Colette née Jeanneret ; Piaget, Claude-
René , fils de René-Emile, horloger & la
Côte-aux-Pées, et de Stella-Jacqueline née
Coulin. 17. Perret , Anne-Lise, fille de
Francis-René, instituteur à Boudry, et de
Cécile-Marguerite née Strauss.

PUBLICATION DE MARIAGE : 16 Jan-
vier. Hafen , Marcel-Jean-Paul , dentiste,
et Olgiati , Eugénie-Madeleine, les deux
à Zurich .

MARIAGES : 15 Janvier . Déray , Gilbert-
André , infirmier à Neuchâtel , et Meylan,
Jeanne-Elisabeth , au Chàtelard-Montreux.
16. Fauconnet. Jules-Emile, employé de
commerce à Neuchâtel, et Fellaton Llna-
Emma née Clerc , à Couvet ; Heutschl,
Hermann. bobineur , et Hafner Lily, les
deux à Neuchâtel ; Bargetzi , Jean-Plerre-
Paul. assistant â l'Université , et Debrot ,
Jeannine-Renée. les deux à Neuchâtel.

DftCfcS : 15 Janvier. Pétremand née Gul-
nand , Germaine, née en 1S05. épouse de
Fritz-Emile Pétremand , chef de pol ice re-
traité , aux Brenets. 16. Tanner née Nyf-
fenegger , Rosa-Flora. née en 1867, épou-
se d'Adolf Tanner, représentant, à Neu-
châtel. 17. Beck . Arthur , né en 1879, em-
ployé de bureau retraité à Neuchâtel,
époux de Jeanne-Alice née Haldenwang.

OCCASIONS
Armoires, fauteuils, se-

crétaires, tables , chaises ,
lits, matelas, duvets, con-
sole , lavabo-commode ,
lit de repos Louis XVI ,
dressoirs , accordéons , gra-
mophone. Marcelle Remy,
passage du Neubourg. —
Tél. 5 12 43 .

Vélo de course
« Cilo », ainsi qu'une

poussette
S'adresser : Parcs 23,

rez-de-chaussée.

A VENDRE
une paire de souliers bas
pour homme, en daim
noir , crêpe, No 40, 35 fr.,
une paire de souliers de
montagne , semelle caout-
chouc, No 40, 25 fr., le
tout à l'état de neuf . —
S'adresser : Saint-Mauri-
ce 11, 3me, à droite , le
sokr.

AUX CONFINS DE LA BOURGOGNE ET DE LA CHAMPAGNE

où fut  trouvé un mobilier funéraire d une richesse exceptionnelle
datant du Vlme siècle avant notre ère

Vers le passage a Neuchâtel du savant qui fut l'auteur de la découverte
Le mardi 26 janvier , M. René Jof-

froy, conservateur du musée de Châ-
tillon-sur-Seine (Côte-d'Or) parlera
à l'Aula de l'université de la décou-
verte extraordinaire faite par lui et
ses collaborateurs, à Vix, aux con-
fins de la Rourgogne et de la Cham-
pagne.

Au pied du Mont-Lassois, colline
couronnée par les vestiges d'une cité
du premier âge du fer (entre autres),
M. Joffroy a trouvé les restes d'une
tombe à char de cette époque, à l'em-
placement d'un tumulus ou tertre
funéraire , nivelé au cours des siè-
cles par les labours. Cette tombe
date probablement de la fin du Vlme
siècle avant Jésus-Christ.

Elle contenait le mobilier funé-
raire le plus riche qui ait jamais été
trouvé au nord des Alpes.

Le corps d'une femme de 25 à 30
ans reposait dans le coffre d'un char
à quatre roues , de facture gauloise ,
près d'un ensemble d'objets gréco-
étrusques de même époque.

Un cratère en bronze de 1 m. 60
de haut , .  admirablement décoré, un
diadème en or massif d'une livre,
entre autres objets , seront présentés
au public neuchâtelois (avec projec-
tions en noir et couleurs) par le
conférencier.

Ce premier âge du fer , ou période
dite de Hallstatt , qui se situe envi-
ron entre l'an 1000 et l'an 500 avant
Jésus-Christ, a laissé des vestiges
dans notre pays.

Les centres de civilisation de cette
époque coïncident généralement avec
des centres producteurs de sel ou de
minerai de fer.

Le centre le plus proche de Neu-
châtel est Salins , dans le Jura fran-
çais, et les plateaux environnants.

Il est probable que îles populations
qui y vivaient se consacraient à l'éle-
vage des chèvres et des porcs, à la
préparation et l'exportation de

viande salée, et au commerce du sel.
Les populations de nos régions ,

qui habitaient à flanc de Jura , entre
les altitudes de 600 et 1000 m.,
avaient le même genre de vie.

Au camp du Château , au-dessus de
Salins , on a trouvé comme au Mont-
Lassois, des tessons de céramique
grecque, en noir et rouge , témoins
d'échanges commerciaux avec la pé-
ninsul e Italique. Dans cette région ,
les tertres tumulaires se trouvent
par milliers.

Au sud du Jura , bien que moins
nombreux , on en a fouillé un cer-
tain nombre.

Or, comme à Vix , une dizaine de
ces tertres (Anet , Grâchwel, Cor- i

Un des huit  quadriges ornant le vase grec découvert à Vix dans la tombe
d'une princesse gauloise.

dast , etc.) contiennent des vestiges
de chars. Dans notre canton , le chau-
dron de bronze trouvé au siècl e
passé dans le tumulus des Favarget-
tes près de Coffrane , doit aussi venir
du sud des Alpes.

La découverte de Vix , en plus de
sa valeur propre extraordinaire , in-
téresse donc notre archéologie suisse
et neuchâteloise.

M. René Joffroy, conférencier
alerte , évoquera donc les problèmes
qu 'elle soulève , entre autres, celui
des échanges entre pays celtiques et
pays méditerranéens à cette époque.

S.PERRET,
conservateur des collections¦>si£. d'archéologie.

L'extraordinaire découverte archéologique de Vix

Samedi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h., Radio-

Lausanne vous dit bonjour et culture
physique. 7.15, lnform. 7.20, concert mati-
nal . 1>1 h., de Beromunster : émission
conymune. 12.15, variétés populaires. 12,30,
Ohœurs de Romandie. 12.44, signal ho-
raire. 12.45, inform. 12.55, Douche écos-
saise. 13.15, Musique légère et chansons.
13.30. Concerto No 5 en la majeur . K. 219 ,
de Mozart. 14 h., Arc-en-ciel. 14.30, Et
chantons en chœur. 14.55, Le magazine
de la télévision. 15.15, Enregistrements
nouveaux. 16 h., Pour les amateurs de Jazz
authentique. 16.29, signal horaire. 16.30,
Pierre et le loup, conte musical de Pro-
kofiev. 17 h., Chansons populaires russes ,
par le Choeur des Cosaques du Don. 17.15,
Moments musicaux. 17.30, Swing-séréna-
de. 18 h., Cloches de Chevenez. 18.05, Le
Club des petite amis de Radio-Lausanne.
18.35, le courrier du Secours aux enfants.
18.40. Les Concours romands de ski. 18.50,
disque. 18.55, le mioro dans la vie. 19.13,
l'heure exacte. 19.14, le programme de la
soirée. 19.15, lnform. 19.25, le miroir du
temps. 19.45, Le corso blanc, de Tellam.
19.50, le quart d'heure vaudois. 20.10 , Six
chansons en quête d'éditeurs. 20.30. La
guerre dans l'ombre : Le coup de la Cali-
fornie, de John Michel. 21.30, Dites-mol
tout , 21.55 , Enchanté de faire ma con-
naissance. 22.30, Inform. 22.35 , Entrons
daîiK in. danse.

BEROMUNSTER et té lédiffusion : 6.15
et 7 h., inform. 7.05, musique gaie. Il h.,
Musique de chambre. 11.40 , Chœurs popu-
laires et musique d'entracte d'opéras.
12.15, Art et artiste . 12.15, prévisions spor-
tives. 12.29, signal horaire. 12.30, inform .
12.40, l'Orchestre récréatif bâlols. 13 h.,
HelveMsche Koirzwaren A.-G., musique
de H. Stelngrube. 13.25, l'Ordhestre récréa-
tif bàlois .- 13.40, chronique de politique
intérieure. M h., Emission populaire. 14.45,
lecture en dialecte. 15.05, concert varié.
15.50, Sous toutes les latitudes. 16.40, Das
goldene FUllhorn. 17.30, Café Ehdspurt.
18 h., concert militaire. 18.30. Questions
de droit : Rechtastaat und Demokratie.
18.35, disques. 18.45. une causerie : Die
Erzlehung 1m amerlkanlschen Elternhaus.
19 h., cloches du pays. 19.10, pour les
Suisses à l'étranger. 19.25. communiqués.
19.30. lnform. 20 h.. Quatre sketches .
20.40. musique légère. 21.15, Tagebuch
von Adam und Eve. de M. Twain. 22.15 ,

Spécialiste de la réparation :
l 20 années d'expérience i
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lnform. 22.20, Hlsitolre d'un orchestre :
Les débuts, le développement et la findes Orlginal-Teddles.

Dimanche
SOTTENS et télédiffusion : 7.10, Radio-

Lausanne vous dit bonjour. 7.15, inform.
7.20, concert matinal pour l'Indépendance
vaudoise. 8.45, grand-messe. 9.55, sonnerie
de cloches. 10 h., culte protestant. 11.10,
récital d'orgue, par Jean Piccand . 11.30,
le disque préféré de l'auditeur . 12.15, pro-
blèmes de la vie rurale. 12.30, pour le 24
Janvier , anniversaire de l'Indépendance
vaudoise : œuvres de Jaques-Dalcroze.
Allocution de Lucien Rubaittel , président
du Conseil d'Etat du canton de Vaud.
12.44, signal horaire. 12.45, inform. 12.55 ,
le disque de l'auditeur. 14 h., Blanche-
Neige et les sept nains , conte radiopho-
nlque. 14.30, musique de danse. 15 h., re-
portage spor tif. 17 h., Le chant des noces,
oratorio de Géo Blanc et Carlo Hemimer-
ling. 18.15, le courrier protestant. 18.25,
le chœur mixte ne Radio-Lausanne inter -
prète « Soir de neige » , de Francis Poulenc.
l'S.35, l'émission catholique. 18.45, les
concours romands et Jurassiens de ski.
19 h., résultats sportifs. 19.13, l'heure
exacte. 19.14, le programme de la soirée.
19.15, inform . 19.25, le monde cette quin-
zaine. 19.45. les quatrièmes aventures
d'Eustache et du bourdon Bzzz. de Wil-
liam Aguet et Jean Blnet. 20.15, le maillot
J aune de la chanson : section suisse ita-
lienne. 21.05 , Terre du vent : le fonction-
naire de la solitude , par O.-P. Gilbert.
22 h., entretiens avec Alfred Cortot. 22.30,
inform. 22.35, récital d'orgue par André
Mercier . 23 h., un compositeur vaudois :
Alovs Fornerod.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7 h.,
inform. 7.10, une œuvre de Mozart. 9 h.,
culte protestant. 9.30, cantate No 189, de
Bach. 9.45 , culte catholique, 10.15, concert
symphonlque. 11.20, Vom goldnen Ueber-
fl'Uss. 12.15. symphonie No 7 en si bémol
majeur de W. 'Brôyce. 12.29. signal horaire.
12.30. inform. 12.40. mélodies populaires
d'opéras. 13.15. l'orchestre récréatif de
Bâle. 13.45 . calendrier paysan. 14.45. con-
cert populaire. 15.30, le magazine du di-
manche. 16 h., thé dansant. 17 h.. Né pour
être roi. d'après Dorothy-L. Sayers. 18 h.,
résultats sportifs . 18.05, sonate No 7. de
Beethoven. 18.35. un entretien sur la chi-
ropratique. 19 h., sports du dimanche.
19.25, communiqués. 19.30. inform. 19.40,
musique populaire. 20 h. , un ensemble de
mandolines. 20.25. concerto grosso en si
mineur No 12. de Haendel. 20.40. Der
sechste von den sieben Tagen. de H.
Danloth. 21.40, musique pour r'oles de
gambe. 22 h., la science au travail. 22.15.
lnform. 22.20 . adieu musical au dimanche.

(Extrait de Radio-Je vois tout)
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Il LES E M I S S I O N S !  Il « Ombre chère » au Théâtre
Cette amusante comédie de Jacques De-

val sera présentée mardi 26 Janvier au
Théâtre de Neuchâtel. C'est une histoire
de fantômes, d'inspiration très britanni-
que et traitée d'une manière bien fran-
çaise , qui est un heureux cocktail de si-
tuations cocasses, servies par un dialogue
savoureux. La pièce a fait 600 représen-
tations à Paris. En tête d'affiche, on trou-
ve « Armontel » , avec la piquante Nathalie
Nattier , et Lucienne Cranter qui fut
l'« Ombre chère » à Paris. C'est un spec-
tacle de « France Monde Productions ».

Culte œcuménique - _-
A l'occasion de la semaine de prière

pour l'unité de..l'£gllse,-.la paroisst: ré-.
formée de Neuchâtel organise un culte
œcuménique qui aura lieu dimanche soir
à la collégiale. Des ministres de trois con-
fessions chrétiennes présideront ce servi-
ce : le pasteur J.-D. Burger , recteur de
l'Université, pour l'Eglise réformée, Mgr
Léonty, évêque de l'Eglise orthodoxe de
Genèv e, le curé Léon Gauthier , de lTEglise
catholique chrétienne de Genève. Le
Chœur de l'Eglise orthodoxe de Genève
participera à ce culte par le chant de
psaumes.

Communiqués

Chambres à coucher
d'occasion

AU BUCHERON
Ecluse 20, Neuchâtel

Fromage de 
dessert

Chasserai 
pâte très fine

demi-salé 
— 100 gr. Ffi -i70
Zimmermann S.A.

A vendre un

POTAGER
à bois « Eskirno » , émail -
lé gris, un feu , avec pla-
que chauffante. H. Merz ,
avenue Fornachon 26,
Peseux. — Tél. 8 14 62.

Départ à l'étranger,

A VENDRE
ménage complet, en bloc
ou séparément : cham-
bre à coucher , salle à
manger, salon-bibliothè-
que , bureau , « Vespa»
neuve, outils de Jardin,
etc. Paiement comptant.
Demander l'adresse du
No 49 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre un
manteau de fourrure

« Renard argenté » , à l'é-
tat de neuf , taille 42,
une paire de souliers en
serpent, talons hauts,
No 39, à l'état de neuf.
S'adresser : Moulins 39,
au 1er étage.

A vendre
échalas

Tél. 6 30 24.



^v ^__
dSL autorisée par le département de police a obtenu un succès

j H^ ^Ê  II 
sans 

exemple. Pourquoi ?
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Un lot intéressant

JUPES *r BLOUSES
4ttr m̂W B BB ^^ t f l r  Valeur 45.— 26.50 10.80 12.—
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Les dernières ROBES DE CHAMBRE M 
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Etes-vous l'un HJ ĵ .de ces amateurs doués f| ffl
qui prennent de la radio
ce qu'elle offre de mieux ?

Mf -̂ •̂ ^^^=
J kf
Sj gj Certains des 5500 possesseurs de Re-
mii ,,: cordophones ont vraiment poussé

j $ f f  l'art de la sélection jusqu 'au chef-
xf s j  d'œuvre. Leurs enregistrements révè-

J'j ff lent un talent musical raffiné.

f i s  Des centaines ont aujourd'hui le sentiment
;|J| de diriger leur propre studio.

I W I  Le livret «Les enthousiastes» , où 150
|| |j recordophonistes exposent leurs expé-
J£ il riences, vous apprendra ce qu 'un
i" Il abonnement à fr. 41.50 par mois
;[ "i peut vous procurer de matières ins-
i gj tructives, de jouissances musicales, de
11| satisfactions artistiques ou de sim-
! H pie délassement. La brochure «Radio
ïll et télévision 1954» vous renseignera
1*1 sur les appareils les plus récents et
1\\ sur nos conditions intéressantes. De-
\\ ïi mandez, aujourd'hui encore, ces deux
§1| imprimés à Radio-Steiner, Berne. Ça
W t̂ vaut la 

peine.

I 1Radi<^ Mêàf Mf e^
a gagné en 25 ans la confiance de
plus de 300000 familles suisses par
la q u a l i t é  de ses appareils et
l'ampleur de son service clientèle.v ^1 j

">s!&: R A D I O - S T E I N E R  S.A. B E R N E
NJ&s, Spitalgasse 4 Tél. (031) 29211

".̂ g. Expositions permanentes:
VSj . ZURICH Niischelerstrasse 31 BALE Rebgasse 2

N& Tel. (051) 23 23 23 Tél. (061) 23 33 33
, ^ SAINT-GALL LAUSANNE

^^Ŝ v Teufenerstrasse 12 Valenlin 25

^^^ Tél. (071) 31919 Tel. (021) 225733

â 31.50STELLA31 .SlT
j t a S SÉ tg  -~-*S La ™achtne a laver de fabrication suisse la plus

•-, :' '* - | avantageuse, connue pour sa qualité.
{.¦¦ ~ *,r '. \ tmm' Non seulement, la STELLA lave , mais la STELLA
r ' " '(h, ; ¦¦'¦ 'ave proprement .
t ¦-' •%$ '", '¦ ':i Ses avantages particuliers : brasseur à trois pa-

les en acier chromé , la plus silencieuse, chauf-
, . Q/^ïÇ. i fage pour cuisson.
; , ..«*' . _ Grande et très belle essoreuse pourvue de deux
'*' '*. rouleaux, dont la pression peut être réglée à

j S : f k l -A. volonté : Contenance : 30 litres d'eau, plus 2 kilos ,
i AS 1 de l inge sec = 2 ou 3 draps.

t̂ ^̂ ^ŷ jW Raccord avec n 'importe quelle prise de contact. ;
^̂ ^*""H»̂  Fabrication suisse , ayant eu l'approbation de la

Société suisse d'électricité.
A découper et b. envoyer à : W. BAMMERI.IN,
représentation générale pour la Suisse romande,

Prix comptant Fleurier  (Neuchâtel) .

Fr . 495. . y com- Veuillez me faire parvenir le prospectus
pris essoreuse et détaillé.
chauffage ou abon- Nf)m . p^^ . !
nement location -
achat, 18 X 31 fr. 50. Lleu : 

A vendre
UN PETIT

ET UN GRAND
COFFRE-FORT

Prix très avantageux
pour achat immédiat.
Case postale SIHL-
POST 53S, Zl RIf '.H 1.

A remettre, pour cause d'âge, dans un village du
district de Nyon, un bon magasin
ÉPICERIE — PRIMEURS — VINS

TABACS — MERCERIE
et vaisselle. Pas de reprise , mais la marchandise
payée comptant . Apimrtement de quatre pièces ,
bains. Offres sous chiffres P. S. 3063 L. à Publici-
tas, Lausanne.

Tissus «ISA»
Impression main , dessins originaux

(copies de soieries hindoues)
pour rideaux , meubles et nappes

A. MIORINI
Tapissier-décorateur

Chavannes 12

, Voyez notre vitrine sp éciale j

f  est d'oa elfe» rapide en cas des "X
ii—nffÇLfe Goutta Rhumatisme

Il M8 S II ^Dmba9()F Maux de tête
ŜSS  ̂ Sciatique Refroidissements

Douleurs nerveuses
TogSl dissout l'acide orique et élimine les matières 1
uoclvea. Aucune action secondaire désagréable.

Ping de 7800 médecins de 35 paya
attestent l'action excellente, calmante et guérissante I
des comprimés Togal. N'attendez pas, votre mal I
pourrait s'aggraver, prenez Togal en toute conilan- I
ĉe. Dans tontes les pharmacies et drogueries fr. 1,65. J

I Lupp i Ernest
j PESEUX - Tél. 8 26 85

Chauffages centraux - Installations sanitaires
i Toutes réparations - Brûleurs à mazout - Soudage

a Détartrage de boiler
' Devis sans engagement

MAGNIFIQUE OCCASION

un piano à queue < BECHSTEIN -
noir , 180 cm., entièrement revisé et garanti
trois ans. Fœtisch Frères S. A., Caroline 5,
Lausanne. Renseignements également « Au Mé-
nestrel », Neuchâtel.

Deux pneus à neige, une glace
chauffante, 6 volts, un chauffage,

6 volts, à l'état de neuf
à vendre. Tél. (037) 8 51 25.



LES SPORTS
TENNIS DE TABLE

Richard Bergmann
et Johnny Leach pour la
première fois à Neuchâtel
L'actif Club de tennis  de table de

Neuchâtel présentera aujourd 'hui  les
deux champions anglais de renommée
mondiale Richard Bergmann et Johnny
Leach au cours d'une sensationnelle
soirée à laquelle prendront part éga-
lement quatre des meilleures raquettes
neuchâteloises et jurassiennes.

Richard Bergmann, Autrichien natu-
ralisé Anglais, est le second joueur
mondial actuel. Les innombrables vic-
toires inscrites à son palmarès en di-
sent long sur les capacités de ce joueur
reconnu pour posséder la mei l leure  dé-
fense du monde. Champ ion du monde
individuel en 1937, 1939, 1948, 1950,
Bergmann remporta également le t i t re
suprême en doubles-messieurs en 1939,
remporta le championnat  d 'Angleterre
en 1939, 1940, 1948, 1950, 1952 et tout
dernièrement à Londres pour 1954. Il
a été quatre fois champ ion internat io-
nal de France, trois fois du Pays de
Galles, deux fois d'Ecosse, deux fois
d'Irlande, trois fois d'Autriche, de
Yougoslavie, des Philippines et du Por-
tugal, ceci pour ne citer que les plus
importants.

Quant à Johnny Leach, il ne reste
pas en arrière pour autant. Champion
du monde individuel en 1949 et 1951,
demi-finaliste en 1947, il fut avec Berg-
mann champion du monde par équi pes
en 1953. Ses princi paux titres fu ren t
remportés en France, Belgique , Pays
de Galles, Irlande et même au Viet-
nam en 1952. Joueur très complet , sa
force, qui lui permit d' ai l leurs  de rem-
porter deux championnats du monde,
est sa grande résistance nerveuse.

Le programme de cette soirée se dé-
roulera sous forme de cinq matches.
Dreyer (Neuchâtel) ,  champion A.N..I.
T.T. 1949 et 1950, sera tout d'abord
opposé à Bandelier (Tnvannes),  cham-
pion A.N.J.T.T. 1953-1954. Le vainqueur
de ce premier match rencontrera  Berg-
mann. Luginbiihl (Neuchâtel  1 rencon-
trera ensuite Brandt (le Locle), cham-
pion A.N..I.T.T. série B 1953-1954. Le
vainqueur de cette seconde exp licat ion
rencontrera Leach. Finalement , le clou
de la man i fes t a t ion  sera la rencontre
entre deux champions  anglais .  Cette ré-
plique d'une véri table f ina l e  de cham-
pionnat du monde donnera un aperçu
de leurs qualités.

SKI
Insignes d'honneur

pour champions
La Fédération suisse de ski com-

munique :
La Fédération suisse de ski a décidé

de remettre un  i n s i g n e  d'honneur à
nos champ ions n a t i o n a u x , au lieu des
grandes p laquet tes  habi tuel les .

L'insigne de la Fédérat ion y est re-
produit sur émail , en or, a rgen t  ou
bronze. Le champ ion  ou p remie r  en
liste, puis le second coureur et le troi-
sième reçoivent respect ivement  le mo-
dèle en or, argent  ou bronze.

L'idée de cet ins igne d 'honneur  n 'est
pas nouvel le .  Dans le sport  du ski , on
connaît depuis nombre d' années  l ' in-
signe AK , porté par les v a i n q u e u r s  des
célèbres courses Ar lbe rg -Kandaha r .  De
même, les pays al p ins  on t  composé un
modèle du genre , p o r t a n t  les i n i t i a l e s
CK à l ' i n t en t ion  des coureurs  de fond
de la coupe K u r i k k a l a  et TK pour les
sauteurs du trophée Kongsberg.

AUTOMOBILISME
Les débuts de la nouvelle

équipe Lancia
On sait que le champ ion du monde

Ascari a qui t té  Ferrari pour entrer
chez Lancia , et qu 'il fut  suivi par Fan-
gio et Villoresi.

Ce trio de champions fera ses débuts
sous les couleurs de Lancia à l'occasion
des Douze heures de Sebring (Etats-
Unis),  compétition réservée aux voitu-
res de sport.

Il n 'est pas impossible que les pilo-
tes précités soient sollicités par des mai-
sons américaines, de disputer  les fa-
meux 500 miles d ' Indianapol is .

Rentrée de Mercedes
La grande f i rme  al lemande, dont les

voitures n'avaient partici pé à aucune
compétition en 1953, a annoncé qu 'elle
prendrait  part à quel ques épreuves du-
rant  cette année. Mercedes a déjà fai t
parvenir  son engagement aux organisa-
teurs des Mille miles. Il est d'autre
parf presque certain que la marque al-
lemande tentera de reprendre à Jaguar
le record des 24 heures du Mans.

Kling, Klenk , Lang, Hermann et Riess
seront les pilotes de Mercedes. Il est
probable que l'équi pe officiel le  soit
complétée par l'engagement d'un pilote
étranger. Fait plus important  encore :
Mercedes ali gnera ses bolides dans les
compéti t ions réservées aux voitures de
course de la formule  I (2500 eme, sans
compresseur).

Il n 'est pas douteux que cette rentrée
accroîtra l 'intérêt des épreuves où s'af-
f ron te ront  Ferrari , Maserati , Mercedes
et peut-être Lancia.

Les voitures allemandes qui , aux di-
res des ingénieurs, sont terminées, ne
comporteraient pas de carburateur,
mais  un système à injection directe.
L'aérodynamisme des carrosseries serait
insp iré des exp ériences réalisées en ma-
tière d'avions supersoni ques.

Une chose nous parait  certaine : les
constructeurs a l lemands n 'ali gneront
leurs voitures que s'ils sont assurés
qu 'elles peuvent rivaliser avec les meil-
leures voitures étrangères.

LUTTE
Comité cantonal

des lutteurs neuchâtelois
(sp) Réuni dernièrement à Neuchâtel,
le comité de l 'Association cantonale
neuchâteloise des lutteurs et gymnastes
aux jeux nat ionaux s'est ainsi consti-
tué pour l'année 1954 : président d'hon-
neur : Ambroise Pisoni , la Chaux-de-
Fonds ; président : René Matthey, Vil-
liers ; secrétaire : Maurice Bovet ; se-
crétaire  des verbaux : Alexandre Zan-
grando , Couvet ; chef techni que : Edgar
Walther , Boveresse ; adjoint  au chef
t e c h n i que : Roby Gutknecht  ; caissier :
Louis  Senn , le Locle ; assesseurs : Paul
Stuek , Neuchâtel et André  Cavin , la
Chaux-de-Fonds.
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BLANC
Magasin spécialisé pour le

LINGE DE MAISON
m et les ^

TROUSSEAUX

/Sus .
\ Neuch âtel
Rue du Seyon 12, 1er étage

ATELIER DE BRODERIE

A VENDRE

maison neuve en bois
avant servi de magasin d'alimentation pendant
sept mois. DIMENSIONS : 8 m. sur 4 m. Dé-
montable : côtés, plancher et toit faits en pan-
neaux doublés, de 1 m. de large, fixés par
trois boulons, avec deux portes et deux gran-
des glaces de 1 m. 80 de large sur 1 m. 20
de haut. Intéressant pour entrepreneurs et
comme chalet de plaisance. Prix avantageux.
Disponible dans dix à quinze (ours.

Epicerie Zimmermann S. A.

I

Pour cause de départ , à remettre
en plein centre de Neuchâtel

Salon de coiffure pour Messieurs
Libre tout de suite.

Adresser offres écrites à U. L. 50
au bureau de la Feuille d'avis.

r ">STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 5 13 91

Fromage, vieux, gras
Gruyère

à Fr. 5.40 le kg.
V J

Les f êtes sont p assées... I
Bureaux et usines ont repris leur activité

Votre stock d'imprimés I
est-il au complet ? I

I
Si tel n'est pas le cas, don-
nez un coup de téléphone à
l'Imprimerie Centrale S.A.,

I tél. (038) 5 65 01, qui se mettra I
immédiatement à votre dis-
position.

Nous vous recommandons nos excellents

Canetons du pays
à Fr. 3.40 le % kg.

AU MAGASIN

LEHNHER R
GROS FRÈRES DÉTAIL

Trésor 4 Tél. 5 30 92
V*—^H—1—¦!W&

LE THÉÂTRE ANECDOTIQUE

Une troupe professionne lle, avec
M. Jean Weber, ex-sociétaire de la
Comédie-Française , a joué récem-
ment l' « Aig lon » sur p lusieurs scè-
nes neuchâteloises.

Notre rédacteur en chef a, avec
beaucoup de pertinence , analysé ce
spectacle et dit ce qu 'il convient de
ses interprètes actuels en souli gnan t
aussi que Sarah Bernhardt avait at-
teint à l' apogée de la g loire dans la
célèbre p ièce de Rostand.

Mais , une œuvre théâtrale n'est
pas seulement fa i te  du succès de ses
représentations. Elle a aussi sa pe-
tite histoire et l' une des anecdotes
dont M. Sacha Guitry f u t  le témoin
et qu 'il rapporta dans ses « Mémoi-
res », vaut d'être contée à propos
de l' « Aiglon » et p lus particulière-
ment de l'acte de Wagratn.

*>s f**s «*M

On sait que, dans cet acte . Flam-
beau (que Lucien Guitry incarnait
à la création de la pièc e) devait
dire :

Le ciel blanchit vers l'est !
et l'Aiglon répondre :

J'empoigne la crinière 1
Aléa jacta est !

Un jour , Sarah Bernhardt se f i t
exp liquer par Rostand qu 'en réalité
l'A iglon devait avoir un cheval pour
quitter la France.

Mme Sarah demanda qu 'on lui en
procurât un , qui l' e f f raya  tant qu 'el-
le en exigeât un autre!

C' est alors qu 'un « lad » lui ame-
na sur scène un gros animal gris à
l'air paci f i que mais dont la tête étai t
entourée d un caleçon de laine.

Quand la comédienne fu t  persua-
dée que le cheval n'avait pas peur

du tonnerre , qu 'il était doux et qu 'il
ne manifestait  pas une propension
à la propreté que lorsque l' on criait
devant lui « Vive l'Empereur ! », elle
l'accepta.

Mais s 'il fal lai t  un cheval pour
l'Aig lon , il devait aussi en avoir un
pour Flambeau qui devait partir
avec le duc Reichstadt.

Et Mme Sara h f u t  encore d' accord
de partager la scène avec un deuxiè-
me cheval. Mais elle y mit une con-
dition : que ce nouvel animal soit
aussi doux que celui dont la tête
était emmitouflée.

C' est alors que les choses se g âtè-
rent. Le « lad » ne voulut rien en-
tendre. S'il devait y avoir deux che-
vaux, pas question de revoir celui
qui avait été choisi le p remier. Rien
ne put briser son obstination.

Sarah Bernhardt ne s 'exp li quait
pas cette inébranlable résolution.
Aussi harassa-t-etle de « pourquoi »
le pauvre « lad » qui, f inalement , ou-
vrit son cœur à la dame célèbre :

— Ce cheval doux, lui dit-il , ce
cheval qui n'a peur de rien... a peur
des autres chevaux... et c'est pour
qu 'il ne les voie pas dans la rue que
je lui mets un caleçon autour 'de la
tête...

Alors , Sarah Bernhardt décida
que l' acte de Wagram se passerait
de chevaux.

—^  ̂ -*i

Ce qui n'emp êcha pas que tous les
soirs, conclut Sacha Guitry, « pen-
dant sept ou huit cents représenta-
tions triomphales , Mme Sarah Bern-
hardt a dit , en levant les bras au
ciel :

J'empoigne la crinièr e !
Aléa jacta est ! »

G. D.

SARAH BERNHARDT
et les chevaux de l'«Aiglon »

AU REX :
« TRAFIC DE FEMMES »

Ce film tant attendu qui vient de rem-
porter un succès considérable d'un bout
à l' autre de l'Europe , envoûte les foules
et obtient en Suisse romande et en Suisse
allemande un succès triomphal. Ce film,
tiré du fameux roman de Francis Carco
« Prison de femmes » , a été magistrale-
ment réalisé par Swenson qui en a tiré la
quintessence et l'on retrouve toute la du-
reté , l'angoisse, l' audace réaliste de l'odys-
sée — parfois lamentable — mais tou -
jours émouvante des « filles de Joie».  In-
tentionnellement et .pour ne pas attirer le
spectateur par le nom d'une vedette , la
lui fair e miroiter et apprécier , aucun nom
connu ne figure dans la distribution. La
vedette , c'est le titre , le sujet, l'interpré-
tation totale , la réalisation . En fait , ce
n'est que le résultat qui compte, résultat
qui met en garde contre le plus odieux
outrage à la dignité humaine. Résultat
que l'on devrait proclamer bien haut. Ce
film, est strictement réserv é aux adultes.

siHHsnBas âBmagBsmisiiEBiinam

AU STUDIO :
« THÉRÈSE RA Q UIN »

Interprété par Simone Signoret et Raf
Vallone, voici le dernier ouvrage de Carné
qui a reçu à Venise la plus haute  récom-
pense. Ce f,iilm a le mérite d'être net , bref ,
rapide . Incisif , et bien décanté. Toute la
ferveur de l'amour , beaucoup de violence
ont réuni Laurent et Thérèse. Mais le
destin est capricieux , il leur a fa i t  goûter
au bonheur , et maintenant il s'aoharne à
les séparer . L'amour sera-t-il plus for t
que l'adversité , la peur , la haine, le re-
mords ?

C'est une histoire passionnante, un filin
inoubliable d'après l'œuvre de Zola.

En 5 à 7 , « Prélude à la Gloir e », avec
Roberto Benzt , qui a trouvé dans l'Or -
chestre du Conservatoire de Paris un en-
semble à sa mesure qui parait éprouver
une Joie pure à se laisser conduire par cet
enfant  extraordinaire. On sort de cette
performance ému jusqu 'au tréfonds de
l'âme , impatient d'y assister à nouveau .

A L'APOLLO :
« RICHE , JEUNE ET JOLIE »

Une délicieuse comédie musicale en
technicolor avec Daniell e Darrieux , Jane
Powell , Fernando Lamas, Wendel Corey
et Vie Damone.

Jim Rogers , possédant un riche ranch
au Texas, est envoyé par les Nations Utiles

à Paris. Il est accompagné de sa charman-
te fille Elisabeth et de la gouvernante
Glynnie. Elisabeth ignore que sa mère ,
qu 'elle croit morte , est la délicieuse Marie
Devarone, fameuse chanteuse dans une
boite de nuit parisienne. Jim avait épousé
Marie , il y a vingt ans , mais Marie s'était
ennuyée dans son ranch du Texas. Prise
de nostalgie, elle avait quitté Jim , s'était
rendue à Paris en lui laissant leur fillette.
Marie est tombée amoureuse du chef
d'orchestre Paul Sarnac, mais , lorsqu 'elle
apprend par les Journaux l'arrivée à Paris
de son ancien époux et d'Elisabeth , elle
brûle d'envie de revoir sa fille.

En 5 à 7, « Les aimants de Vérone » ,
un film français de toute grande classe
avec Pierre Brasseur , Marcel Dalio , Serge
Reggiani , Louis Salou, Martine Carol ,
Anouk Aimée , Yves Deniaud.

LE VA TICAN STIGMATISE
L' « I M M O R A L I T É

DE LA PRODUCTION
CINÉMATOGRAPHIQUE »

L' « Osservatore Komaino • a dénoncé
dans un long arUcilie l'tanniaraiMitié de la
production] ci-némailO'grajph.iquie actuelle.
I! déplore les concessions laites aux pas-
sions les plus baisses d*.s speetateuins par
le choix des sujets, et d'images don t il
n 'hésite pa.s à rendre responsable s les
comniandlitaires. tes producteurs et les
metteurs en scène. Les acteurs devien-
nent eux-mêmes lies victimes die cette si-
tuation et Je jouirnail nellève le cas .récent
die dieux actrices qui se sout révoltées,
dit-il, coudre la « prostitu tion morale »
à laquelle elles étaient soumisies. Cela
lui fai t  appeler « tra ite dies blanches »
l'exploitation à laquel le sont exposées
les actmic.es, et condamner les concouirs
die beauté orga n isés pour recruter ces
dernières dams des compétitions où, dit
1' « Osservatore R oimano » . on compare
les attributs physiques comme s'il s 'agis-
sait de concou rs d'élevage.

En terminant, île quot idiien du Vatican
se demain.de : « Que font  Ha société et
l 'Etat , qui se préoccupent tant de l'édu-
cation et de la formation de la .j eunesse,
devau! une école dont la puissance de-
passe celle de lia presse, puisqu 'elle at-
teint même les illlett.i' cs • ?

AU PALACE :
« L'ENNEMI PUBLIC No 1 »

Ce film narre les aventures ou plutôt
les mésaventures de Joe Calvet , employé
dans un grand magasin de New-York , où
l'on vend de tout, depuis des épingles
Jusqu 'à des avions. Démonstrateur au
stand « Joie de plein air » , Joe vante les
mérites d'une roulotte de camping ultra
perfectionnée.

L'ennui, c'est que Joe .est affligé d'une
myopie effrayante , ce qui ne tarde pas à
lui attirer les pires ennuis, le direct eur
estime en effet que le port de lunettes
n 'est pas compatible avec la vente à la
clientèle et... dès ce moment , commen-
cent toutes les mésaventures de Joe , alias
Fernandel.

En 5 à 7, «Les nuits de Paris».

AU THEATRE :
« LE BATAILLON DE FER »

L'intérêt se porte essentiellement sur
un capitaine de liaison durant  la guerre
mondiale et qui se trouve affecté à une
unité de combat. Ce film présente un do-
cument sur l'enfer glacial de Corée. C'est
aussi une magnif ique  page de gloire avec
Frank Lowe Joy et Antta  Louise. Ces aven-
tures historiques vous empoigneront.

JANE RUSSEL A DES ENNUIS
AVEC LA CENSURE

Malgré la censure américaine.  Howard
Hughes ,  producteur du film « The French
Liue ¦, a décidé de le présenter au pu-
blic parisien sans y couper la moindre
scène. « The French Liue » est une opé-
rette tournée en relief et dont la ve-
dette est Jane Ru s sel. célèbre à cause
de son touir de poitrine.

RIEN A DÉ CLARER !
Entre deux prises de vues de «Meur-

tre à bord », l'actrice Lois Harmon , qui
était venue voir son mari , Cari Betz ,
répondi t  à un journa l i s te  :

— Non , pas d ' interview ! D'ai l leurs ,
nous n'attendons pas d'e n f a n t  et nous
ne nous sommes pas disputés... que
pourriez-vous écrire ?

DANS NOS CINÉMAS
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ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQTJE
Collégiale : 9 h. 45. M. Gygax.

20 h. 15. Culte œcuménique.
Temple du bas : 10 11. lô. M. Marc Du-

Pasq.uier.
Ermitage : 10 h. 15. M. Deluz.

l'7 h. M. Lâchât.
Maladière : 10 h. M. Ramseyer.
Valangines : 10 h. M. Junod.
Cadolles : 10 h. M. Vivien.
Serrières : 10 h. M. Vuitel.
La Coudre : 10 h. M. Bourgeois.
Catéchisme : Ermitage, 8 h. 30. Collé-

giale, 8 h. 45 ; Terreaux , Maladière et
Valanglnes , 9 h. ; Serrières, 8 h. 45 ; la
Coudre, 9 h.

Ecole du dimanche : Salle des conféren-
ces. Maison de paroisse et Valanglnes,
9 h. ; Ermitage, 9 h. 15 ; Collégiale et
Maladière , 11 h.; Serrières, 11 h.; Vau-
seyon, 8 ,h. 45; la Coudre, 9 h. et 11 h.;
Monruz, 11 h. 10.

DEUTSCHSPRACHIGE
REFORMIERTE KIROHGEMEINDE

Temple du bas : 9 h. Predigt, Pfr. Hlrt.
Klelner Konferenzsaal : 10 h. 30. Kinder-
lehre . Pfr. Hirt.
Mlttlerer Konferenzsaal : 10 h. 30, Sonn.-

tagschule.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Peseux : 9 h. Predigt, Pfr. Jacobi.
Saint-Aubin : 14 h. 30. Predigt , Pfr. Ja-

cobi.
Boudry : 20 h. 15. Predigt , Pfr. Jacobi.

ÉGLISE CATHOLIQUE CHRÉTIENNE
Chapelle anglaise : 14 h. 30. Messe et ser-

mon par M. le curé Couzi.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Dimanche, messe à 6 h., à la chapelle de

la Providence ; à l'église paroissiale,
messes à 7 b.. 8 b... 9 h., messe des
enfants ; à 10 h., grand-messe. A 20 h.,
chant des compiles et bénédiction. Les
premier et troisième dimanches du
mois, sermon en Italien à la messe de
8 heures ; les deuxième et quatrième,
sermon en allemand à la messe de 8 h.

METHODISTENKIRCHE
Beaux-Arts 11

9 h. lo. Pred;gt. M. Ammann.
15 h. Tôchterbund.
20 h. 15. Jugendbund.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
9 h. 30. Culte et sainte cène, M. Roger

Chérix.
20 h. Evangélisation , M, R. Chérix.

Colombier : 9 h. 45: Culte, M, G.-A. Maire.

EVANGELISCHE STADTMISSION
20 h. 15, Vortrag, E. Dapozzo.
15 h. Jugendbund,
Saint-Biaise : 9 h. 45. Predigt.
Colombier : 9 h. 30. Culte (Rest. D.SS.)
ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE DE PENTECOTE

Chapelle rue du Lac 10, Peseux
9 h. 45. culte et sainte cène , M. H. Durlg.

PREMIÈRE ÉGLISE DO CHRIST
SCIENTISTE

Cultes : 9 h. 30, français ; 10 h. 45, an-
glais ; 9 h. 30, école du dimanche.

SALLE DE LA BONNE NOUVELLE
9 h. 30. Culte.

ÉGLISE NÉO-APOSTOLIQUE
9 h. 15. Culte.

TÉMOINS DE JÊHOVAH
19 h. 45. Etude biblique.

ÉGLISE DE JÉSUS-CHRIST DES SAINTS
DES DERNIERS JOURS

9 h. 45. Ecole du dimanche pour enfants
et adultes.

20 h. Culte.

ARJIÉE DU SALUT (Ecluse)
9 h. 45, sanctification. Il h„ Jeune Ar-

mée. 20 h., réunion de Salut.
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Calendrier sportif h week-end
FOOTBALL. — Sélection suisse A -

A.C.  Côme à Lugano. Sélection suisse
B - Sélection tessinoise à Lugano.

Coupe suisse
Saint-Gall - Nordstern ; Fribourg -

Wil ; Young Fellows - Granges.

HOCKEY SUR GLACE. — Ambri -
Grasshoppers ; Berne - Arosa ; Zurich -
Y o u n g  Sprinters  ; Davos - Lausanne.

BOB. — Champ ionnats  du monde de
bob à deux , à Cortina d'Ampezzo.

BOXE. — Demi f inales du champion-
nat suisse à Genève.

Vous auriez dû exiger une
fermeture éclair GOLOR-METAL

l^^^^^^s^-̂f ^mSSî ^^M !

Pharmacie d'office : Pharmacie Coopéra-
tiv e , Grand-Rue.

Médecin de service : En cas d'absence de
votre médecin , veuillez téléphoner au
poste de police , No 17.
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| ATTENTION ! Samedi 23 j anvier seulement J
[ GRANDE JOURNÉE POPULAIRE j

E avec 10 A de rabais supplémentaire j
j sur tous les articles soldés ! ! ! j
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| Une aubaine à ne pas manquer SAMEDI 23 JANVIER SEULEMENT j
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Nous engagerons pour le printemps

un apprenti de bureau
et

une apprentie vendeuse
pour notre  département papeterie. —
Faire offres avec photographie et der-
nier bul le t in  scolaire à la Librairie

If^çymdru)
papeterie , rue Saint-Honoré 5, Neuchâtel

LOCATION
de MACHINES A LAVER

Tél. S 23 76

A UN BEAU LUSTR E
J^ P i^ WW\  embellit votre intérieur et vous
t&y UyJ&àà donne un bon éclairage où vous

i ! le désirez

\ Voyez notre choix

*QHBBB* Electricité - Orangerie 4

Annonces classées
>—— ¦————— _.̂ __ —̂

(Suite de la deuxième page)

Importante maison de la place
cherche une

EMPLOYÉE
pour travaux de statistique et

calculs.
PLACE STABLE

Adresser offres manuscrites sous
chiffres M. W. 80 au bureau de

, la Feuille d'avis.

un cherche une bonne

SOMMELIÈRE
connaissant les deux ser-
vices. Entrée immédiate.
Tél. 6 91 25.

Etude de la ville cher-
che une

employée
Entrée à convenir. Faire
offres sous chiffres P.
1202 N. à Publicitas ,
Neuchâtel.JERSEY-TRICOT

demande

représentantes
ayant déjà voyagé. Pos-
sibilité de gros gain, —
Seyon 53, à côté de la
boucherie Margot.

JERSEY-TRICOT
COUTURE

demande ouvrières pour

flou et tailleur
Seyon B o, à côté de la
boucherie Margot.

JEUNE FILLE
est demandée pour tout
de suite pour le ménage
et la cuisine. Demander
l'adresse du No 94 au
bureau de la Feuille
d' avis.

On demande pour tout
de suite

sommelière
Débutante acceptée. —

Tél. 7 94 12.

Etablissement prive
cherche pour date à con-
venir gentille

buandière
sachant repasser. Bons
traitements. Offres sous
chiffres P. U. 30422 C. à
Publicitas , Neuchâtel.

On engagerait une

sommelière
ainsi qu 'une

employée
de maison

Adresser offres , si pos-
sible avec photographie
et certificats , à l'hôtel
de Commune , M. R. Com-
tesse . Bevaix. Tél. (038)
6 62 67.

On cherche une

jeune fille
honnête et propre ,
pas au-dessous de 20
ans, sachant tenir un
ménage de trois per-
sonnes . Vie de famil-
le. Entrée le .15 fé-
vrier. — Adresser of-
fres écrites à D. S. 70
au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune
menuisier

suisse allemand cherche
place. — Offres à Paul
Scherrer , Solotthurner -
strasse 83, Bâle.

Jeune fille ayant de
bonnes connaissances
commerciales , cherche
place de
demoiselle de réception
de préférence chez mé-
decin-dentiste à Neuchâ-
tel. Adresser offres écri-
tes à C. L. 68 au bureau
de la Feuille d'avis.

Buroangestellte, 21 Jâh-
rlg, sucht per 1. Aprll
Stellung fur

deutsche
Korrespondenz

und allgemeine Btiroar -
belten ; Vorkenntnisse
der franzosischen 3pra-
che. Offerten unter Chif-
fre OFA 7817 Z an Orell
Fiissli-Annoncen , Zurich
22

Jeune fille de 20 ans ,
bien élevée, cherche pla-
ce de

volontaire
dans une bonne famille
où elle aurait l'occasion
d'apprendre le français.
Adresser offres écrites à
B. F. 67 au bureau de la
Feuille d' avis.

Couturière
Italienne première for-

ce, bonne coupeuse , cher-
che emploi. Adresser of-
fres écrites à E. H. 71
au bureau de la Feuille
d'avis.

Technicien-
architecte

Jeune homme capable
cherche travaux accessoi-
res pour entreprises, bu-
reaux , devis, métrages,
etc. Adresser offres écri-
tes à G. B. 73 au bureau
de la Feuille d'avis.

Demoiselle , 34 ans , agréable , connais-
sant les langues , ayant travaillé dans
l'hôtellerie , cherche place de

GÉRANTE
de magasin

ou vendeuse. Caution à disposition. —
Offres sous chiffres M. 5537 Z. à Publi-
citas, Zurich 1.

CORRESPONDANTE
Suissesse , bonne culture générale , grande
expérience , au courant de tous les t ravaux de
bureau , à même de rédiger seule la corres-

pondance

anglaise et allemande
très bonnes connaissances du f rança is , cher-
che place , de préférence à Neuchâtel ou au>
environs. Offres  sous ch i f f res  P 1390 N i

Publicitas, Neuchâtel.

J E U N E  FILLE
de 19 ans, de nationalité allemande, possé-
dant maturité,

cherch e p lace
dans un ménage soigné de la Suisse française
pour s'occuper des enfants et apprendre la
langue. Sur désir , enseignera l'allemand aux
enfants . Argent de poche désiré. Entrée :
1er avril 1954.

Faire offres sous chiffres OFA 55.877 A.
à Orell Fiissli-Annonces S. A., BALE.

Représentant-voyageur
cherche place pour le 1er avril, dans une
bonne maison. Fort vendeur , sérieux et tra-
vailleur. Possède automobile. — Faire offre ;
écrites sous chiffres L. Z. 39 au bureau de In
Feuille d'avis.

EMPLOYÉ
DE BUREAU

âgé de 26 ans, de nationalité suisse, né
en Espagne, au courant de tous les tra-
vaux de bureau (horlogerie , fournitures
outillage) , parlant le français et l'espa-
gnol , avec de bonnes notions d'allemand
et d'italien , cherche place d'avenir. Bon-
nes références et grande expérience. —
Adresser offres écrites à I. N. 42 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille
hors des écoles , cherche
pou r la f in avril , pour un
an , place si possible dans
famille privée pour ap-
prendre la langue fran-
çaise et le ménage. Faire
offres à famille P. Fer-
retu , Eiohenweg 17, So-
leure.

Frère et sœur
(Autrichiens) cherchent
places dans hôtel-pension
ou home. Lui, comme
portier ou aide de mai-
son ; elle , comme femme
de chambre. Offres souf
chiffres SA 2117 Z An-
nonces Suisses S. A., Zu-
rich 23.

Régleuse
qualifiée entreprendrait
réglages avec ou sans
point d'attaohes . Adres-
ser offres écrites â H. P.
74 au bureau de la Feuil-
le d' avis.

Jeune fille
Suissesse allemande , de
16 ans, cherche place
pour le printemps, poui
aider au ménage ou au-
près d'enfants , où elle
aurait l'occasion de sui -
vre des cours de fran-
çais . Faire offres à fa-
mille Obastonay, Sternen
Interlaken.

DAME
ayant son temps libre ,
cherche occupation le
matin ou l' nprés-mldi ,
dans petit ménage. Très
bonne en couture. Adres-
ser offres écrites à T. B.
98 au bureau de la
Feuille d'awls.

Emboîteur-
poseur

de cadrans
cherche emploi dans fa-
brique .' Adresser offres
écrites à P. B. 37 au bu-
reau de la Feuille d'avle.

Jeune homme quittant les écoles à Pâcrues
serait engagé par Pisoli et Nagel , Neuchâtel ,
comme I

apprenti dessinateur
en chauffages centraux

Préférence sera donnée à candidat ayant 16
ans au minimum , deux ans d'école secondaire
et étant eloué pour les calculs. Faire offres par
écrit avec photographie , modèles de dessin
et certificats.

Apprentie de bureau
pourait débuter au printemps pro-
chain à la gaine « VISO », à Saint-
Biaise. Occasion pour une apprentie
d'effectuer un apprentissage agréable
élans une branche spéciale. Prendre
rendez-vous par téléphone à la fa-
brique « VISO ». Tél. 7 52 83.

On demande

APPRENTIS
ferblantier , installations sanitaires , avec rétribu-
tion dés le commencement de l'apprentissage. En-
gagement pour tout de suite ou pour date à con-
venir . — Adresser offres écrites à C. D. 85 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche une
APPRENTIE VENDEUSE

pour le printemps. Offres à la boulangerie
Weinmann, Colombier.

Jeune homme serait engagé dès le printemps
comme

APPRENTI MÉCANICIEN
DE PRÉCISION

Atelier de mécanique : A. Willener , Travers.

travail à domicile
Adresser offres écrites

à D. N. 997 au bureau de
la Feuille d' avis.

Pour le printemps ,

j eunes filles
de lô à 17 ans . cherchent
places chez particuliers
ou commerçants pour ai-
der au ménage , éventuel-
lement au magasin. —
Adresser offres à G. Syl-
wan , pasteur , Kyburg
(Zurich). — Tél. (052 )
3 31 44.

Personne dans la soi-
xantaine cherche

EMPLOI
de commissionnaire ou
aide-jardinier. Demander
l'adresse du No 57 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Autrichien, bon tra-
vailleur ,

cherche place
de portier , chauffeur ou
mécanicien. Offres sous
chiffres SA 3635 Z An-
nonces Suisses S. A., Zu-
rich 23.

Jeunes filles de 15 ou
16 ans cherchent places

d'aides
de ménage

dans familles privées avec
petits enfants pour prin-
temps 1954. Faire offres
à l'Office d'orientation
professionnelle pour Jeu-
nes filles , Hôtel de Ville.
Sjoleure. .

Apprentissage

mécanicien
de précision

pour Jeune homme Intel
llgent et capable. Se pré
senter entre 14 et 18 heu
res O. Sohweizer , Grands
Pins 5.

Apprenti
serrurier

serait engagé tout de
suite ou pour date à con-
venir chez Max Donner
et Cie S. A., constructions
métalliques , Neuchâtel ,
Ohantemerle 20. — Télé-
phone 5 25 06.

Etude de notar iat et
gérances cherche pour le
printemps

apprentie
ou apprenti

Ecrire sous TJ. X. 19 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille cherche pla-
ce

d'apprentie coiffeuse
pour mare ou date à
convenir. — Faire offres
avec conditions à. R. Hu-
guenln , Pasquier 25,
Fleurier.

On cherche à acheter

pendule
neuchâteloise

antique. Offres avec prix
sous chiffres OFA 750 B
à. Orell Fussll-Annonces.
Berne.

On cherche d'occasion

bottes
d'équitation

ou d'officier , pointure 41.
Offres sous chiffres P.
1364 N. à Publicitas ,
Neuchâtel .

On cherche à acheter
une

malle de cabine
Tél. 6 62 47,

Q3U3J3I
Blanchisserie

moderne
A remettre, pour date

à convenir , un commerce
en pleine activité , avec
vitrines , situé dans une
ville de la Suisse roman-
de. Bail de longue durée.
Loyer modéré. Conditions
de remise des installa-
tions complètes très
avantageuses. Convien-
drait particulièrement à
un couple dont le mari
s'occuperait des machi-
nes et des livraisons à
domicile et l'épouse du
repassage, de la récep-
tion de la clientèle , etc.
Il sera répondu à toutes
les offres sérieuses pour
une visite de l'exploita-
tion sur place. Références
exigées. S'adresser à case
ville 504, à Lausanne.

A VENDRE
vitrines , corps de tiroirs ,
classeur de bureau , cof-
fre-fort , banque, etc. —
Belles occasions , bon
marché. Pressant. — Au
magasin André Perret,
Epancheurs 9, Neuchâtel.

Voiture

« Lago-Record
Talbot »

grenat , modèle 1951, cou-
pé profilé, toit ouvrable,
180 km. a l'heure , état
garanti parfait. Tél. (022 )
4 64 08 Jusqu 'à 14 heures.

PRÊTS i!
d« *00 A 2000 fr. a fonction- 8
nairo ,employé,ouvTfar .com- 1
mercant, agriculteur, «t a H
louta posiomiosolvnblfi.Petits I
rembouraernenU meniueli. ¦
Discrétion absolu* ga- j
rnntio. Timbre-réponse,
Banque Golay A, Cie, H
Pansage St-Françoli 12, I

Lauflunno

Dr J.-P. Clerc
GYNÉCOLOGUE

ABSENT
jusqu 'au 2 février

Un
Dr Aline BUTTICAZ

ABSENTE
jusqu 'au

jeudi 28 janvier

Avant la leçon de ;

JUDO
va casser la croûte

chez Paulo
Café

de l'avenue
de la Gare

Tél. 5 12 85

Les élèves qui
obtiennent les

meilleurs prix vont a

l'Ecole d' accordéon
JEANNERET

Seyon 28
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Madame
Vous augmenterez les plaisirs
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N E U C H A T E L  H O P I T A L 1 0  Produits toujours frais.

Produits savoureux et bien
présentés.

Spécialité : Fromage pour
fondue.

MAISON RÉPUTÉE POUR SES FROMAGES DEPUIS PLUS DE 100 ANS

La famille de
Madame Emma MERZ-DESCOMBES

profondément touchée des nombreuses mar-
ques de sympathie et d'affection reçues, ex-
prime sa sincère reconnaissance a tous ceux
qui, par leurs messages et leurs envols de
fleurs , ont pris part à son deuil.
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Monsieur et Madame Eddy Oelschlaeger
u Colombes (Seine), et les familles parentes
et alliées , très touchés des marques de sym-
path ie  qu 'ils ont reçues à l'occasion du deuil
qui vient de les frapper , en expriment Ici
leurs lilen sincères remerciements.

uaiuMifjfa^MflBiMBBiii I I I I IIIIIHIII i ¦«¦ii—mu
Très touchée des nombreuses marques de

sympathie reçues a l'occasion de son gran d
deuil , la famille de

Monsieur Georges ROBELLAZ
exprime sa reconnaissance a tons ceux qui y
ont pris part.



FLIPO. LE CHIEN VOLEUR
N O T R E  C O N T E

Un jeune citoyen détalait , sur la
chaussée , dans un style magnif iqu e ,
un lot de poursuivants derrière lui.
On criait : « Au voleur ! » Il disparut
au coin d'une rue , et ses pourchas-
sants avec lui.

— Un fameux coureur ! en tout
cas, dit Lucien Coignet qui , en com-
pagnie d' un ami , avait suivi 'la scène,
de la terrasse d' un café. Il ne court
pas , il vole... Dans toutes les accep-
tions du mot. Quand môme ça ne
vaut pas mon chien.

— Ton chien '? " ' "' ;
— Oui , un voleur à quatre pat:

tes... Un chien que j' ai eu , et qui
était dressé à voler...

— Comp liments ! Et ça t' a beau-
coup rapporté ?

— Pas comme tu le crois , mais
mieux que tu ne le crois. Bien sûr ,
ce n 'était pas à mol qu 'il devait ce
genre de talent... Quand même , dans
un sens, j' en ai profi té .  Comment !
Je ne t' ai jamais rac onté ?...

— Non. Mais j' ai l 'impression très
n ett e que tu vas le faire  maintenant.

— Voici. J 'habitais alors près du
Ballon des Ternes. Un mat in , sur la
zon e — tes fortifications n'avaient
pas encore cessé de p'Iaire — j' aper-
çus un chien , terr iblement  crotté , mi-
nable , mais curieux , un fox-terrier
au regard intelligent et comme bla-
gueur — je crois que c'est un léger
avancement de sa lèvre infér ieure
qui lui donnai t  cette sort e de r i c tus
farce. Mai s c'est son regard surtout
qui m'avait frappé. Je m 'étais arrêté
pour le considérer. Il parut aussitôt
se rendre compte qu 'il m'intéressait
— ou peut-être pensa jt-il par devers
¦lui que c'était moi au contraire qui
valait la pe ine  qu 'il] s'intéressât à moi
— car il s'approcha et entreprit de
me faire foirce fieniti liesses. Il éta it  teil-
le ment sale que je n acceptai qu avec
quel que ré pugnance ces flat teus es
démonstrations. Il me suivi t  jusque
chez moi. Je l'adoptai. C'était mani-
festement un chien perdu ; il était
heureux de retrouver un ma î t r e , un
logis. Je le lavai , le b i c h o n n a i .  Il
é ta i t  devenu tout p le in  gent i l .  Hors
une tache en « poche-œil » sur l'œil
gauche , il était tout blanc , et , quoi-
que de petite tail le , était merveil leu-
sement râblé. Bref , une  jolie bêle.
U montrait une  gaieté folle , f a i san t
mille cabrioles. Bientôt je me rendis
compte que c'était presque un chien
acrobate — échapp é peut-être de
quelque cirque. Il faisait des tours
impayables , marcha i t ,  le derrière en
l'air , sur ses pattes de devan t , en-
voyait des baisers en fa i san t  le
beau , que sais-je...

» Un seul défaut... inquiétant. Il
paraissai t  avoir  gardé ,  de sa période
de chien e r ran t , un  goût de l' aven-
ture. Il d ispara issa i t  tout à coup, et
je ne le voyais reparaître qu 'une ou
deux heures après... J' avais beau le
gronder , le corriger... Mais  e n f i n , il
revenait .  Seulement , il n« revenait ja-
mais — j' a l l a i s  dire : les ma ins  vides
— je veux d i re  : la gueu le  vide. Il
rappor ta i t  de ses expéditions toutes
sortes de choses qu 'il dé posait aima-
blement à mes pieds... El pas el es ba-
bioles... C' a v a i t  comnieneé  un jour
par un billet de cent  f r ancs .  Simp le-
ment. J 'étais , on le comprend,  assez
étonné. Je me dis  : « Il a t rouvé ça
par terre. » C'était déj à assez extra-
ord ina i re , ce ch ien , qui ramassai!,
l' argent .

» Mais c'é tai t  mieux ,  ou pire, que
cela. U ie volait. Plusieurs fois il re-
vint a ins i  apportant, soi t  de nou-
veaux billets ou des p ièces de mon-
naie , soit des objets divers  : cravates ,
briquets , une  bague même , un jour.. ,

— Et tu gardais tout cela, mal-
honnête homme ?

— Non , certes. Mais j étais bien
embarrassé. Hors cette répréhensible
manie , Flipo — c'est ainsi que je

l' avais  appelé — Flipo était si gen-
til , paraissait s'être tant  at taché à
moi , que j 'hésitais à m 'en séparer.
Mais sa fâcheuse habi le té  promettai t
de m'occasionner bien des ennuis .
Prévenir le commissaire ? C'était ris-
quer cpie l'on m'oblige à me défaire
d'un si compromettant  compagnon.
Je pris le part i d' envoyer sous forme
anonyme , à une œuvre char i table , le
prod uit de ses larcins ,  quand il
s'agissait d'argent et , s 'il s'agissait
d' objets , de les adresser au commis-
sariat .  Ce n 'étai t  peut-être pas très
régulier. Mais j ' avais la - faibless e de
tenir à mon chien. Et puis , je me
flattais de l' espoir qu 'il s'amenderait.
Mais ouitch !

» Un jour,  dans une avenue , voilà
qu 'il me rapport e un sac de dame ,
un jol i  petit sac. Je regarde à droite ,
à gauche. Point de femme à l'hori-
zon. Je morigène mon Fli po une fois
ele plus , mais cela n 'a pas l'air ele lui
fa i re  beaucoup d'effet . Il se tenai t
devant moi , remuant  la queue , et
avec ce petit air farce qui lui était
part iculier .  U semblait  me dire :

— Hein ! Crois-tu que c'est un
beau coup, ça...

» J'ai su depuis qu 'il avait dû ap-
par ten i r  à un mauvais  drôle de la
zone qui avait  dressé non seulement
mon Flipo , mais cinq ou six autres
chiens , à lar ronner  de la sorte. Il crt
vivait.  C'était un chef de bande  dont
la troupe ne élevait pas coûter cher
à en t r e t en i r .  Il f i n i t  par  se fa ire
prendre .  Mais revenons à mon sac.

» Heureusement ,  je t rouvai  dans
l ' in tér ieur  lie celui-ci  l' adresse de sa
propriétaire.  J' allai lui rapporter
l'objet.

» La d i te  propr ié ta i re  était une
charmante  j eune  femme américaine.
Comme je m 'excusais , assez embar-
rassé, elle eut la gentillesse de trou-
ver l' aventure «comique», ce fut son
mot ; et elle s ' intéressa tout de sui te
à Flipo. Même , elle dit , vers la fin
de notre entretien :

» — Voulez-vous me le vendre , vo-
tre chien ?

» Et comme je la regardais , un peu
étonné :

» — Oh ! réellement, f i t -e l l e en
souriant , ne croyez pas que ce soii

pour t i rer  parti de ses petits talents.
Mais il me p lait beaucoup , et puis il
est si joli.

» Je refusai poliment.
» Comme nous habitions le même

quartier , j' eus l'occasion par la suite
ele rencontrer  plusieurs fois la j eune
Américaine. Chaque fois elle reve-
nai t  à la charge , au sujet de Flipo.
Mais je ne cédai pas.

» Et puis , nous nous revîmes , elle
et moi , plus souvent.  Nous sympathi-
sions décidément. Beaucoup même.

» Alors , n 'e'st-ce pas , je refusai
toujours  de lui vendre mon chien ,
mais je me fis un plaisir de le lui
offrir.

» Seulement , le lendemain , le chien
était  revenu  chez moi. Je le lui ra-
menai.  Il revint .  Ainsi plusieurs
jours de suite.

» Le quat r ième jour , Grâce — ai-
le dit qu 'elle s'appelait Grâce ?
d' ailleurs c'était la grâce en person-
ne —¦ Grâce , donc , vint me voir.

» — Cette bête est insupportable ,
dit-elle. Pour tan t  elle me fait toutes
sortes d'amitiés. Alors pourquoi re-
vient-elle toujours chez vous ? Mais
j'ai trouvé pour arranger la chose.

» — Quoi donc ?
» — Nous al lons nous marier.

Comme ça elle n 'aura plus à courir
de l'un à l'autre.

» — Vous voulez vous marier ?...
à cause du chien !...

» Elle eut ce diable  de petit éclat
dans les yeux qui lui était propre ,
et qui me bouleversait .

» — A cause du chien , oui... Et
peut-être aussi parce que vous êtes
très amoureux de moi. N'êtes-vous
pas ?

» Puis , sans me laisser le temps de
répondre :

» — Et puis encore parce que je
le suis un petit peu de vous...

» Et voila. Nous avons été très
heureux  tous les trois. Elle , lui et
moi.. Lui , c'est Flipo.

» Et voyez comme une heureuse
action est toujours  récompensée. De-
puis ce temps-l à , Flipo n 'a plus volé.

» Comme quoi encore le bien peut
sor t i r  du mal. Même d' un mal de
chien... »

Marcel BENOIT.

Le Conseil fédéral ne pourrait-il
pas préciser plus souvent

la « pensée gouvernementale » ?
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Mais est-ce toujours suffisant ? M.
Grutier rappelle opportunément  que
l' article 102 , chiff re  16, ele la cons-
t i tut ion fédérale oblige le collège
exécutif non seulement à rendre
compte de sa gestion , mais « à pré-
senter un rapport sur la situation
de la Confédération, tant  à l'inté-
rieur qu 'au dehors » , et à « recom-
mander les mesures qu 'il croit utiles
à l'accroissement de la prospérité
commune ».

Ainsi , le constituant marquait son
désir d'être renseigné sur les faits
et gestes du gouvernement , certes —
condition première d' un contrôle
parlementaire tant soit peu eff icace
— mais aussi sur les résultats de
ses efforts , enfin sur un programme.

Or , aujourd'hui , le rapport de ges-
tion a un caractère péniblement
administrat if .  On n 'y trouve qu 'une
sèche énumération de fa i t s , beau-
coup de chif f res , peu d'idées. Il
n 'est rien d'autre qu 'un « compte
rendu » et , en cela , il répond bien
à l' une des règles posées par l' ar-
ticle 102 de la const i tut ion , mais à
l'une seulement. Les autres sont de-
meurées lettres mortes.

Avec notre confrère indépendan t ,
nous nous demandons s'il ne serait
pas opportun de faire précéder le
rappel des mille et une mesures pri-

ses et app liquées durant  l' année
d'un chapitre introductif off rant
quelques considérations générales
sur « la situation de la Confédéra-
tion » et sur les moyens les plus
propres à « augmenter la prosp érité
commune ». Ne serait-ce pas là l' oc-
casion pour le Conseil fédéral tout
entier de s'élever , une fois Fan ,
au-dessus des tâches quotidiennes
et , pour chacun ele ses membres ,
de dépouiller le chef de départe-
ment pour retrouver la fonction
de l 'homme de gouvernement,, de
l'homme d'Etat , ele faire un effort
de synthèse et de fixer les éléments
essentiels d'une doctrine ?

Non sans quelque malice , M.
Griitter rappelle qu 'un message sur
le programme gouvernemental sup-
pose qu 'un tel programme existe.
Et il poursuit :

«C ' est ici que gît le lièvre : Y
a-t-il encore , au Conseil fédéral , des
hommes capables de subordonner
les mille petits actes adminis t ra t i f s
par quoi se manifeste l' activité du
gouvernement à une pensée politi-
que claire et nette ? »

Pour ma part , je n 'en doute pas.
Mais peut-être ne serait-il pas inu-
tile d'en avoir périodiquement la
preuve.

G. P.

Les débouchés des pays latins
C H R O N I Q U E  H O R L O G E  RE

« La Suisse horlogère » consacre un
a r t i c l e  i ntéressant aux  débouchés que
présentent certains paj' s l a t i n s  d 'Eu-
rope et d 'Amér ique .

L ' I t a l i e  est de lo in  — avec plus de
fit! m i l l i o n s  de francs d' acha t s  de mon-
tres  — le ]> t il s Bros c l i e n t  de l 'horloge-
r ie  su isse  su r  le continent et le troisiè-
me., vo i re  le second, si l' on excepte
Hongkong, marché  de t r a n s i t ,  dans la
h ié ra rch ie  m o n d i a l e .  Il est i n t é r e s s a n t
dé constater qu'en dépit de toutes les
v i c i s s i t udes  du passé, noire vo i s ine  du
sud a presque c o n s t a m m e n t  m a i n t e n u
c e t t e  p o s i t i o n  d' avan t - g a rde  et la libé-
r a t i o n  t o t a l e  décidée d e p u i s  195( 1 déjà ,
n 'a r i en  a ppor té  de n o u v e a u  h la con-
f i g u r a t i o n  générale des échanges.

Le trafic clandestin
Tout pourrai t  être pour  le mieux  clans

le me i l l eu r  des mondes si les f idèles
clients i ta l iens  n 'avaient  pas à l u t t e r
contre un t raf ic  clandestin et favorisé ,
encouragé par une  f iscal i té  très lourde,
a n n i h i l a n t  les e f fe t s  températeurs  que
des dro i t s  de douane  raisonnables au-
raient  pu avoir.  II reste à espérer , ajou-
te « La Suisse horlojrère » que les orga-
nisa t ions  professionnelles , qui ont déci-
dé une  l u t t e  à ou t rance  contre l'act ivi té
néfast e des t r a f i q u a n t s , arriveront f in a-
lement  à persuader les autor i tés  que le
fisc au ra i t  tout  à gagner en revenant
à des notions plus  saines quant  aux be-
soins du commerce.

Les ven tes  à l'Espagne ont  a t t e in t ,  en
1953 le chiffre de 1052. Les prévisions
pour 1954 sont favorables. Depuis quel-
ques mois, le c learing hispano-suisse se
trouve mieux alimenté par des impor-

t a t i o n s  de p rodu i t s  espagnols. Q u a n t  au
Por tuga l ,  il a acheté  pour env i ron  fi mili-
t i o n s  de francs de produi t s  horlogers ,
soit  10 % de plus par rapport à 1 ï)52.
La concurrence allemande

se manifeste
Le marché brésilien a été p lu tô t  dé-

cevant . Les efforts  faits pour eléveloip-
per les ventes  dans  ce pays d'aven i r
do iven t  ê t re  poursuivis,  car il s'agira
de l u t t e r  con t r e  la concurrence a l le -
mande .  Celle-ci joue en A r g e n t i n e  éga-
l emen t  un  rôle  qui c o m m a n d e  la vigi-
lance .  Il  y a l i eu  d' espérer qu 'après u n e
i n t e r r u p t i o n  de t ro i s  ans  b ientôt ,  l 'im-
p o r t a n t  marché a rgen t in  pourra  être de
nouveau  approvis ionné a u t r e m e n t  que
par la contrebande for t  regrettable et
pré judic iable  sous plus d' un rapport.
On peut espérer aussi que le Chili ré-
g u l a r i s e r a  en 1954 l' achat  ries devises ,
de façon que les mont res  suisses puis-
sent t rouve r  accès sur ce marohé.

Le Pérou.  l 'Equateur , le Mex ique , la
Colombie, le Sa lvado r  et le G u a t e m a l a
n 'ont  pas mis  d'obstacles aux kuporla-
tionis horlogères .  Les autres pays ne
j o u e n t  pas g rand  rôle.

« La Suisse horlogère » relève enfin
l ' importance des Etats la t ins  du conti-
nen t  amér ica in  pour l 'horlogerie suisse.
Ils ont acheté « grosso modo » pour 100
mi l l i ons  de francs de montres. Au total,
le cont inent  américain représente un
marché d'environ 500 mil l ions  de francs
suisses pour  l'horlogerie de notre pays ,
soit en chiffre rond 400 mil l ions de
francs pour les Etats-Unis et le Canada
et. 100 millions pour les vingt républi-
ques de l'Amérique latine.

On comptait au 30 septembre dernier
432,000 véhicules à moteur en Suisse

D'aiprès un communiiqué du Bureau fé-
diéra'l die statistique, il y aivrj it en circu-
lation, à fin septembre 1953, 41)2,000 au-
tomobiles et motocyclettes, sans comp-
ter ni  les véhicules  de l' armée ni les
t rac teurs  agricoles. A cet imposant  ef-
fectif  s'a joutent  encore près de 1,9 mil-
lion de bicyclettes.

Le paire des ani t oniobiiles. dicxnit l'effec-
tif est paisse à 260,000 véhicuiles, compre-
nait  217,000 voitures aiut.oanobiiles , en
chiffres ronds (y compris îles limousi-
nes commerciales '), 23.100 camions, 14,300
camio iiiimcttes , 2500 véhicuiles spéciaux ,
2301) autobus et autocars et 1100 trac-
teurs iniidiU'Sitiùels. Sur Jes 172,000 moto-
cyclettes, H y avai t  37,000 cycilcs à mo-
teur- aiuxj liiiaire, 57,000 scooters et 78,000
niio to cycle t tes proprement dites.

Un accroissement annuel
de 15%

En un au, l' effectif  global s'est accru
die 50,000 moites ou de 15 % ; on compte
ainsi tiroiis augmentait oins coiiisiécmtives
de plus die 55,000 véhicuiles. Si ,1a niotori-
satio'ii se pouii-suiit à ce rythme, le nom-
bre des véhicules à moteur a t t e indra  le
diemi-iiiiMilinn au printemps 1955.

Le récent développement du parc des
véhicules à moteur est dû surtout à
I'a ïugmenta t io in  du noimbre des voitures
a'U 'Iiomobi 'les et des scooters. L' ef fec t i f
die cette dernière catégorie die véhicule s
s'est renforcé die 17,600 uin iiHés ou die
45 % et celui d>es voitures aiutoimobiles
— parmi le.squclile.s lie groupe die cinq à
dlix CV accuse ta plans forte poussée —
a progressé de 24.000 ou die 12,5 %. Les
deux t iers des voituires automobiles sont
mai  n l e nsvmt des véhicuiles de moins de
dix CV-Œmipôt.

L'Allemagne
a détrôné l'Amérique

dans le marché
Plus de (iO.OOO ou 29 % de ces machines

viennent d'Aililemaignie , 23 % des Etats-
Unis , 18 % d'Ang 'l.eterre. aiutaint die Fran-
ce et 12 % d'Itailliie. Les aiu t omobiles alle-
mandes ont enlevé aux américaines la
première  place. Avant la guerre , sur dix
voitures automobiles , quatre provenaient
des Etats-Unis, ators qu'aujourd'hui il
n'y en a plus que deux.

O uitre les voitures automobiles et les

scooters , les cycles à moteiw ont aussi
considérablement augmenté au regard
de fin septembre 1952 ( -f- 2 2 %) .  Le
nombre des motocyclettes proprement
dites marque une avance de 8 ", ",, . Quant
aux véhicules u t i l i t a i res , l'accroissem e nt
est de 5 % pour les camions et les ca-
mionnettes,  de 6 % pour les autobus et
les autocars, de 9 % pour les véhicules
spécia ux et les tracteurs industriels.
Un véhicule pour 11 habitants

La Suisse est actuellement l'uni des
pays d'Europe les plus motorisés. On y
compte en effet  uni véhicule à mol cuir
pour onze habitants (un poiuir 13 il y
a un an) , ou unie voilure automobile
pouir vingt-trois habitants ( vingt-cinq I
et une motocyclette , un scooter ou un
cycle à moteu r auxil iaire pour vingt-
hmiit personnes (trcn 'tc-qutil 'Pc ) . C' est
dans le canton die Genève CfUic la den-
sité des véhicuiles est de loin la plus
forte. Le degré de motorisation dépasse
également ta moyenne du pays d»uns les
cantons de Bâte-V Mille, Bàle-Cam.pagne ,
Zurich , Vau d, Xeuichàtci (8S07 autos et
caillions , 13,485 motos et scooters), et
Tessin. Dans ces cantons, on compte
on véhicule pomr dix habitants (à la
Chaux-die-Fonds . un pour huit habi-
tants) .

« LE PRIX DU SILENCE »
par John Masters

Ed. Presses ele la Cité, Paris
Le dix-septième jour de décembre de

l'an de grâce 1879 , Anne Hildreth avai t
franchi l'Indus. L'Inde était derrière elle;
devant , l'Asie Centrale. Devant elle, aussi; ,
la rencon tre de Robin Savage, l'homme
qui devai t répondre à la question que
son cœur posait sans cesse.

Ainsi commence le troisième roman de
John Masters , qui se situe , comme les
deux précédents , dans l'Inde de la fita du
XlXme siècle. « Le prix du silence » est
aussi riche , aussi coloré, aussi passionnant
que ses brillants prédécesseurs : « Cour-
siers de la nuit » et « Qu 'un sourire sii
proche » , qui , par leur puissance de nar-
ration , par leur parfaite connaissance de
l'Inde , ont été comparés à des œuvres du
grand Kipling.
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Semaine de prière
pour l'unité

(sp) La semaine du 18 au 25 janvier
est consacrée, dans  le monde entier , à la
prière pour t'uni té  de l'Eglise.

Parmi les promoteurs de cette semai-
ne de prière pour l' uni té , d' origine an-
glicane , il f au t  rappeler le nom de l'ab-
bé Couturier , décédé l' an dernier , arti-
san convaincu de l'unité chrétienne.

Première expérience
religieuse de télévision

en Suisse
(S.p.p.) Pour la première fois , en

Suisse , une  exp érience de télévision
sur le plan reli gieux a été faite à la
veillée de Noël , au studio de Bellerive
à Zurich. On y donna, accompagnée de
récits tirés des Evangiles, une Nativité
dont les personnages étaient représen-
tés par des f igur ines .  Texte et images
s'harmonisaient  fort bien. Un organiste
joua sur un orgue de famil le  un can-
ti que rie Noël , après quoi un pasteur
zuricois et un ecclésiasti que catholi que
apportèrent le message de circonstance.
Avec des moyens encore restreints, la
télévision suisse a fourni  là une preuve
réussie du parti que l'Eglise pourra en
tirer tôt ou tard.

Un ministère protestant
dans les usines

(S.p.p.) Depuis tantôt une année, un
pasteur exerce à Genève , à titre offi-
cieux , un minis tère  spécialisé dans le
monde industr ie l .

Considérant que la vie d'usine im-
pli que des nécessités économi ques , des
exigences et des méthodes qui se ca-
ractér isent  généralement  par un défaut
d 'humani té ,  ce pasteur cherche avant
tout à établ ir  des contacts avec des
hommes qui assument des responsabi-
lités à tous les échelons de la vie in-
dustr iel le , af in de mettre en commun
les questions que cette vie pose à ta
foi chrétienne et réci proquement. Il se
forme ainsi de petits groupes homo-
gènes d 'hommes de mét ier , qui confron-
tent possibi l i tés  et obstacles à la réa-
l isa t ion  de leurs espoirs , et cela face
aux enseignements  de la Parole de

Dieu qui fait  saisir à chacun de plus
près la s igni f ica t ion  de sa responsabi-
lité personnelle. Ces contacts doivent
garder un caractère personnel , afin de
prévenir des conf l i t s  a.vec les organi-
sations profess ionnel les , syndicales et
autres.

C' est une  œuvre d i f f ic i le ,  délicate et
de longue h a l e i n e ,  qui touche à des
intérê ts  considérables , mais qui déjà
suscite des espoirs légitimes.

Tir—f,- . -, ' , „ ¦ 'i , j, , . | "¦ , . .  
—

LA VIE RELI GIEUSE

SAMEDI
Musée d'ethnographie : 1T h . La musi-
que nègre.

Bibliothèque de la ville : 17 h. 15. Confé-
rence de M. Méautis et de Mme Piccard.

Cabaret « Le Coup de .loran » : 20 h. 15.

Cinémas
Rex : 15 h„ lf? h. 30, 20 h. 30. Trafic de

femmes.
Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30. Thérèse Ra-

quin.
17 h. 30. Prélude à la gloire.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Riche. Jeune et
jolie.
17 h. 30. Les amants de Vérone.

Palace : 15 h. et 20 h. 30. L'ennemi public
No 1.
17 h; 30. Les nuits de Paris.

Théâtre : 20 h. 30. Le bataillon de fer .

DIMANCHE
Cinémas

Rex : lô h„ 17 h. 30 et 20 h. 30. Trafic de
femmes.

Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30. Thérèse
Raquin.
17 h. 30. Prélude à la gloire.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Riche, Jeune et
jolie.
17 h. 30. Les amants de Vérone.

Palace : li5 h. et 20 h. 30. L'ennemi public
No 1.
17 h. 30. Les nuits de Paris.

Théâtre : 15 h. et 20 h.. 30. Le bataillon
de fer.
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CARNET DU JOUR

T H" Profitez de notre vente de soldes '
(Autorisation officielle)

PRIX SANS LENDEMAIN
TAPIS D'ORIENT - TAPIS MOQUETTE
PASAGES POUR ESCALIERS - COCO

& QanszJluedUi
[ Bassin 10 Neuchâtel JKL Zâ

, . .- . . . . . .  _¦_, j-rv ? AhJ JU* J-* i iLiWiini-iu - ¦¦ - ¦

==
3 pour 2

Profitez de cette offre
Teinturerie AU CHIKITO

G. AUBRY
Bercles 1 - Tél. 5 18 45

EN VERSANT

UN SIMPLE ACOMPTE
chaque personne peut f aire réserver le
vêtement de son choix et

BÉNÉFICIER
de notre vente extraordinaire

DE FOURRURES
jusqu 'au 3 février uniquement

Encore plusieurs modèles magnifi ques

à des prix ridicules !
Et n'oubliez pas de passer à notre

BOUTIQUE
où nous soldons nos modèles de blouses,
pulls, etc.

SIBÉRIA FURS
14, rue de l'Hôpital , Neuchâtel , tél. (038) 5 27 90

jumiaiumg»iuai mwm m mmim myww ni m,*\<mw u^*Muvm*iNuœ*mmm
i i  ¦¦¦ ¦¦«¦II»IIMIMIIM »H»I i M ¦mm i nu ¦¦nutiwiiii— I I I I M I  «i M »M »»H«I »IIIH ¦

Quels artistes
ou groupes d'artistes

bons amateurs également (fantaisistes , musiciens,
etc.) accepteraient , à l'occasion de la Journée des
malades du dimanche 7 mars, de distraire les ma-
lades de différents sanatoriums ou cliniques de
Leysln ?

Frais de déplacement et d'entretien payés.
S'adresser le plus tôt- possible à l'Office social du

Lien, Leysin. Tél . (025) 6 26 44.

f MARIAGES
Nombreuses occasions de mariage,

rayon d'activité très étendu , expérience ,
conscience et intérêt apporté à chaque
cas en [p articulier. Secret professionnel.

Mme J. de Pourtalès-Kaiser ,
14, rue d'Italie , Genève

Tél. (022) 4 74 03
V. /

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

A vendre pour cause d
répart,

« VW »
le luxe , toit ouvrant
nodèle 1952. Tél. 5 15 9(

«VW »
neuves et d'occasion , avec
garanties et services. —
Garage rue de Neuchâtel
No 27 , Peseux.

A vendre un

PIANO
brun , marque « Rordorf » ,
350 fr. Tél . 5 44 72.

SCOOTERS
« Puch-Condor » , état de
neuf et autres marques.

;, Garage rue de Neuchâtel
i . No 27, Peseux.
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Mandarines _ ÛA Pniirç dp hHdOfP
d'Italie, véritables PATERNO le kg. • */ V U U U I  O UC Ul l l l w U

i ifAfin'/)C r ŜTf && tPty f \  f l l l  Nous prions toutes les personnes qui
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1 U. I &S  i l< U  m M i l  s'inféressenf à un cours Je bridge de

d'Italie, mi-sanguines le kg. ••!/ V oi'en vouloir s'inscrire dans nos ma-_ _ gasins ou par téléphone au 5 72 21.

kJTQflges blondes _ hj l CONDITIONS TRèS AVANTAGEUSES
d'Italie , . ». le kg, • W V

Beaux choux-f le urs . QH fuEGES
d'Italie . . . .. . . . .. . . . . .. . .  te kg, • t/ W Effljlfi §
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'¦J ^^B' -  ̂FILM SENSATIONNEL

f IIP ] Le bataillon de fer I5 Sous-titré H w MM »«II«II MW IWI

Sk français- « SE
Bk allemand f̂flj Dimanche : matinées à 15 heures

f t .̂ ĴUUI Samedi location ouverte cie 16 h. à 18 h . ïj

i WSP ^^B ¦ ^
ne délicieuse comédie musicale

f — V  , m . f .m m f %  ̂ H 
en technicolor

[ Htf 1 Riche, jeune et jolie I
m. Parlé M avec
P^. français JSx Danlelle Darrieux - Jane Powell

Mgw ^^ûa» Fernando Lamas - Vie Damone

. ^L^P  ̂ ^^B | UN FILM DE MARCEL CARNÉ

f STUDI01 THÉRÈSE RAQUIN i
6 Tél. 5 30 00 JA M Samedi et dimanche : matinées à 14 h. 45 ¦
B|L Film Jgg Mercredi et Jeudi : matinées à 15 heures G i

^^^ 
françals^̂ H | Tous les soirs à 20 h. 30

UV n A I A Or ^B Zsa-Zsa Gabor - Nicole Maurey
W rU|_tt|.r  ̂

Alfred Adam - Saturnin Fabre

Tél. 5 56B6 ' \

k cJ L'ennemi public N° 1 1

J HAEFELI RADIO f
::;; PESEUX - Tél. 8 24 84 Jj jj j

]ii Se rend partout à domicile C
lu Vente-Echanges-Réparations i|[
% Aux meilleures conditions Jf

Hôtel de la Gare et du Jura
LES HAUTS-G ENEVEYS

Tél. 7 12 41

Samedi soir 23 ja nvier

B H  
W avec lo réputé orchestre

£& Ai « SONORA »
Tous les jours sa spécialité

Poulet entier par personne
Pommes frites

Salade
Dessert au choix

Fr. 6.80
Plat du jour : 3 fr. — Vins de choix

Paillette Marti-Tripet

SALLE DES CONFÉRENCES, NEUCHATEL DIMANCHE 24 JANVIER, A 20 ». 15

É ^ r

f A ti—^n. MM' Riemens et. Cornaz, pasteurs adventistes,

^m 
|p

:. présenteront 
en 

rapport avec le 
Chemin de

» f^p 
[a 

justification par la 
foi

\ Ŝ  PUISSANCE DE LA RÉFORMATION !

\ JmW\. 
PUISSANCE DE LA RÉFORME FINALE ;

*l,4!mBr' iffilk Justifié par la Grâce - Jus t i f i é  par le Sang !
_y™^ ^fl| ; \ Justifié par la Foi j I I

M -^ . '. 'JLm Partic ipation musicale de M.  et Mme Clottu,

M JE j Projections lumineuses. — ENTRÉE LIBRE. i, j

\ f

PRÊTS
de Fr. 200.— n 1500.—
Rembours mensuels

sont accordés à toutes
personnes solvables
pour leurs différents
besoins. Crédits aux
fonctionnaires et em-
ployés, nantissement,
assurances vie, titres,

etc. Rapidité et
discrétion.
Bureau de

Crédit S. A.
Lausanne

Gd-CTiône 1, Lausanne

PRÊTS |
Depuis 40 ans,
nous accordons
des prêts avec
discrétion com-
p lète. Réponse
rapide. Pas d'a-
vance de frais .

BANQUE
PROCRÊDIT
FRIBOURG<. J

M r
Tous les jeudis
et samedis

Spécialités
de la saison

Gibier
Scampi
à l'américaine
Choucroute <
Fondue '
Escargots

Grande et petite
salles pour sociétés

W. Monnler - Rudrlch
Tél. 5 14 10

RESTAURANT
DU LITTORAL

Tél. 5 49 61

Tous les jeudis
et samedis

TRIPES
et ses spécialités

M. PERRIN

APPRENEZM
A DANSER \

vite et bien
chez

Mme Droz-Jacquin
p rofesseur

Rue Purry 4
N E U C H A T E L

, Tél. 6 3181 J

Hôtel du Vignoble à Peseux
Samedi 23 janvier 1954, dès 16 heures,

MATCH
AU LOTO

organisé par la Société avicole et cunicole
LA COTE NEUCHATELOISE

QUINES SUPERBES
Abonnement à Fr. 10.—

Invitation cordiale à chacun

HOTEL DU VERGER, THIELLE
Théâtre avec concert

SAMEDI 23 JANVIER
Rideau & 20 heures

OUVERT TOUTE LA NUIT
MUSIQUE DE CHUI.ES -

Se recommandent: la musique de Chules
et le tenancier, M. Dreyer

dans un cadre original et unique Tél. 5 30 31
Samedi soir 23 Janvier,

les salles a manger du premier étage sont réservées
pour un repas de noce.

Le menu sera servi à la taverne
Dimanche midi : Poule au riz
Dimanche soir : Médaillons de porc sauce crème et

champignons

CAFÉ DU JURA - TRAVERS
Samedi 23 janvier 1954

dès 19 h. 30 précises

Match de cartes
par équipes Beaux prix

Se recommande : Mme Basting.

Autocars Fischer
~N, 

,**VNS Dimanche

$̂̂ #§|| lac-
^ *̂1 Noir

^  ̂ par personne
Inscriptions - Renseignements

AUTOGARS FISCHER «L T »
„,„,.„ _ .. sous l'hôtel du Lacou RABUS, Optique Tei. 5 u 38

SKIEURS
Vue - des - Alpes

Départs : Place de la Poste
Sablons , Parcs et Vauseyon
Samedi , à 13 h. 30

Dimanche, à 9 h., 10 h. et 13 h. 30

Téléski Chasserai
(Autocar jusqu'au téléski) - Les Bugnenets

Départs : Place de la Poste, la Chaumière
et Vauseyon
Samedi à 13 h. 30
Dimanche à 9 h. 30 et 13 h. 30

AUTOGARS AUTOCARS
FISCHER WITTWER

Société de Musique
Jeudi 28 ja nvier 1954, à 20 h. 15 précises,

Grande salle des conférences

4me concert
d'abonnement

ORCHESTRE DE LA
SUISSE ROMANDE

Direction : Igor Markevitch

Soliste :
Mme Jacqueline BLANCARD

pianiste

Location à, l'agence : H. Strubln (Librairie
Reymond)

Répétition générale à 15 h. 30
Entrée : Fr. 4.50. Etudiants : Fr. 2.25.

L'entrée est gratuite pour les membres
de la Société de Musique

jgRk UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL

Conférences universita ires
Hiver 1953 - 1954

LA LIBERTÉ
Lundi 25 Janvier 1954, à 20 h. 15

M. Frédéric SOHE1TRER
La liberté dans la vie économique

Lundi 1er février 1954, à 20 h. 15
M. André GBISEL

La garantie des libertés individuelles

Lundi 8 lévrier 1954, à 20 h. 15
M. Maurice NEESER

La liberté chrétienne, un don
de la grâce

Ces conférences sont publiques - Entrée libre

SOCIÉTÉ DE CONSOMMATION
DE SERRIÈRES

Ouverture du nouveau magasin,

Chemin des Battieux
lundi 25 janvier 1954

Hôtel du
Cheval Blanc

Colombier
Samedi 23 janvier

dès 20 h. 30

SOIRÉE-BAL
orchestre Pierre Musette
'rolongatlon d'ouverture

autorisée

"*~* ^——m*-

La Société de gymnastique hommes
DE PESEUX

a le grand plaisir d'organiser son

Match au LOTO
dimanche 24 janvier

Au restaurant Métropole (1er étage)
SUPERBES QUINES :

4 tonne de charbon, sacs de sucre,
ïstagnons d'huile , plaques de lard,

etc.
Dès 11 heures, match apéritif
Dès 15 heures, en matinée
Dès 20 heures, en soirée

je bénéfice Intégral de ce match sera versé au fonds
le construction d'une baraque sur le terrain de

la Société fédérale de gymnastique de Peseux

Halle de gymnastique - Serrières
SAMEDI 23 JANVIER 1954

Grande soirée
de cabaret- variétés

organisée pair île Syndical des papetiers
avec le con cours d'artistes de la radio

De la magie,
De la fantaisie,
De l'humour

Dès 23 h. GRAND BAL SadylSeyï
BONNE CANTINE

Trolleybus à 4 h . pour la ville

Café du Stade
Nos excellentes

fondues
Croates au fromage

Notre spécialité :
Fondue

bourguignonne

DANSE
Dimanche 23

après-midi et soir
Excellent orchestre

Hôtel de la Paix
Cernier

^BlIUiWHIIIWII
Ii III CE 

SOIR WMB«^MBM«—^^

lui fèctlteê
Centre gastronomique

Les fameuses soles des Halles dorées au beurre noisette...
aussi fraîches, aussi avantageuses qu'au bord de l'océan.

Le Cocktail de crevettes roses
Le Gratin de moules et crustacés
Les Escargots Bourg uignonne
Le Foie gras t ru f f é
Les f i le ts  mignons à la crème aux morilles
Le demi-poulet frais  du pays à la broche
Les sou f f l é s  g lacés - La tourte « Suchard »
Et naturellement toute la gamme de nos spécialités sur
assiettes, copieusement garnies et servies à prix doux.k J



STUDIO Roberlo BENZI don. ĤM Ĥ

samedi et PRÉLUDE À LA GLOIRE Whtm
dimanche et le 0mnd orchestre de la »̂ *%JBI

Société des concerts du Conservatoire de Paris ¦ > ¦ ¦ ¦ ¦ ¦' -IL -^^

Jmt àf  &!¦ JV Un f t lm optimiste, un hymne éblouissant à la gloire de la musique H KK9

Au programme : Edi t ion spéciale du Ciné-Journal  suisse sur les avalanches meurt r ières  en Suisse et en Autriche P& 'j & Ê
i

Enfants admis dès 8 ans Durée du spectacle 1 h. 40 Prix des places : Fr. 1.70 et 2.20 wiL H BlÈlffili
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LES BERNARD BROTHERS
! RAYMOND BUSSIÈRE

UNE MUSIQUE ENVOUTANTE

j Des femmes séduisantes avec le concours de girls des
; Folies-Bergère - du concert Mayol - du Casino de Paris j

du Lido et de la Nouvelle Eve ;

M MOINS DE 18 ANS NON ADMIS

AU RESTAURANT DE LA POSTE
FONTAINES

CE SOIR DÈS 20 HEURES

Dernier grand match
au loto de la saison

organisé par la Société de tir

QUINES FORMIDABLES

RESTAURANT
DU ROCHER

a toiijours ses spécialités

Nouveau bar et carnotzet
Cuisine et service soignés

Téléphone 5 27 74

—

C I N É M A  ] g a g  BEi JL «rç?9 Bf§ fpi Une magnif i <f ue Paëe de gloire dans
Tél. 5 21 62 H 8PÏC \̂ Si fC ilB l'enf er g lacial de Corée ! Des aven-

tures historiques qui vous empoigne-

Pout 3 jou ts seulement ront> avec c°mme vedettes us
f ameux « Marines »

I

[ DIMANCHE : matinée à 15 heures |

W mr WÊ Mm "M1 II W W W mm ImfLH ,&? ISï lia I ri .- i-ffl . IJE mj? JLw

*t DE FER ̂ ÉWwli •* BBs  ̂ riwH m ¦ni H B

(WlÇ^H  ̂ LOVEJOY CARLSON TAMBLYN. LOUISE
« £fc ji -»BMI^» RETRAITE ? JAMAIS !

èÊÈ&rWk — ~^^S I^I^^E^^g^BSB^ Enf oncés , débordés , p ilonnés... ils se f rayèrent
. : jfcgsK^^*" "~ * *iP^rî^ï 

Ki  ̂ un 

cnem

in a 1° 

cros

se et à la baïonnette !

Samedi : location ouverte de 16 à 18 heures

S 

THÉÂTRE DE N EUCHATEL '
MARDI 26 JANVIER , à 20 h. 30

Les productions FRANCE-MONDE
présentent ' i! e .

I OMBRE CHÈRE
COMÉDIE DE JACQUES DEVAL

! avec
j Armontel • Nathalie Nattier

Marguerite Louvain - Lucienne Granler, etc.
! Prix des places : de Fr. 2.85 à 9 -

Location ; AGENCE STRUBIN, Librairie (Rsjmifà
j Tél. 5 44 fi(i

SPECTACLE HORS ABONNEMENT

! AUVERNIE R ¦ Samedi 23 janvier

I Collège - Salle des spectacles

Grande soirée
musicale et théâtrale

organisée
par la société des accordéonistes « Les Perchettes »

AU PROGRAMME :
« Les grands moyens

ou la grève Durandart »
Entrée : Fr. 1.50 Tram à la sortie

«J K<£l Le plus réaliste des films de mœurs * g
W J|9J GaÉ '̂^̂ B vfiïÉfSS Parlé français Moins de 18 ans non admit Wf

B 1 J T̂B <je ' al Éfr wtfdl fl§
î  il* «S Btc ': '̂ 'B T« le» iéir%L ^ - j 4p""̂  «̂

I 
 ̂ mœ& dr ' FRANCIS CARGO, d'après i PRISONS DE FEMMES ^f

i mt H blen Qu'AUDAdEUX ' BRUTAL et OSÉ, ce film est réalisé £|M 19 3H Hw» Blfci avec un tact parfait mais néanmoins ' - . jrt * A an mwMf Uw Jtt nL ^̂ | ¦

Jl |L J STRICTEMENT RÉSERVÉ AUX ADULTES Jl
m RJK MKS3H1

W Samedi |F L j "î OQ 20 30 W* ^J
1 W '̂ ^H Si 

Lundi 20.30 Mardi 20.30 K 
Sfl i£i 

&

• •SAMEDI SOIR

à La Chaumière
à Serrières

Souper aux chandelles
avec ses menus de choix

Soirée d'adieu du pianiste
Hâger

D A N S E
• , 9

GARES DE NEUCHATEL ET ENVIRONS
Pour les skieurs...

Dimanche 14 février 1954
Avec la flèche

COURSE SURPRISE
Dès Neuchâtel : Fr. 22.-; dès Fleurier: Fr. 24.-

Lundi 1er mars 1954
Train spécial avec vagon-restaurant

DAVOS -PARSENN
Des Neuchâtel: Fr. 29.50; dès Fleurier: Fr. 32.50

comprenant le voyage jusqu 'à Davos
et le petit déjeuner

ARRANGEMENTS SPÉCIAUX
AVEC DÉPART SAMEDI 27 FËiVRIER

Consultez le programme détaillé.

Samedi et dimanche 13 et 14 mars 1954
(1 jour et demi)

JUNGFRAUJOd
retour dès Goppenstein

Traversée des glaciers à ski sous conduite
de guides alpins

Dès Neuchâtel : Fr. -13.-; dès Fleurier: Fr. 46.-
Dimanche et lundi 28 février et 1er mars 1954

Voyage en 2me classe

SCALA DE MILAN
Dès Neuchâtel: Fr. 106.-; dès Fleurier: Fr. 109.-

(Places à la Scala en sus)

Dimanche 28 février et samedi 6 mars 1954
Théâtre Municipal de Uausanne

Revue 1954

«NU ET APPROUVÉ »
TRAIN SPÉCIAL POUR LE RETOUR

DES SPECTATEURS
La date d'ouverture de la location des places

sera annoncée par un avis ultérieur.

ÂPOLLO EN 5 à 7
UN FILM FRANÇAIS DE TOUTE GRANDE CLASSE

mE t̂i}*'' ¦ 
'v  ̂*Bfi ,: ¦**-'" ¦'' ;̂v " ¦ '; ' IBËB8^H Mm F̂- '̂ :l :'̂ !mmimW

¦ ^^^H- '¦ '- ¦ ¦" ¦. ¦ 
^̂ ^̂ ^

LES AMANTS DE VÉRONE
avec

PIERRE BRASSEUR • AN0UK AIMÉE
LOUIS SAL0U • MARTINE GAR0L
| BEAU ¦ HUMAIN - TRAGIQUE |

Samedi et dimanche, à 17 h. 30 - Lundi à 15 heures

' PHÊTS
de 100 fr. a 1500 fr. sont
rapidement accordés â
fonctionnaires et em-
ployés a salaire fixe —
Discrétion garantie.

Service de Prêts S. A.
Lausanne

Lnclnges 16 (Kumlne)
Tél. 22 S2 77

PIAN OS
Réparations
Accordageg
Expertises

par
le spécialiste

qualifié

Franz Schmidl
Beaurégard 1

Tél _ 5 58 97
(36 "ans de pratique)

Croix Blanche
Auvernier

TRIPES
Tél. S 21 90
Jeu de quille?

automatique

j f S F ^ ^ ^B ^  
Urnsserie du City

P*? ' SlfSrf  ̂ Tous les samedisprf^nW^b^. mm 9¥ mlMmmM m TriDes
ra^^TftT'î^ar^^'̂ ^^%ffii et aut res spécialités
CTIaK^^SSSifefeaS^IL- de saison ¦ Gibier



Un grand procès criminel
se plaide dès lundi à Genève

« S U I T E  Ul i  L A  t> K K M I B K E P A G E )

Redoutan t  que cet individu , un Suisse
orig ina i re  de Bussy-sur-Morges , sur les
traces de qui se t r o uv a i e n t  déj à la jus t i -
ce, ne vienne à les brûler , i l s  avaient pré-
médité de le fa i re  d i s p a r a î t r e  et a v a i e n t
réussi à l'a t t i re r  dans  le guet-a.pens où
il devait  'trouver la mor t .

Puis , ils ava ien t  t e n t é  de faire dispa-
raître le cadavre d'Inversin, qui avait
été fra.ppé t r a î t r e u s e m e n t  d' u n e  baMe
de revolver à la n u q u e , en l' a r rosant
d'essence , à l a q u e l l e  ils ava ien t  mis le
feu. Des l ambeaux  de vê tement  et le
col de la v ic t ime ava i en t  cependant  été
épargnés par le feu.  Après des recou-
pements  f a i t s , en t r e  au t res , à Yverdon ,
ces pièces à conv ic t ion  a v a i e n t  permis
à la ju s t i ce  d ' i d e n t i f i e r  f i n a l e m e n t  le
corps. De f i l  en a igu i l l e , ceMe-ei se
t rouva b i e n t ô t  sur les t races des cou-
pables et, du même coup, sur celles de
toute la bande organisée  des gangs te r s ,
don t  deux , cependant , jusqu 'ici n 'ont
pas pu être  re jo in ts .

La bande ava i t  commencé  ses mé-
faits par Neuchâte l .  On se souvient  peut-
êtr e .que ce f u t  en février 1950 qu 'elle
se mani fes ta  au dé t r imen t  du Comptoir
d'horlogerie Malona  Watch , par un vol

très impor t an t  de montres et de ohro-
nographes. Le vol avait été commis
avec le concours d,u nommé Pizzole, res-
sor t issant  f rança i s , et Inders in  que Lu-
gon et Mouni r  exécutèrent près de
Lyon.

i Lugon et Mounir
sous la menace

de la détention perpétuelle
Les débats que présidera le juge G.

Pochon promet ten t  d'être riches en pé-
ripéties diverses. No tamment, h cause
du crime commis  sur Invers in , dont Lu-
gon et Moun i r  t en t e ron t  très certaine-
m e n t  d' a t t énuer  l 'horreur .  Il peut les
condu i r e , en ef fe t , -à la détention pe.r-
pétue ille.  Ils f e ron t  donc tout  pour
échapper à cette peine , qui est , chez
nous  le_ m a x i m u m  de ce que prévoit le
code pénal , a lors  que, s'ils ava ien t  été
jugés en France , où l'assassinat  a été
commis, i ls  n 'a u r a i e n t  sans doute pas
m a n q u é  d 'ê tre  exécutés .

C'est M. Char les  Cornu,  le procureur
général , lu i -même, qui requerra dans

" cette a f f a i r e  criminelle.
Ed. BAUTY

La Semaine financière
La bours e de New-York continue son

mouvement ascendant. L 'indice Dow Jo-
nes pour les actions industrielles pro -
gresse encore de 5 points.  En f i n  de se-
main e, le rythme de la hausse se ralen-
tit, mais le volume des échanges
demeure élevé.

A nos marchés suisses, les premières
séances de la semaine — soumises à la
double in f luence  posi t ive de la f e r m e t é
des cours à Wall Street  et du résulta t
encourageant de notre commerce exté-
rieur durant le mois de décembre —
accentuent le r enforcement  des t i tres
industriels et chimiques ainsi que des
valeurs d'assurances. Les omniums re-
deviennent p lus  calmes après leur pous -
sée du début  de l 'année. Les acheteurs
ont porté  leur attention sur les actions
de nos grandes banques qui at teignent
de nouveaux p l a f o n d s .  En f i n  de semai-
ne , des dégagements compriment cer-
tains groupes d' actions , notamment les
omniums et les chimiques, pr incipaux
bénéficiaires de la hausse du début de
janvier.  Les cotations at teintes  actuelle-
ment portent les revenus de ces deux
catégories, dans la plupart des cas , à
moins de 3 % brut , sans beaucoup de
chance de voir des majorations de divi-
dendes. Dans ces conditions , il f a u t  p lus
s'attendre à des prises de béné f i ce s  qu 'à
de nouveaux engagemants du public.

Au cours du mois de décembre, nos
exportations se sont accrues de 9,7 mil-
lions et nos importations f u r e n t  de i2
millions supérieures à celles de novem-
bre. Si nos sorties d'horlogeries ont
f l é c h i , nos ventes de machines ont at-
teint de nouveaux records.

Le cours de l or à Paris , après un
moment de fa ib lesse , s 'est un peu re-
pris.

Parmi les billets étrangers , la livre et
le f r a n c  belge sont en modeste  hausse ,
le f lor in  étant un peu plus fa ib le .

E. D. B.

Qmni la santé va, tout va
Mais pour  ê t re  en bonne  santé , il f a u t
avoir  des f o n c t i o n s  régulières. La const i-
pa t ion , en e f fe t ,  provoque des m a u x
de tête, des lourdeurs , qu 'il est si s imple
d' empêcher en employant,  dès les pre-
miers  symptômes, une  dragée « Frank-
lin ». Toutes pharmacies et drogueries,
Fr. 1.80 la boîte de 30 dragées.

LES SPORTS
AUTOMOBILISME

Le rallye international
automobile de Monte-Carlo

se termine aujourd'hui
La sélection

pour la course de vitesse
P e n d a n t  toute  >la nu i t  de jeudi à ven-

dredi , douze calculateurs  se sont pen-
chés sur les carnets  de bord des #30
concurrents, arr ivés à Monte-Carl o pour
effectuer le classement des cent pre-
miers qui doivent  prendre  par t , aujour-
d'hui , à une  épreuve de vitesse sur cinq
tours  de circuit du Grand  prix de Mo-
naco.

Voici les premiers  classés :
Ronald Adams - James Titterlngton

(Grande-Bretagne), sur Jaguar, partis de
Monte-Carlo ; Louis Chlron, Monaco, sur
Lancia , parti de Monte-Carlo ; Thomas
Shanley - John Dalkln (Grande-Breta-
gne) , sur Dalmler, partis de Glascow ;
Pierre David - Paul Barbier (France), sur
Peugeot , partis de Lisbonne ; C'ecil Ward-
Arthur Jolley (Ir lande),  sur Jaguar, par-
tis de Monte-Carlo; Carlo Bornand - Kos-
ta Spiliotakis (Suisse), sur Alfa-Romeo,
partis de Monte-Carlo ; Mme Madeleine
Pochon - Mlle Lise Renaud (France), sur
Renault, parties de Lisbonne.

SKI
La semaine de la F.I.S.

à Kitzbuhel
Le temp s s' é t an t  amélioré, les pre-

mières épreuves de la semaine  de la
F.I.S. ont pu être  organisées vendredi à
Ki tzbuhel  (épreuves a lp ines )  et Bad-
Gas te in  (épreuves nordiques) .

A K i t z b u h e l , la journée a été occupée
par le slalom géan t  des dames et des
messieurs.  Les c o n d i t i o n s  de neige
n ' é t a i e n t  pas bien fameuses.

Chez les dames , l 'Al lemande  MM
Bucbner a rempor té  la v ic to i re , mais les
Au t r i ch i ennes  se sont dist inguées dans
les dix premières places. La première
skieuse suisse , Ida Schopfer , s'est classée
17me. Chez les messieurs, Toni Spiess
a b a t t u  de peu S te in  Er iksen .  Aucun
Suisse ne f igure  au classement officieu x
des dix premiers .

I>es championnats romands
Ils on t  débuté vendredi  au Sentier

par le slalom géant .  La neige était peu
a b o n d a n t e ,  mais  bonne, et les concur-
rents  ont été contents  du parcours choi-
si -qui-  était lrrn g de 1500 mètres ' avec
un e  d é n i v e l l a t i o n  de 250 mètres  et com-
por ta i t  26 portes.

La m e i l l e u r e  dame  j u n i o r  a été Clau-
d i n e  Langel  et le m e i l l e u r  j u n i o r  Gérard
Talon.  — Classemen t  :

DAMES : 1. Madeleine Berthod . Châ-
teau-d'Oex. 1' 30" 7 ; 2. Renée Colllard,
Genève, r 34" 1 ; 3. Claudine Langel, Vll-
lars, 1' 38" ; 4. Micheline Moillen , les
Dlablerets , 1' 42" 5.

MESSIEURS : 1. Andréas Heftl . Lau-
sanne, 1' 22" 9 ; 2. J.-P. Blanc, Montreux
1 '25" : 3. ex-aequo : Fernand Moillen
les Dlablerets et Rudl Ritter. Château-
d'Oex , r 25"3 ; 5. Jean-François Moillen
les Dlablerets, 1' 26" 2.

Autour du monde
en quelques lignes

EN AUTRICHE, les rivières sont en
crue et l'on signale des inondations.

EN ITALIE, une grève de 48 heures a
été décidée à Milan par le syndicat des
travailleurs boulangers adhérant à la
C.G.T. communiste.  Le mouvement com-
mencera le 28 janvier.

EN FRANCE, Denise Buttln qui tua en
la jetant dans une fosse d'aisance une
f i l le t te  de quatre  ans , a été condamnée,
à Douai, aux t ravaux forcés à perpétuité.

EN ANGLETERRE, on signale qu 'un
« Cornet II » à réaction a effectué la liai-
son Londres - Khar toum en 6 h. 24 , soit
à la moyenne  de 773 km. 92 à l'heure.

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE , un
t r ibuna l  américain siégeant à Francfort
a condamné l'ancien capitaine de l'ar-
mée russe Chorunski j ,  alias Georges
Muller , à 14 années de prison pour es-
pionnage.

La landgrave Marguerite de Hesse, née
princesse de Prusse, sœur du dernier
empereur d'Allemagne Gui l laume II et
petite-fi l le de la reine Victoria d'Angle-
terre, est décédée à Kornberg, à l'âge de
80 ans.

EN TCHÉCOSLOVAQUIE, le président
de la Républ ique , M. Zapotocky, a quitté
Prague polir une destination Inconnue.

EN ESPAGNE, des manifestat ions an-
tibritanniques se sont produites hier à
Madrid. La Grande-Bretagne a protesté
contre ces manifestations.

ÉTAT DE LA NEIGE
du 22 janvier 1954, à 8 heures

AUX CHAMPS DE SKI
Alt. STATIONS "e

U
!a Conditions

Oberland neige de la neige
bernois cm.

1960 Adelboden . . .  100 mouillée
1619 Grindelwald . . PO t
1930 Gstaad . . . .  80 »
2084 PeUte-Scheldegg +100 fraîche
1938 Murren . . . .  +100 »
1930 Saanenmoser . . +100 mouillée
1880 Wengen . • . +100 >

Grisons
2160 Aroea . . . .  +100 fraîche
2650 Davos . . . .  +100 mouillée
2500 Saint-Moritz , . 60 poudreuse

Jura
1293 Chasserai . . .  B0 mouillée
1340 Moron . . . .  30 »
1300 Sainte-Croix . . 50 »
1425 Tête-de-Ran . . 40 >

Vaud-Valals
1400 Château-d'Oex . 60 mouillée
1450 Lac Nolr-Berra . 70 »
1680 Les Dlablerets . +100 »
1800 Montana-Crans . +100 ^1850 Villars-Chestères 70 »
2200 Zermatt . . .  70 poudreuse

Les communistes refusent
de prendre en charge

les prisonniers
procommunistes f

A Panmunjom

PANMUNJOM , 22 (Reuter) .  — Les
troupes indiennes  de survei l lance  ont
quitté hier soir la zone démi l i ta r i s ée  en
laissant à leur sort ,'130 Sud-Coréens,
21 Amér ica ins  et 1 Ang la i s , qui ont fai t
acte de foi communiste.

Le commandement  communi s t e  s'était
refusé de prendre ces pr isonniers  à sa
charge et avai t  déclaré que les Indiens
étaient  toujours  responsables de ces
prisonniers.  Le commandement  ind ien
avai t  déclaré, de son côté, qu'à par t i r
de m i n u i t , vendredi  f l f i  heures G.M.T.) ,
le sort de ces hommes ne l ' in téresserai t
plus et que leur  l i b é r a t i o n  totale en-
f r e ind ra i t  le t r a i t é  d'armistice.

C'est ainsi  qu'à m in u i t , heure de Co-
rée, les gardes indiens  de P a n m u n j o m
ont mis le fusil à l'épaule et ont fran-
chi la l imi te  de la zone démi l i t a r i sée ,
laissant  sur p lace les 352 pr i sonniers
qui ava i en t  décidé de demeurer  chez les
communistes .  A v a n t  que les gardes in-
diens se re t i r en t , la porte du camp,
hérissée de f i l s  de . barbelés, était  res-
tée une  dernière fois g rande  ouverte,
invi ta t ion muet te  aux p r i sonn ie r s  qui
n'ava ien t  pas voulu être rapatriés, à
choisir leur sort.

L'éventualité de la retraite
de M. Churchill

lMiMI'MxHAM , 23 (Reute r ) .  — M. Cy-
ril Osbornc, député  conserva teur ,  a dé-
claré vendredi soir , dans un  d iscours
qu 'il a prononcé  dans  s-a circonscription,
qu 'un grand nombre  d 'hommes  poli t i -
ques croyaient  que sir W i n s t o n  Chur-
chill démiss ionnera i t  au retour de la
reine Elizaheth, c'est-à-dire au mois de
mai.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel . — 22 Jan-

vier . Température : Moyenne : 3,3 ; min. :
0,6 ; max. ; 6,4 . Baromètre : Moyenne :
723,0. Eau tombée : 0,4. Vent dominant :
Direction : nord-est ; force : modéré de-
puis 11 h. 45, fort à partir de 13 h. 30.
Etat du ciel : Très nuageux à nuageux le
matin, couvert depuis 12 h . Eclalrcle le
soir. Un peu de pluie pendant la nuit.

Niveau du lac, 21 Janv., à 7 h. 30 : 428.90
Niveau du lac, 22 janv., à 7 h. 30 : 428.91

Prévisions (1U temps. — Région du Lé-
man : Passagèrement couvert ; plus tard ,
de nouveau beau par bise modérée à
forte, Température en baisse.

Nord des Alpes , nord et centre des Gri-
sons : En plaine, généralement très nua-
geux, chutes de neige peu importantes,
bise assez forte et baisse de la tempéra-
ture. Hauteurs au-dessus de 2000 à 1500
mètres, généralement clair.

Valais , Alpes tesslnolses, Engadlne :
Beau temps, un peu plus froid.

LA VIE NA T I O N A L E
BERNE , 22. — Le département mili-

taire f é d é r a l  communique :
Pour répondre au désir des autorités

autrichiennes, le département militaire
a const i tué une  équi pe formée du per-
sonnel d'arsenaux chargée d'incinérer
au moyen de lance-f lammes les cada-
vres d'une cen ta ine  d'an imaux  tués par
les avalanches dans le Walsertal, au
Vorarlberg.

Cette opération a été dictée par des
mesures de police vétér inaire, à la suite
du réchauffement  de la temp érature.
Elle a commencé jeudi matin à Blons
et durera trois ou quatre jours.

Des lance-flammes suisses
«»n Antrirhfi

BERNE , 22. — La direction g énérale
des P.T.T. communique :

Les adminis t ra t ions  intéressées ont
établi entre la Suisse et l'Allemagne
une liaison de télévision provisoire par
laquelle les deux pays pourront échan-
ger leurs programmes. Les part ici pants
au service d' expér imenta t ion  pourront
recevoir ces jours prochains les premiè-
res transmissions d'essai.

L'image sera transmise par des fais-
ceaux hertziens , alors que le son em-
pruntera la voie du fil ordinaire.  De Zu-
rich , l 'image passera par l 'émetteur de
l'Uetliberg, puis par la station d'ondes
ultra-courtes du Chasserai qu 'exp loite
depuis p lusieurs années l'administra-
tion des P.T.T. suisses pour a t t eindre
enfin, à 200 km, de là , le sommet de
la Hornisgrinde, en Forèt-Noire, où se
trouve une station du réseau de télévi-
sion d'Allemagne occidentale. Elle sera
retransmise vers Hambourg et Berlin
par Francfort et Cologne.

On envisage de prolonger dans le
courant de l'année cette liaison d'essai
vers Milan par l 'intermédiaire des sta-
tions du Jungfraujoch et du Monte-
Generoso servant à la téléphonie sans
fil. De Milan , la jonction avec Turin et
Rome sera assurée par les faisceaux
hertziens italiens.

Une liaison de télévision
est établie entre la Suisse

et l'Allemagne
BALE, 22. — En 1301. lors de l'entrée

de Bàle dans la Confédérat ion , les au-
tres cantons confédérés f i r en t  cadeau
chacun d'un vi t ra i l  pour l'Hôtel de Vi l le
qui a l l a i t  être construit  peu après. Ce
don symboli que fut répété en 1951, à
l' occasion du 450me anniversaire  de
l'entrée de Râ le  dans la Confédérat ion ,
de sorte que Bàle possède vingt-quatre
nouveaux v i t r aux  aux armes des can-
tons confédérés.

Pour inaugurer  ces nouveaux vi t raux ,
qui ont  tous ma in t enan t  été placés dans
les fenêtres de l'Hôtel de Ville , le gou-
vernement  bâiois avait invi té  jeudi  un
représentant  de chacun des gouverne-
ments  cantonaux, ainsi  que les artistes
qui avaient  fabri qué les vi tr^ix.

M. Zschokke. conseiller d'Etat,  expri-
ma la reconnaissance du gouvernement
hâ lo is  pour cette collection de vitraux
uni que en son genre.

¦*-, M. Johannes Hoffmann, premier mi-
nistre sarrois, est arrivé mercredi soir à
Gstaad pour y faire un séjour de longue
durée.

*, Une explosion s'est produite vendre-
di après-midi dans un bâtiment contlgu
aux usines de nitroglycérine de la fabri-
que suisse d'explosifs, à Isleten , provo-
quant la mort de M. Franz Infanger , 51
ans, père de trois enfants, d'Isenthal, et
du Jeune Konrad Melnrad. 24 ans céliba-
taire , d'Altdorf .

Inauguration à Bâle
des vitraux offerts

par tous les cantons

ACTIONS 21 Janv. 22 Janv.
Banque Nationale . . 820.— d 820.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 750.— 740.—• d
lia Neuchâteloise as. g. 1340.— d 1340.— d
Ap. Gôrdy, Neuchâtel 232.— d 238.—
Câbles élec. Cortaillod 9100.-— d 9200.— d
Câb. et Tréf. Cossonay 2775.— d 2775.— d
Chaux et cim. Suis. r. 1275.— d 1300.— d
Ed. Dubled & C1e S.A. 1300.— 1300.— d
Ciment Portland . . . 3050.— d 3150.—
Etablissent. Perrenoud 565.— d 565.— d
Suchard Hol. SA. «A» 355.— d 355.— d
Tramways Neuchâtel . 530.— d 530.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2>,i 1932 105.— d 105.— d
Etat Neuchât. 3% 1945 104.50 d 104.50 d
Etat Neuchât. 3Vi 1949 104.25 d 104.25 d
Com. Neuch . 3V4 1947 103.— d 103.— d
Com. Neuch. 3% 1951 102.50 d 102.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.— d 103.— d
Le Locle 3Va 1947 102.— d 102.— d
Câb. Cortail . 4% 1948 104.— d 104.— d
Fore. m. Chat . 3Vi 1951 104.75 d 104.75 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 103.— d 103 — d
Trah. Neuch. 3% 1946 103.— d 103 — d
Chocol . Klaus 3Vi 1938 103.— d 103.— d
Paillard S. A. 4",; 1948 102.— d 102.— d
Suchard Hold. 3Vi 1953 103.25 d 103.25 d
Tabacs N.-Ser. 3]i 1950 102.— d 102.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1̂ %

Marché libre de l'or
Pièces suisses 31.50/34.50
françaises 31.75/34.75
anglaises 38.-/42.—
américaines 8.—<9.—
lingots 4800.—/4950 —

Icha non compris
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel

du 22 Janvier 1954
Achat Vente

France 1,11 % 1.18%
U. S. A 4.27 4.31
Angleterre . . . .  11.25 11.45
Belgique 8.40 8.60
Hollande 110.50 113.—
Italie 0.67 0.69 %
Allemagne . . . .  99.— 101.50
Autriche 16.20 16.60
Espagne 9.80 10.10
Portugal 14.50 14.90

Billets de banque étrangers

BABAT, 22 (A.F.P.). — Le sultan du
Maroc et le général Gui l laume ont fait
vendredi matin le tour de la situation
politi que.

Le souverain , invoquan t  ses sujets
«où  qu 'ils se t rouven t»  et ses f idèles ,
qui sont « l ' immense majori té  du pays»,
a demandé de nouveau tout l'appui  du
gouvernement  français  pour  m a i n t e n i r
le calme et l ' intégrité de l'Empire ché-
rifien.  Le général a pris acte des paro-
les de Sidi Mohammed ben Arafa  pour
en référer  à nouveau au gouvernement
français , avec lequel il se t i en t  en l iai-
son étroi te  et auque l  a p p a r t i e n n e n t  en-
tièrement les décisions à prendre.

Le sultan du Maroc demande
l'appui total de la France

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Si, comme nous l'avons dé jà  dit ,
le contenu de cette note n'a pas été
divulgué , il est logi que de penser
qu'elle se présen tera  comme une
protestat ion v igoureuse  diri gée da-
vantage contre l'attitu de équivoque
des autorités s u p érieures espagnoles
de tutelle que contre l 'initiative des
pét i t ionnaires  marocains. Ces der-
niers, en ef f et , ont , qu 'on le veuil le
ou non, par fa i t emen t  le droit de ré-
cuser le nouveau souverain de Ra-
bat. En revanche, et c'est le poin t  de
vue de Paris, i l est absolument inad-
missib le que l 'Espagne ,  en tant que
nation copro tec t r i ce  du Maroc , ait
par la présence  du généra l Valino A
cette mani f e s t a t i o n  et par  le discours
qu 'il y  a prononcé , prat iquement
cautionné les revendications f o r mu-
lées.

.. Ceci étant , il reste que la France
a commis indéniablement une dou-
ble erreur vis-à-vis de l 'Espagne.  La
première a été d 'opérer la dé posi -
tion du sultan sans avoir pris  au

••p réalable l'avis de. Ma drid comme le
veut le traité de 1912 ; la seconde est
de n'avoir rien tenté depuis août
dernier pour  panser la blessu-
re d'amour-propre si douloureuse-
ment ressentie outre-Pyrénées .

Maintenant, il f a u t  recoudre et du
côté f ran çais  et du côté espagnol.  Ce
ne sera pas f aci le, en F rance tout au
moins, car la question des rapports
avec la grande nation ibéri que est
irrémédiablement et malencontreu-
sement f a u s s é e  par l'anl if ranquisme
de la grande majorité des milieux
poli t iques du pays .

M.-G. G.

Protestation française
à Madrid ( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E)

M. Eden , chef du Foreign Office , et
M. Georges Bidault , ministre  français
des a f fa i res  étrangères , sont également
arrivés vendredi à Berlin par la voie
des airs.

« // ne f aut pas s'attendre
à des résultats rapides

et spectaculaires »
déclare M. Eden

LONDRES, 22 (Reuter) .  — M. An-
thony Eden , chef du . Foreign Office,
avait  déclaré , à Londres, une demi-
heure avant  son départ :

Le principal sujet . de la conférence sera
l'Allemagne. Je me réjouis que nos efforts
pour organiser une telle conférence aient
obtenu un si grand succès. Ce sera la
première rencontre des ministres des
affaires étrangères de France, des Etats-
Unis , de Russie et de Grande-Bretagne
depuis 1949. Nous espérons, par le moyen
d'élections , libres , qu 'il sera possible de
former un gouvernement pour l'ensemble
de l'Allemagne, car c'est seulement avec
un tel gouvernement que l'on peut con-
clure de façon définitive un traité de
paix . Je ne m'attends point qu'il soit
possible de résoudre dans . une unique
conférence toutes les difficultés que pose
le problème allemand. Mais ce. sera déjà
encourageant pour le monde si nous pou-
vons réaliser quelques progrés.

Un appel
du chancelier Adenauer

aux puissances occupantes
BONN , 22 (D.P.A.). — Le chancelier

Adenauer, à la veil le de la conférence
de Berl in , a demandé aux puissances
occupantes de « donner  enfin à toute
l 'Al lemagne la l iberté , l'unité et la
paix». Le chancelier, dans son appel,
a invi té  ces puissances à mettre un
terme au partage de l 'Allemagne en

o f f r a n t  au peup le a l lemand la possibi-
lité d'élire une assemblée na t iona le , de
constituer un gouvernement pour toute
l 'Allemagne et de conclure un traité de
paix équitable.

L'Allemagne est capable de collaborer
avec tous les autres peuples animés de
bonne volonté, de collaborer à la réalisa-
tion des objectifs fixés par la charte des
Nations Unies. Une Allemagne unifiée n'a
pas de désir plus urgent que de vivre en
paix dans un esprit de bon voisinage
avec tous les peuples du monde.

Des observateurs chinois
sont arrivés à Berlin

BERLIN , 22 (Reuter) .  — La radio dé
Berlin-Ouest  a annoncé  jeudi , en se ba-
sant  sur des i n fo rma t ions  émanan t  de
milieux bien in formés , touchant  de près
le gouvernement  de l 'Allemagne orien-
tale, qu'une délégation de douze repré- '
sentants  du gouvernement  ch inois  com-
muni s t e  était  arrivée à Berlin-Est , afin
d'assister  en qua l i t é  d'observateurs à
la conférence des ministres des affaires
étrangères.

On sait que l'U.R.S.S. a demandé que
la Chine  communis te  soit invitée à une
conférence m o n d i a l e  de la paix. L'arri-
vée de cette délégation laisse donc pré-
voir des di f f icul tés  pour la conférence
à quatre.

Avant la conférence de Berlin

Collégiale de Neuchâtel
Dimanche à 20 h. 15

CULTE OECUMÉNIQUE
L'évêque Léonty, de l'Eglise orthodoxe

Le curé Gauthier , de l'Eglise
catholique-chrétienne

Le pasteur Burger , de l'Eglise réformée
Le Chœur de l'Eglise orthodoxe de Genève

ABENDVORTRÂGE
Un Verelnshaus (1er Stadtmisslon

J.-J.-Rousseau 6

Redner : Evangelist E. DAPOZZO
Mïssionar O. MOSIMANN

Sonntag. 24. Januar und Dlenstag, 26.
bis SOTintag, 31. Januar Je abends

20.15 Uhr . -, - .
Jedermann lst wlllkommen

Chapelle de l'Espoir (Evole )
Dimanche matin , culte à 9 h . 30

(présentation d'un enfant)
Dimanche soir à 20 heures :

« La Bible et la science
moderne »

Invitation cordiale Assemblée de Dieu
à chacun Neuchâtel

Eglise Evangélique Libre
Chapelle de la Hochette

Dimanche 24 Janvier , à 20 heures

Louez l'Eternel !
Réunion spéciale avec le concours du
Chœur, sous la direction de M. J. Brlngolf

Entrée libre
Invitation cordiale à chacun

ARM ÉE DU SALUT
Dimanche matin, 9 h. 45

Sanctification et adieux
aux colonels Durig

partant pour Berlin
Présidence : bri g. Gaillard

20 heures, réunion de salut
Invi ta t ion cordiale

ACTION BIBLIQUE
Faubourg de l'Hôpital 28

Dimanche 24 Janvier, à 20 heures
Cours de culture biblique

(Evangile de Jean)
par M. John ALEXANDER

Chacun est cordialement invité

f 

HAUTERIVE
Restaurant

de la Grappe

Dimanche 24 janvier
dès 15 heures

Grand match au loto
organisé par l'amicail e des pompiers

Poulets ¦ Lapins - Fumés

AVIS
La direction du

BUFFET DE LA GARE
avise sa fidèle nlientèle que ce j
soir samedi 23 janvier, dès
18 heures. Je service de res-
tauration Ire et lime classes
se fera exceptionineililemieint dans

: la grande salle' du 1er étage,
dont d' entrée est sur le qua i I.

H. VOCK , tél . 5 48 53.

Bibliothèque de la Ville
A.E.N.J.

Ce soir, à 17 h, 15

Conférences de M. G. Méautis
et de Mme E. Piccard

Pour cause
de déménagement

l'Etude J.-P. Bourquin,
C. Berger, E. Piaget

ferme ses bureaux le samedi
23 janvier, ainsi que les lundi

et mardi 25 et 26 janvier.

Aujourd'hui à 17 h.
au MUSÉE D'ETHNOGRAPHIE

La musique nègre
commentée par Z. Estrcichcr

ENTRÉE LIBRE

B E A U - R I V A G E
So irée dansante avec l'excellent

orchestre

A S T E R - T A N 0
Prolongation d'ouver/turo autorisée

— —j

Ce soir, à 20 h. 15

COUP DE JORAN
Location : Pattus tabacs et à l'entrée

YASSEURS !
Nous vous rappelons le

Grand match au cochon
qui aura lieu demain, à 14 heures, au

CAFÉ DU GRUTLI

Samedi soir, prolongation d'ouverture
f  "V f  Samedi et
L  ̂ C W d^i t O  «manche
^"V^HJCimC thé dansant

Chaque soir dès 20 h., danse et ambiance

fermé dimanche 24
et ouvert mardi 26 janvier

Grande salle de la Paix
Ce soir à 20 h. 30 

Sensationnel gala
de tennis de tabSe

R. Bergmann - J. Leach
Location : Mme Betty Fallet , cigares,-

Grand-Rue la . • ¦

i?Sm% LA ROYALE
5^̂ / la plus douce

m̂mm ^m——i
¦———J

Hôtel de la Yue-des-Alpes
Ce soir

Souper aux chandelles
Tous les soirs jus qu'à 2 heures

Rythmes - Ambiance '
avec les deux virtuoses -̂

Fritz SEKULA et Heinz SCHuL'Z

Nouvelles économiques et financières
¦ ,m r

ZURICH Cours du
OBLIGATIONS 21 Janv. 22 Janv.

3H% Fédéral 1941 . . . 101.30 d 101.30
3'4%Fédér. 1946, avril 107.30 107.30 d
3% Fédéral 1949 . . . .  107.10 d 107.— d
3% C.F.F. 1903, dlf . . . 104.40 d 104.40— d
3% C .F .F. 1938 104.90 104.95

ACTIONS
Un. Banques Suisses . 125-5.— 1260. 
Société Banque Suisse 1151.— 1160. 
Crédit Suisse 1181.— H87. 
Electro Watt . . . . .  1370.— 1398. 
Mot.-Col. de Fr. 500.- 896.— 892 
S.A.E.G., série 1 . . . . 68% cg._
Italo-Suisse, priv. . . 245.— 252. 
Réassurances, Zurich 8370.— 8390 
Winterthour Accld. . 6010.— d 6150.—
Zurich Accidents . . . 9100.— d 9100.— d
Aar et Tessln 1315.— 1305.—
Saurer 1060.— 1055.— H

Aluminium 2305.— 2290.—
Bally 880.— 860.—
Brown Boveri 1160.— neo.—
Fischer 1128.— 1122.—
Lonza 830.— 927.—
Nestlé Allmentana . . 1645.— 1640.—
Sulzer 1950.— d 1950.—
Baltimore 86-— 84 Vi
Pennsylvanla 75 Vt 74 Vt
Italo-Argentlna . . . .  30.— 29 V,
Royal Dutch C'y . . . .• 402-— 401 %
Sodec ! 38 % 38.— d
Standard Oil 324.— 325 14
Du Pont de Nemours 457.— d 457.—
General Electric . . . 388.— 386.—
General Motors . . . .  272 V2 274 %
International Nickel . 155 1̂  153.—
Kennecott . 290 % 291 Vi '
Montgomery Ward . . 260.— 259.—
National Distillera . . 85 VI 84 %
Allumettes B 58 % 68 %
V. States Steel . . . .  173.— 173.—

BAtE
ACTIONS

Clba . . . .' . .'. l .'.Vi . 3035.— 302-5.—
Schappe 745.— 740.— d
Sandoz 3145.— 3100.—
Gelgy nom 2940.— 2900.—
Hoffmann - La Roche

(bon de Jouissance) 6840.— 6800.—

' LAUSANNE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  870.— d 872.50
Crédit Fonc. Vaudois 870.— d 873.—
Romande d'Electricité 617.50 615.—
Câbleries C'ûssonay . . 2800.— d 2825.—; d
Chaux et Ciments , . 1325.— 1350.—

GENEVE
ACTIONS • : •

Amerosec 122- 14 122 y,
Aramayo 8 ¥1 814
Chartered 34.— d 33.—
Gardy . .- . 239.— 250.—
Physique porteur . . . 400.— 400.—
Sécheron porteur . . . 495.— d 495.—
S. K. F 272.— 268.—

Bulletin de bourse

DERNI èRES DéPêCHES

EN EGYPTE , l'ancien ministre de la
Guyane bri tannique, M. Jagan , a déclaré
qu 'il allait suggérer au président Nagùib
l'idée d'un boycott économique de la
Grande-Bretagne par une décision com-
mune de tous les pays colonisés.

A L'O.N.U., l'U.R.S.S. a fait  usage
pour ' l a  58me fois de son droit de veto
au Conseil de sécurité lorsque le délégué
russe a repoussé une résolution occiden-,
taie laissant le général Bennike seul ju-
ge de la décision à prendre au sujet des
travaux de détournement des eaux du
Jourdain.



Promotion «l' un Neuchâtelois
si Berne

Le Conseil fédéral a nommé, en qua-
lité de 1er adjoint  à l 'Office fédéral de
l'air , M. Henri Morier , né en 1915, de
Neuchâtel , ingénieur , qui était collabo-
rateur techni que de Ire classe.

I>ecision du Conseil «l'Etat
La chancellerie d'Etat nous commu-

nique :
Dans sa séance du 22 janvier , le Con-

seil d'Etat a nommé M. Freddy Kunt-
zer , à Marin-Epagnier , aux fonct ions
d'inspecteur-suppléant du bétail du cer-
cle de Marin-Epagnier , en remplace-
ment de M. Claude Simonet, démission-
naire.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

S'engage pas la rédaction du tournai)
A propos de la construction

d'un nouvel hôtel à Neucliâtel
Monsieur le rédacteur ,
J'ai lu avec intérêt l'article que vous

a-vez consacré dans la « Feuille d' avis » du
21 Janvier au projet de construction d'un
nouvel hôtel sur l'emplacement des bains
du port.

L'optimisme exprimé à ce sujet ne me
parait pas être partagé par l'ensamble de
la population de Neuchâtel. Il y a en effet
un certain nombre de points Importants
dont le rapport du Conseil communal que
vous citez fait bon marché.

Les Neuchâtelois tiennent à l'état actuel
du quai Léopold Robert - et beaucou p
d'entr e eux dont je suis, ne verraient pas
sans chagrin ce site mutilé par une cons-
truction nouvelle. En passant, j e soulève
que le projet publié dans vos colonnes
fausse quelque peu l' opinion publique car
mis en regard du plan qui l'accompagne ,
il montre que nos magnifiques peupliers
seront effectivement rasés pour permet-
tre la construction d'une grande saille et
d'un restaurant.

Mais ce sont là des arguments senti-
mentaux qui ont sans doute fort peu de
valeur pour les intéressés !

Il y en a d'autres par contre , d'ordre
financier , qui ont leur importance. Com-
ment se fait-11 qu 'on cède à une société
anonyme un droit de superficie sur une
parcelle de terrain de 1385 mètres carrés
pour une durée de 75 ans moyennant
le versement Immédiat d'une ind emnité
de 80,000 fr. ? Si je compte bien , cela re-
présente 57 fr. par mètre carré pour 75
ans ? Quant on sait , par exemple qu 'un
simple kiosque comme celui de la poste
paie 15,000 fr. par an , on avouera qu 'il
y a une diférence de traitement surpre-
nante et que les étrangers au canton
jouissent décidément de faveurs excep-
tionnelles.

Je doute que la situation financière de
notre bonne ville de Neuchâtel permette
aujourd'hui , avec les deniers publics
comme toile de fond , d'assumer les risques
d'une pareille entreprise. Chacun sait les
Charges que représente le maintien du
Casino de la Rotonde , propriété de la
ville ; dès lors , comment pourrait-on
souscrire officiell ement et si généreuse-
ment à un projet dont le but sera pré-
cisément de concurrencer et de rendre
plus précaire la situation d'une propriété
communale. Enfin , je pense qu 'il est Illu-
soire de s'imaginer qu 'avec les maigres
80,000 fr. produits du droit de superficie ,
on pourra reconstruire un établissement
de bain Indispensable à une ville comme
la nôtre.

Je ne suis, personnellement, pas sur
que la construction d'un nouvel hôtel
de 80 lits soit d'une urgente nécessité à
Neuchâtel. SI , comme partout , l'affluence
touristique est réjouissante durant la
période des vacances, j e doute encore que
cette affluence soit suffisante pendant les
12 mois de l'année pour just ifier une
telle dépense.

En résum é, je regrette, et Je crois n 'être
pas le seul si J'en juge par de nombreuses
conversations entendues , que l'on- sacrifie
un endroit parfaitement agréable pour
un projet qui est pour le moins pré-
maturé.

Veuillez agréer . Monsieur le rédacteur,
mes salutations distinguées . '

Paul MENNET.

MPWWWWWW—I— —i

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

t Victor TRIPET
Nous mourons par lambeaux , a dit

quelqu 'un. Il n'est rien de p lus vrai.
Lorsque nous perdons un être qui nous
est cher , un grand vide se fait que nous
ne pouvons combler. Notre vie affect ive
s'en trouve diminuée, appauvrie. Cette
triste vérité s'est af fermie  en nous ,
hier , lorsque nous avons appris la
mort , après quel ques jours de mala-
die, de notre ami et ancien camarade
d'étude Victor Tri pet , avocat , à Neu-
châtel.

Né à Dombresson le 21 janvier 1887 ,
Victor Tri pet était le second fils d'un
ouvrier horloger. Très doué, d'une in-
tel l igence remarquable , il fut envoyé à
Neuchâtel  — non sans que ce fû t  un
gros sacrifice pour ses parents — afin
d'y faire des études à l'Ecole normale ,
tout d'abord , puis à l 'Université en-
suite. Il y obtint sa licence en droit et
entra à l'étude Max-E. Porret , dont il
fut  l' uni que stagiaire.

Mais il avai t , plus que celle du droit ,
la passion de la politi que. Aussi de-
vint-il rap idement un mil i tant  du parti
socialiste , qu 'il représenta au Conseil
général dès 1915. Deux mois après , il
était  élu conseil ler  communal  et pre-
nait  la direction de la police et de l'ins-
truction publique. Réélu au début de la
législature de 11118, il prenai t  la direc-
t ion  des services industr ie ls , Pierre de
Meuron n 'ayan t  pas accep te une  réélec-
t ion.  Il occupa ces fonctions jusqu 'en
1921. Pendant  sa brève carrière de ma-
gistrat , il fi t  preuve de grandes apt i tu-
des, de cet esprit de décision et de ce
goût des responsabil i tés qui sont parmi
les qualités essentielles d'un magistrat .
Pendant  la même période , il représenta
son parti au Grand Conseil.

Sa carrière polit i que, qui eût pu être
longue , fut  brusquement  interrompue à
la suite d'un événement qui fit  beau-
coup de bruit  à l'é poque et dont les
gens de ma génération ont gardé un
souvenir très net. Le jour où les All iés
signaient l'armistice avec l'Allemagne,
le 11 novembre 1918, une  grève géné-
rale éclatait  dans toute la Suisse et pa-
ralysait  la vie de notre pays pendant
trois jours.  La troupe fut mise sur p ied ,
mais  des centaines de soldats mou-
raient comme des mouches , victimes
d'une terrible maladie qu 'on appela la
« d i n g u e »  ou la « gri ppe espagnole» ,
ép idémie qui  fit  des ravages dans toute
l'Europe. Victor Tri pet désapprouvait
cette grève, déclenchée par les chefs du
parti socialiste suisse, à la tète des-
quels se trouvait M. Robert Grimm. Il
le dit  très hautement , peu après , à une
séance du Grand Conseil. Un député
socialiste ayant fait al lusion à cette
grève , Victor Tri pet s'écria, de son
banc :

— La grève générale est une honte
pour la classe ouvrière.

Il n'eut pas p lus tôt achevé cette
phrase que tous les députés socialistes
se levèrent sur leurs pupitres et se mi-
rent à huer leur collègue. Sur les bancs
bourgeois , l'on app laudissait.  Ce fut  un
vacarme indescri ptible.

Ce violent incident devait mettre f in
à la carrière politi que de Victor Tripet.
Notre ami essaya de se représenter de-
vant les électeurs sur une liste socia-
liste dissidente. Il obtint un succès per-
sonnel , mais sa liste n 'ayant pas ob-
tenu le quorum fut éliminée de la ré-
part i t ion.

Il faut  encore signaler un autre fait ,
dans la carrière polit i que de Victor Tri-
pet. Au printemps 1917, des pourparlers
de paix séparée entre les Alliés et l'Au-
triche furent  amorcés par le prince de
Bourbon , frère de l'imp ératrice Zita ,
femme de Charles V. Celui-ci se mon-
trait fort disposé à conclure une telle
paix. Les choses étaient si avancées
qu 'il fut  possible de réunir  des envoyés
des deux camips. Neuchâtel fu t  choisi
pour le lieu de cette entrevue, qui se
t i n t  à l'hôtel DuPeyrou. Seul Victor
Tri pet fut  au courant de la chose, en
sa qua l i t é  de directeur de police. Il lui
fut  demandé de prendre les mesures
nécessaires pour que l'entrevue restât
secrète et que les délégués des deux
par t ies  pussent agir dans le plus strict
incogni to .  Victor Tri pet prit toutes les
mesures nécessaires , si bien que per-
sonne, à Neuchâtel ,  ne sut qu 'un évé-
nement  de la plus haute importance se
passait dans nos murs. La discrétion de
Vi-clor Tripet fu t  absolue.

A près sa rupture avec ses coreligion-
naires polit i ques, Victor Tri pet quitta
notre canton et alla vivre au Maroc , où
il exerça une act ivi té  commerciale. Mais
celle-ci n 'ava i t  point , pour lui , le même
a t t r a i t  que la* vie purement intellec-
tue l l e  h l aque l le  l'avaient préparé les
études rie sa jeunesse. Aussi , il y a une
q u i n z a i n e  d'années , revint-il au pays
pour exercer , a nouveau , sa profession
d' avocat. Les membres du barreau neu-
châtelois  savent quel excellent confrère
i! fu t  pour eux. Victor Tri pet avai t  une
hau te  conception de sa profession ; il
l'exerçait comme un sacerdoce ; sans
aucun esprit de lucre. C'était un plaisir
de l'entendre plaider, car, outre la ri-
gueur de sa dialecti que, il maniait no-
tre langue avec beaucoup de pureté et
d'élégance.

Esprit bienveil lant , ami sûr, nature
éprise d ' indé pendance , Victor Tripet
emporte avec lui les regrets de tous
ceux qui l' ont connu et laisse ses aimis
dans une profonde tristesse.

G. N.

LA COUDRE
Au chantier

du nouveau collège
Un ouvrier

mortellement blessé
par la chute d'une benne

Un tragique accident s'est produit hier
matin , à 8 h. 35, sur le chantier de cons-
truction du nouveau collège de la Cou-
dre. Un ouvrier , M. Georges Nacht , né
en 1926 , marié, domicil ié à la route de
la Cassarde, s'était déplacé imprudem-
ment sous un monte-charge quand une
benne de béton , pesant environ une
tonne , vint  s'abattre sur le malheur eux ,
tombant d' une hauteur  de 6 mètres par
suite de la rupture du câble.

Ecrasé sous la benne , M. Nacht. fut  re-
levé très grièvement blessé, portant des
plaies à la tête et à une main et souf-
frant de lésions internes. Il fut trans-
port é par l'ambulance de la police à
l'hôpital des Cadolles où il rendit le
dernier soupir dans la matinée.

Le juge d'instruction , M . Henri Bolle ,
et le procureur général, M. Jean Colomb ,
se sont rendus sur les lieux de l'accident
et ont ouvert une enquête. Le câble qui
s'est rompu a été séquestré aux fins
d'expertise.

Vfll-PE-RUZ
SAVAGNIER

Au Chœur d'ho-nune»
(c) Le chœur d'hommes a tenu sa séance
annuelle. Les comptes prouvent la bonne
ma-rohe de la société due , pour une bonne
part, au grand succès de la fête régionale
de -mal dernier. Le président brossa un
tableau fort intéressant des événements
de 1953. Quant aux nominations statu-
taires , aucun changement à signaler , sauf
que M. A. Baeryswll remplace M. E. Gai-
ner au comité.

VIGNOBLE
PESEUX

Tentative de cambriolage
(c) Dans la nui t  de mercredi à jeudi , des
cambrioleurs se sont introduits  dans les
bureaux du dépôt de benzine B. P., situé
au quartier des Deurres à proximité de
la halte du chemin de fer.

Us ont fracturé une persienne , puis
brisé une fenêtre et voulu s'attaquer au
coffre-fort qui est lourd et scellé au
mur. Ils en furent pour leurs frais car
ils n 'arrivèrent pas à ouvrir ou à em-
porter ce meuble.

C'est en allant comme d'habitude à
son bureau , le matin à la première heure,
que le directeur s'aperçut du méfait.

Plainte pénale a été déposée.
BOUDRY

Au tribunal de police
(c) Voici la suite du compte rendu de
l'audience qu 'a tenue mercredi le tribunal
de police de Boudry sous la présidence
de M. Roger Calame et dont nous avons
déjà parlé dans notre numéro de vendre-
di.

D. J. Bernois , cir culait avec sa moto
sur la route cantonale à Colombier dans
la direction d'Auvernier. Ayant dépassé
une auto dans les Allées, U est entré dans
le tournant vers le Chalet des Allées à une
vitesse de 80 kmh., si bien qu 'il a com-
plètement perdu la maîtrise de son vé-
hicule. Le marche-pied gauche de la moto
a frotté la chaussée et la moto fut pro-
jetée à droite de la route ; elle monta sur
le trottoir , parcouru t quelques mètres et
renvers a quelques piquets de la barrière
d'un Jardin pour enfin se renverser à
l'intérieur du jardin. Le conducteur D. J.
souffrit d'un commotion , l'occupant du
siège arrière fut blessé à la main , à l'o-
reille et à la hanche. Tous deux furent
transportés à l'hôpital. La moto est hors
d'usage. Le tribunal condamne D. J., pour
une vitesse excessive à 30 fr. d' amende et
aux frais par 60 fr. Par contre , l'ivresse ,
qui a été également reprochée au prévenu,
ne peut pas être retenue par le tribunal ,
car U n'y a pas de preuves que le prévenu
ait été sous l'influence de l'alcool au
moment de l'accident.

F. D. fut arrêté dans la nuit avant l' au-
dience, à la rue de la Société à Colom-
bier , où , en état d'ivresse, il faisait du
tapage en cherchant à pénétrer dans les
immeubles fermés â clef. Il est également
prévenu de vagabondage. Comme il con-
sent à être jugé immédiatement , le tri-
bunal le condamne à 3 jours d'arrêts et
aux frais par 5 fr .

JUKA BERMOIS
DELEMONT

Chute mortelle
d'un ag'riculteur

Un ouvrier  agricole , M. Schulthcss ,
né en 1895, est tombé dans sa grange
d'une hauteur de plusieurs mètres. L'ac-
cident s'est passé dans une ferme de
la rue de Courroux , à la Croisée.

Transporté à l'hô p ital ,  M. Schultess
y est décédé quel ques heures après son
arrivée.

RENAN
Un liigeur se fracture

le enlnc
Le petit Jean Zingg, 5 ans , qui fai-

sait de la luge, est allé donner contre
un pi quet.

U a été relevé avec une fracture du
crâne.

R LA FRONTIÈRE
Il éorganisatio-n

dan» la police frontalière
(c) Une transformation a été opérée
dans les services des renseignements
généraux du département du Doubs ; il
s'agit d'une réorganisation du service
frontière.

Le secteur frontal ier  a main tenant
son siè ge à Pontarlier et est dirigé par
M. Manuel Perret.

La conséquence directe est le ratta-
chement à Pontarl ier  du commissariat
spécial de Frasne qui devient , comme
l'est celui de Morteau depuis quel ques
années, un poste détaché de Pontarlier.

Un grave accident de luge
& Villers-le-L.ac

(c) Le jeune Bernard Joriot , âgé de 4
ans, se livrait , avec Mme Caillez et ses
enfants , au plaisir  de la luge , lorsque ,
ayant  versé avec celle-ci , tous les occu-
pants se trouvèrent sur la neige. Le
jeune Bernard fut relevé avec la cuisse
droite fracturée et a dû être transporté
à l'hôpital de Pontarlier.

Un gymnaste se fracture
un tiras

(c) Le jeune Jean-Marie Grenouillet ,
âgé de 16 ans , a, au cours d'un entraî-
nement de gymnasti que à la société « la
Française ». fait  une chute en s'exer-
çant au saut du cheval arçon. Dans sa
chute , il s'est f rac turé  le bras droit et
a dû être admis  à l'hôp ital de Pontar-
lier.

EN PAYS FR IBOU EGEOIS
L'auteur

de dix-sept cambriolage®
condamné

(o) Le tribunal de la Sarine a eu à sa
barre , mercredi , un récidiviste titulaire
de cinq condamnations , le nommé Ro-
dolphe B. , âgé de 29 ans . d'origine gri-
sonne, mais habitant Genève.

H avait eu , il y a trois ans , maille
à partir avec la justice suisse et celle de
Paris . Il tenta de revenir sur le bon che-
min , et obtint une place intéressante de
pâtissier-confiseur dans une maison ge-
nevoise. Il y resta quatre mois, mais ses
paîtrons , avertis de ses précédentes con-
damnations par une âme charitable, -lui
signifièrent son congé, tout en lui payant
deux mois de salaire. Démoralisé, il se
lança dans les aventures. Le 9 juillet , à
court d'argent, il vint à Fribourg, qu 'il ne
connaissait pas et il déroba, d-ans une
villa du Schœnberg. un montant de 500
francs. Il revint à Genèv e et, le 15 juillet ,
M faisait une escapade à Zurich, où il
commit six cam-briotages en deux jours.

Muni de quelque 3O0 fr., 11 revint à Ge-
nèv e , puis quitta cette ville le 20 juillet ,
pour revenir à Pritoourg et y commettre,
dans l'espace d'un après-midi, cinq vols
qui lui r apportèrent 2000 fr. Il alla en-
suite à Lucerne. Finalement, le 3 août de
l' année dernière, 11 était arrêté à Colre,
à la suite de renseignements fournis par
les polices de Zurich et de Fribourg.

11 a avoué ces vols sans difficulté et
donné même des détails. Les juges ont
condamné Rodolphe B â vingt mois de ré-
clusion, sous déduction de quelques mois
de préventive. Le total des sommes déro-
bées se montai t à environ 3000 fr.

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION

AU JOUA LE JOUR

Une mésaventure
Le camp de ski des écoles secon-

daires dans l 'Engudine a été une
réussite. Les participan ts ont fait
provision de bonne humeur et de
grand air , ils ont vécu de belles
journées sous le soleil des Grisons et
ont enlrelenu un « corpus sanum »
avant de se f a ire , dans les collèges
fermés , une « mens sana ».

Le camp a risqué tou te fo i s  d'avoir
une f i n  peu conforme au p rogramme
car un incident , qui aurait pu avoir
des conséquences dramati ques , s 'est
produit pendant le voyage du retour.

Deux professeurs  étaient descen-
dus du train à la gare de Filisur
pour recueillir un sac qui avait été
oublié par un élève. Or ce n'était pus
la gare de Filisur. Ils  remontèren t
dans le train, mais la porte centrale
du vagon sur lequel ils avaient sau té ,
était fermée à double tour , parce
aue des skis et des bagages avaient
été entassés contre elle à l 'intérieur.

Le train part et nos deux pro fes -
seurs ne peuvent  fa i re  autre chose
que de s'agripper solidement aux
rampes et de ne pas glisser du mar-
che-pied. Le f ro id  n'est pas agréa-
ble , puisqu 'il fa i t  moins 25 degrés.
Les occupants du train essaient de
tirer la sonnette d' alarme. En vain.
Le dispo s i t i f  de sécurité est gelé. Ils
doivent dès lors se borner à tendre
des e f f e t s  chauds aux voyageurs
« externes ».

vingt  minutes se passèrent ainsi.
A la prochaine station , les profes-
seurs purent quitter leur marche-
p ied , après avoir surp lombé le vide
au passage des ponts et s 'être lassés
contre la paroi du vagon à la tra-
versée des tunnels. Ils furent  récon-
fortés , réchauffés et soignés , et à
Zurich les rescapés de cette mau-
vaise aventure étaient remis de leurs
émotions. NEMO

LA VILIE 

Avant-hier soir , peu avant 18 heures ,
une voiture pilotée par un habitant
d'Yverdon descendait l'avenue de la
Gare quand , à la hauteur de la Salle
des conférences, elle entra en collision
avec un tram montant. Sous l'effet  du
choc, l'auto alla heurter une seconde
voiture stationnée sur le bord de la
chaussée.

Le tram et les deux machines ont
subi d'importants dégâts.

Carambolage
à, l'avenue «le la Gare

Les observatoires du monde entier
sont en effervescence. Depuis quel ques
jours , en effet , une comète se promène
aux environs du soleil. U s'agit de la
comète bap tisée « P. 1953-H », décou-
verte le 3 décembre 1953 par une astro-
nome de l 'Observatoire de Skalasté-
Pléso , en Pologne, Mme Pajdusakova.

Les savants  étudient  actue l lement  cet
as t re  qui serait vis ible  rie nos régions
ces jours. Il a été observé le 20 jan-
vier en Suède où il disparut de l'hori-
zon vingt  minu tes  après le soleil. Selon
le professeur Max Beyer , de Hambourg ,
il doit être de nouveau visible ce ma-
tin,  précédant de vingt minutes le lever
du soleil.

Selon M. Edmond Guyot , directeur de
l 'Observatoire de Neuchâtel , cette co-
mète a un très faib le éclat et il est dou-
teux qu 'on puisse l' observer. Elle repa-
raî t ra  au mois d'avril et à ce moment-
là les condit ions d'observation seront
bien meilleures.

Une comète se pro.mène
orès du soleil

Comme nous l' avons annoncé, le jury
s'est réuni  hier et a choisi le pr ojet qui
sera exécuté. Le Conseil d'Etat prendra
connaissance du rapport du Jury ce ma-
tin , c'est la raison pour laquel le  le nom
du lauréat ne nous a pas été indi qué.

A propos de la décoration
de la salle du Grand Conseil

LA NEUVEVILLE
Pour le film du Jura

(c) Avec l' autorisation du conseil de
paroisse , une maison de Zurich qui
prépare , pour l'association « Pro Jura »,
un f i lm culturel et touristique, a pro-
cédé lundi  soir à des prises de vues
à la Blanche église. Des scènes ont
déjà été tournées en ville , mais il s'agit
d'avoir des vues relatives à la vie pro-
testante au Jura.

YVERDON
Arrestation d'une avorteuse

(c) II y a quel ques jours , la police de
sûreté a procédé à l'incarcération d'une
personne de notre ville contre laquelle
le juge informateur  avait lancé un
mandat  d'arrêt pour toute une série
d'avortements.

Toujours l'accident
«les Condémines

(c) L'enquête menée par le juge infor-
mateur  du for au sujet du terrible acci-
dent qui causa la mort de cinq person-
nes aux Condémines le 26 décembre
dernier , est main tenant  terminée. Le
dossier est à la disposition des parties
pour une dizaine de jours. Le conduc-
teur rie la voiture vaudoise , faut i f ,
étant  décédé , on pense que l' a f fa i re  se
terminera par un non-lieu.

SUCHT
Un domestique blessé

(c) On a amené jeudi en fin d'après-
midi , à l'hôp ital d'Yverdon , un domes-
ti que de campagne , Italien , blessé par
une branche d'arbre tombée sur lui. Il
souf f re  de contusions crâniennes et
lombaires.

MORAT
Cou d a ni nu t ion

«l'un incendiaire
(c) Le tribunal du Lac, présidé par M.
Michel Huwlier , a consacré toute la jour-
née de vendredi à Juger Gottfrled Kra-
mer . 72 ans, originaire de Charmey (Lac).
Le ministère public était représenté par
M. Pierre de Week , procureur général .

Dans la nuit du 12 mai 1952, vers mi-
nuit , le feu se déclarait au restaurant du
Lac , à Charmey ; ce bâtiment , qui venait
d'être entièrement rénové , fut complète-
ment détruit et les dégâts furent évalués
à 60.000 fr., mobilier non compris. Pres-
qu 'en même temps, et à trent e mètres du
lieu du sinistre, un commencement d'in-
cendie était découvert dans un tas de
fagots adossés à la maison de M. Schel-
degger ; ce début d'incendie put être
heureusement maîtrisé.

Les soupçons se portèrent Immédiate-
ment sur la personne de Gottfrled Kra-
mer qui , bien qu 'ayant quitté son village
depuis assez longtemps , n 'y jouissait pas
d'une bonne réputation . Il était arrivé la
veille depuis Berne et avait été aperçu
aux environs de la localité . Tôt après ses
méfaits, 11 regagna son domicile où il fut
appréhendé le matin même ; conduit à
Morat et mis en présence du juge d'Ins-
truction , il fit des aveux et déclara avoir
agi par vengeance envers les deux pro-
priétaires qui l'avaient autrefois dénoncé
pour larcin. Il était aussi en désaccord
avec des membres de sa famille qui
avalent des Intérêts dans le restaurant
du Lac.

Un long séjour de Kramer à Marsens
a permis aux spécialistes de cet établis-
sement d'établir , au point de vue men-
tal, l'entière responsabilité du prévenu.

Dans son réquisitoire , le procureur gé-
néral demandait au tribunal d'Infliger
une peine de douze ans de prison $ l'ac-
cusé ; le défenseur , dans une très habile
plai doirie , demanda aux Juges de se mon-
trer cléments.

Après une longue délibération , le tri-
bunal a condamné Gottfrled Kramer,
pour incendie et tentative d'Incendie
avec préméditation , à dix ans de péni-
tencier moins huit mois et dix jours de
préventive : il est en outre privé nendant
cinq ans de ses droits civils et les frais
sont mis & sa charge.

[ RÉGIONS PES LACS

Le comité  ries Contemporains de 1905
a île pénible devoir d' aviser ses mem-
bres du décès ide leur camarade et ami,

Monsieur Elie BERGER
membr e rie l'association.

Le Red-Fish - Cercle des nageurs a
le pénible devoir d'annoncer le dé-
cès de

Monsieur Victor TRIPET
membre honoraire.

Le comité  de la Diana a le pénible
devoir d ' informer ses membres du dé-
cès de leur cher collègue et ami

Monsieur Victor TRIPET
L'incinération aura lieu lundi 25 jan-

vier, à 13 heures.

La Société cgnolog ique de Neuchâtel
a le profond regret de faire part à ses
membres du décès de

Monsieur Victor TRIPET
ancien président de la société.

Pour l'ensevelissement, prière de s'en
référer à l'avis de la famille.

Madame Marthe Nacht et ses filles ;
Monsieur et Madame Georges Nacht, au
Lamidieron ; Monsiiouir et Madame Charles
RedflTd et leurs en fants , à Couvet,

ainsi que les .familles parentes et al-
liées,

ont la profond© douteux de faire part
diu décès de

Monsieur Georges NACHT
leur cher époux, père, fils, beau-frère
et oncle, survenu le 22 janvier 1954, à
l'âge de 27 ans, des suites d'un terrible
accident.

Neuchâtel , le 22 janvier 1954.
(Cassardes 16)

Heureux ceux qui procurent la
paix car Ils seront appelés enfants
de Dieu.

L'ensevelissement, sans suite, aura lieu
lundi 25 janvier 1954, à 11 heures. Ouilte
à la eha-peMe des Cadolles à 10 h. 30.

Domicili e mortuaire : Hôpital des Ca-
dlolles.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Les Entreprises Roulet et Cie , Mar-
cacci et Cie et leurs personnels ont le
regret de faire part du décès de

Monsieur Georges NACHT
survenu accidentellement le 22 jan-
vier 1954.

Ils garderont de lui un bon souvenir.

Monsieur Edouard Juitzeler-Gafner , à
Mar in  ;

Monsieur  et Madame Max Jutzeler-
Mettler et leurs enfant s Mar ianne  et
Claude , à Bàle ;

Monsieur  Gilbert Julzeler , à Marin , et
sa fiancée Mademoiselle Germaine Gau-
chat, à Lignières ;

Mademoisel le  Yvonne Jutzeler, à Ma-
rin,  et son fiancé Monsieur Francis Clé-
mence , à la Coudre ;

Madame veuve E. Gainer , à Marin ;
Monsieur et Madame Ernest Gafner-

Jornod, à Berthoud ;
Monsieur et Madame H. Scha ller-

Jutzcl er, à Bâle ;
la fami l l e  Zingg-Jutzeler , à Bàle ;

. la famille Gattone-Jutzeier , à Mon-
treux ;

Mademoiselle Marguerite Jutzeler, à
Lugano ,

les familles parentes et alliées,
ont  la douleur de fair e part de la

perte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver
en la personne de

Madame Edouard JUTZELER
née Elisabeth GAFNER

leur chère épouse , ma.man , belle-maman ,
grand-maman , fille, sœur, belle-soeur ,
tante et pa ren t e ,  enlevée aujourd'hui à
leur tendre affection , dans sa 56me an-
née , après une longue maladie suppor-
tée avec courage et résignation.

Marin,  le 22 janvier 1954. .
Venez à moi, vous tous qui êtes

fatigués et chargés, je vous soula-
gerai. Matth . 9 : 28.

L'ensevelissement aura lieu diman-
che 24 janvier 1954.

Départ du domicil e à 13 h. 30.
Prière de ne pas faire de visites

On ne touchera pas
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Victor Triipet-Sohwammber-
ge-r , à Neuchâtel ;

Madame  Colette Tripet, sa fille, à
Casablanca ;

Mons ieur  et Madame Marcel Tripet et
leurs enfants, au Maroc ;

Madame et Monsieur René Serrière-
Tripet et leurs enfants , à Paris ;

Monsieur et Madame Emile Tripet, à
Chézard, et leurs enfants, en France et
en Belgique ;

Madame veuve Bertha Sohwammber-
ger, à Zurich ;

Madame El se Schwammberger, à Zu-
rich ;

Monsieur et Madame Louis Simond et
leur enfant , au Sentier ;

Monsieur et Madame Louis Benoit et
leur enfan t , à Lausanne ;

Monsieur et. Madame Charles-Albert
Benoit,  au Sentier ;

Monsieur Karl Kaeser-Weager et ses
'enfa nts , à Thoune ;

ainsi que les familles Schwammber-
ger , Kaeser , les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Me Victor TRIPET
avocat

leur très cher époux , père, beau-père,
grand-ipère , frère , beau^fils, beau-frère ,
oncle et -parent , survenu ce jour, après
de grandes souffrances, à l'âge de 67
ans.

Neu châtel, le 22 janvier 1954.
(Faubourg de l'Hôpital 19)

L'incinération, sans suite, aura lieu
lundi 25 janvier 1954, à 13 heures.

Culte à la chapelle du crématoire.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

L 'ordre des avocats
neuchâtelois

a le pénible devoir d'annoncer le décès
de

Monsieur Victor TRIPET
avocat

Neuchâtel, le 22 janvier 1954.

Le Conseil de l'Ordre.

Madame Pierre Benkert-Chapuisat ;
Monsieur et Madame Eric Cowell et

leur fils François ;
Monsieur et Madame Jacques Benkert,

à Peseux ;
Monsieur Fritz Benkert, ses enfants

et petits-enfant s ;
Monsieur et Madame Arthur Benkert ;
Mademoiselle Berthe Benkert, à Con-

cise ;
Monsieu r Samuel Benkert , au Sépey,

ses enfant s et petits-enfants, à Neuchâ-
tel et Bâle ;

Monsieur et Madame Paul Benkert,
leurs enfan t s  et petits-enfants, à Olten
et aux Verrières ;

Madame Charles Chapuisat et ses en-
fan t s ,  à Londres ;

M-adame A n t o i n e t t e  Chapuisa t et ses
enfants,  à Neuchâtel , à Zurich et à
Saint-Moritz ,

ainsi que les familles alliées,
ont la grand e douleur de faire part

du décès de

Monsieur Pierre BENKERT
horticulteur

leur cher époux, père , grand-père, frère ,
oncle, parent  et ami .  que Dieu a repris
à Lui , dans  sa K6me année , après une
longue  maladie  va i l l amment  supportée.

Neuchâtel.  le 22 janvier 1954.
(Fahys 1991

J'ai l'assurance que ni la mort
ni la vie ne peuvent nous séparer
de l'amour de Dieu manifesté en
Jésus-Christ notre Seigneur .

Rom. 8 :38-39.
L'ensevelissement , sans suite, aura lieu

samedi 23 janvier.
Cul te  à la chapell e du crématoire, à

16 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Association des horticulteurs neu-
châtelois a le pénible devoir de faire
part du décès de. leur cher collègue,

Monsieur Pierre BENKERT
Culte au crématoire , ¦ samedi 23 jan-

viers , à lfi heures.
Le comité.

La Section de Neuchâtel de la Société
suisse des commerçants a le profond
regret de faire part du décès de

Monsieur Pierre BENKERT
membre actif.

L'ensevelissement , sans suite, aura lieu
ce jour. Culte à la chapelle du crémar-
toire à 16 heures.

Le comité.

Le comité de la Société neuchâteloise
des pêcheurs à la traîne a le pénible
devoir d'informer ses membres du décès
de

Monsieur Pierre BENKERT
membre fondateur , père de Monsieur
Jacques Benkert et beau-pèr e de Mon-
sieur Eric Cowell. membres actifs.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu samedi 23 janvier.

Le comité de la Société des jardiniers
« La Flora » a le pénible regret d'an-
noncer à ses membres le décès de

Monsieur Pierre BENKERT
horticulteur

membre passif et beau-père rie ""Mon-
sieur Eric Cowell, leur dévoué vice-
président.

Le Young Sprinters U.C. a le triste
devoir d'annoncer à ses membres le
décès de

Monsieur Pierre BENKERT
père de Monsieu r Jacques Benkert ,
membre actif.

Le comité.

Le comité de l'Amicale des sourds a
le profond regre t d'annoncer à ses
membres et amis .le décès de

Monsieur Pierre BENKERT
époux de Madame Pierre Benkert, tous
deux membres de leur association.

Pour les obsèques prière de consulter
l'avis mortuaire de la famille.

La Société d'horticulture de Neuchâ-
tel et du Vignoble a le regret, de faire
part à ses membres du décès de

Monsieur Pierre BENKERT
membre de la société , frère de Mes-
sieurs Fritz et Arthur  Benkert, mem-
bres honoraires ; oncle de Monsieur
Maurice Benker t , membre.

L'ensevel issement , sans suite , aura
lieu samedi 23 janvier , à Î6 heures.

Culte à la chapelle du Crématoire.

Madame et Monsieur
Rémy THÈVENAZ et leurs enfants
ont la joie d'annoncer la naissance de

Micheline - Désirée
le 22 Janvier 1954

Marin Maternité, Neuchâtel

Le comité de la Section « Chaumont »
du Club jurass ien a le regret de devoir
informer ses membres du décès de leur
membre et ami ol ubiste

Monsieur Pierre BENKERT
L'ensevelissement a lieu samedi

23 janvier , à 16 heures. Rendez-vous au
cimetière.

Adhérez à la

Société de Crémation de Neuchâtel
Rue Louls-Favro 13 - Tél. 5 42 90
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